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A ME S S I E V R S, 

M E S S I E V R. S, 

M' GUILLAUME PAETS> 

Pre/îdent, ConfeilIcrdeRhinlande, cy 
devant Député au Confeil de M" les 
Eftats Généraux des Provinces Vnicsj 

M' JEAN vandcr MAERSCHE, 

ARNAULD WITTENS, 

M' RIPPERT van GROENEN. 
DIJCK. 

BOVRCVEMAISTRES 
<ie la Ville de Leide. 




E S S I E V R s , 

^ LesIntereftsdesEflats, & les 
intrigues des Cours font des fcien- 
ces dont l'étude eft difficile , 3c où 
souvent les plus habiles ne peu- 

* 5 vent 
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vent atteindre. Comme elles n*ont 
point de principes bien certains,& 
que la fortune entreprend d'y don- 
ner des regles,il eft très malaifé de 
les fuiure , à moins que defe for- 
mer au caprice dVn pdlivoir aueu- 
glc, & d'efire preft, comme le Ca- 
méléon, à toutes fortes dechan- 
gemens. De quelque prudence, de 
de quelque courage qu on fe mii- 
niffe, il faut toûiours donner quel- 
que chofe à la complaifance & à la 
faveur , & on ne peut être fi ferme 
dans la vertu , qu on ne^ le cède 
quelquefois au temps & à la ren- 
contre des affaires. Nous en auons 
des exemples aux fiedes paflez , 
nous en voyons dans le nôtre -, & il 
s*en treuve peu dans les Cours , de 
qui la conduitte foit bien reçlce, 
parce que les Cours elles mêmes 
ne le font pas . Ce n eft pas, j?/^«ry, 
qu'il n'y ayt quelque fentier de- 
robbc, par où l'oneuite les mau- 
vais chemins , & les pièges, que la 
fortune malicieufe prend plaifir à 

tendre. 



tendre.Ceux quî ont aquîs vne ex- 
périence & vne probité pareille à 
la vôtre,le fçaiient treuver;& vous 
n'avez paffé par tous les degrez 
d'honneur, pour paruenir aux char- 
ges eminentes que vous poffedez, 
que par cette haute probité,& cet- 
te grande expérience dans les af- 
faires. Si Monfieur de Balzac, Iva 
des plus célèbres Ecriuains de 
France, a fçû parfaittement bien 
difcourir de TEftat & de la Cour, 
vous rauez fçû parfaittement bien 
pratiquer: mais d vne manière peu 
commune, & faifant toûiours mar- 
cher deuant Vous rhonneur & l'in- 
tereft du public. Hz ont toûiours 
jelte les deux guides de vos adions, 
fe-la Ville où vous tenez auiour- 
[d'huyles premiers rangs, treuve 
dans Votre adminiftration quelque 
jchole d'extraordinaire qui la char- 
|me. Jefçayquejeferoisauoiiéde 
tous mes Concitoyens,fi je poufTois 
plus auant cette penfée : mais je 
crams, Mefims^ de ne r être pas de 

Vous, 
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Vous,& que vous ne foyez de ceux 
nincroyentne mériter delouangc, 

nue lors qu'ils ne la recherchent 
point: mais auffy ccncftpas vne 
marque de défaut , d'en receuoir: 
rilmefemblequileftjufted-ea 
donner vn peu aux perfonnes qui 
en méritent beaucoup, je n oie 
toutesfois m'y engager , de crain- 
te de vous déplaire, & de diminuer 
pluftoft de l'éclat de vos vertus 
par vn ftilc trop foible pour les ex- 
mimer. l'aime mieux vous alUirer 
que ie les admire en f.lence,& que 
ic me tiendray trop heureux , h, 
après la liberté que je prens de 
vous offrir cette imprelTion , Vous 
me permettez encore de me dire 
auec refpeft » 

Messievrs, 

Vfjlre tres-htimhle ^tra- 
cbeipint ferviteur 



Jean Eisevier. 



LE 
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LE LIBRAIRE 

P autre, Auertijfement que\ 
celuy-U. Leur ayant toutes-^ 
foùoiiydtre, que cet excellente 

Homme n'amit tamau rien 
fait de ft régulier, m defielo- a 
quent d le Geniilhomm T 
fonAUièydequiielettens^ . 

nm letenoitdeluy, m'ajjeu • 
rant que de toutes les T>iece 
defonCabinet^Unenrega, | 

doit aucune auec tant d'& ! 
mour, ^ q^'d tappelloitfi : 
Chef-iceuure,ien'aypas cr» 
te le deuoir laijfer Ignorer^ 
pour noftre auantage cor 
mun. BnejfettomfesAr^ 
t^tom fes'r roches f^aueA 
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AU LECTEUR. 

que l'ayant faite dans le fins 

beau [eu de fa leuneffe^ il efîoit 
prfuadé qu'elle deuoit flus 

efahliTy 



ue 



vi q 

1. fa re 



toutes les autres 
"^putation 



moi 



tgnent 

que s'il ne tauoit pa^s publiée^ 
ly a plus de yingt ans , c'e- 
\ fi oit feulement afindefedon^ 
i ner le loifir de la porter à U 
^ plus haute perfeSîion.dont el- 
'à le fer oit capable. Tu y erras a 

jlfafuitteyneautrePiece^quia 
y defa paru, dans le Volume de 
ifes Entretiens y î^queMon^ 



mf^^^ Girard y auoit mifcy 

J^^-^Tf^^^^'^^^'^/ZV/^T? jointe 
■^^àfont4KlSTlTPE, com^ 

A 3 



me 
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ARISTIPPE, 

o u 

DE LA COUR. 

A L A 

SERENISSIME 

R E Y N E 

DE S V E D E. 



>^ *A N N E E mille fix cens 
dix -huit, Monfieur le 
Landgrave de Hefle, 
^, ' Aycul de Monfieur le 

jv^ Landgraue d'aujourd'huy , fit vn 

A 4 voya- 



■1 
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8 



Arïstippe 



voyage aux Eaux de Spâ , quiluy 
auoient eftc ordonnées par les 
Médecins. A fon retour, fe trou- 
vant fur la frontière de France, 
& ayant fçeu que Monfieur le Duc 
d'Efpernon eitoit, enfoti Gouuer- 
nemcnt de Mets , il eut enuie de 
voir vn Homme , dont THiftoire 
luy auoit tant parle. Ilauoit appris 
d'elle , que la Vertu auoit efleué 
cet Homme , & c^ue la Fortune ne 
rauoit pu abbaiflcr j Que fcs dif- 
graces auoient eftc plus glorieu- 
fes & plus éclatantes que fa fa- 
veur; 

Qu^^il eut la force de refifter 
à vn Parti, qui faillit à renuerfer 
l'Eftat; & qu'il mérita les bonnes 
grâces d'vnRoy, auquel il ne man- 
quoit rien que d'eftre ne , en va 
meilleur Siècle. ^ 
Monfieur le Landgrauc, touche 
ic l'admiration d'vne fi longuet 
fi durable vertu , iugea cet illuftre 
Vieillard, digne de (a curiofité , & 
luy fitl'honneur de le venir vifiter 

à Mets.' 
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jeut 
11' 



5 



Ou DE LA Cour. ^ 
à Mets. Par malheur, la Goutte 
le prit le lendemain qu'il y arriua : 
Et quoy qu elle euft accouftumé 
de le traiter aifez doucement» 
eftant pluftoft vn repos force, 
qu'vne véritable douleur , il fal- 
loit pourtant la receuoir en mala- 
de , & garder le lit , tant qu elle 
duroit. Cette attache le retint 
plus qu^il ne penfoit , en vn lieu, 
où fans cela il ne fe fuft pas en- 
nuyé. Elle nous donna auffi le 
moyen de le confidercr de plus 
prcs. 

Comme il eftoit Prince qui ay- 
moit les Lettres , il employoit les 
heures de fon loifir, & les inter- 
valles mefmes de fesmaux, oui 
lire les bons Liures ou à s'entre- 
tenir , auec les Sçauans , qui les 
1^'^ entendoient . Alors il y en aucit 
^vn prcs de fon AJteirc , dont elle 
i^rtaifoit vne cftime particulière, & 
' qui en effet a'cftoit pas vn homme 
commun . D'ordinaire elle Tap- 

5 pcUoic 
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io Aristippe j| 
nelloit Son Aristippe, & 
quelquefois Son sage sça- 
vant, pour expliquer le nom 
d' A R 1 s T I P P E, qu elle luy auoit 

donné. , . 

C'eftoit vn Gentilhomme de ui- 
cement exquis , & d'expérience 
confommée -, Catholique de Reli- 
gion, François de naiflance, & on- 
linaire d'Allemagne-, âge de cm- 
quante-cinq ans ou enuiron. U 
auoit le don de plaire , & fçauoit 
l'art de perfuader. H Tçauoit de 
plus, la vieille & la nouuelle Cour, 
& ayant obfervé dans pluf.eurs 
voyaces qu'il auoit faits.les mœur 

& le natureldes Princes & de leur 

Miniftres, on trouuoit en luy v 
Threfor des chofes de nolh 
Temps -, outre les autres connor 
fances qu'il auoit puifees dans 
l'Antiquité, & acqmles par la Mé- 
ditation. 

le fus fi heureux que de taire d 
bord amitié aueque luy. llme pre- 

feiua 



iC 
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Ou DK LA Cour. it 
fenta à MonP.Ie Landgraue, de dit 
du bien de moy à toute la Cour. Il 
fit mefme trouuer bon à fon Altef- 
fcjque i'afliftalfe aux conuerfations 
qu'ils auoicntenfembIe,à rifliiè de 
Ion difné. En partant d'Allema- 
I gne, ils auoient choifi Corneille 
Tacite, pour eftre le compagnon 
de leur voyage, & nes'eneftoient 
pas mal trouuez. 11 les auoit diuer- 
tis à Spâ 5 3c par les chemins; de 
lors qu'ils arriuerent à Mets , ils en 
eftoient au commencement de 
l'Empire de Vefpafien. 

Ariftippe eftoit le Ledeur & 
rinterprete : Apres auoir leû , il 
faifoit des reflexions fur leschofes 
qu'il venoit de lire; quelquefois en 
peu de mots, & paffant légèrement 
iur les cliofes; quelquefois aulFi en 
sj arreftant,& par des difcours af- 
fezeftendus ; félon que la matière 
le defiroit , ou que Monfieur le 
Landgraue l'exigcoit de luy. 11 y 
auoit plaifir à oùir vn Philofophc 

parler 
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11 Aristippb 

parler de la Cour ^Scfi ce Sopliifte 

qui fe rendit ridicule deuant Anm- 
balncuft pasplusmal-parledela 
Guerre , ic m^imagine qu Annioal 
ne fc fuft pas moque de luy. 

Les aftaires publiques font lou- 
ventfales&pleinesd^orduretOn 

fe crafte pour peu qu on les touche: 
Mais la fpeculation en eft plus 
honnefte que le mamment: bile ic 
fait auec innocence & pureté. La 
Peinture des Dragons & des Cro- 
codiles , n ayant point de venin qui 
nuife à la veuë, peut auoir des cou- 
leurs qui refiouiffent les yeux ; Lt 
ie vous auouë que le monde qui me 
defplaift tant en luy-mefmevme 
fembloit agréable & diuertiflant, 
dans la conuerfation d' Anftippe. 

En cette conuerfation, habde & 
fçauantc, comme dans vneTour 
voifmeduCieU & battie fur le n- 
vacTc , nous regardions enfeurcte, 
raoitatlon & les tempeftes du 
MSndc. Nous eftions Spedateurs 

des 



I 
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1 



ilîO- 

lia? 



Ou DE LA Cour. 

des Pièces qui feioiioient par tou- 
te l'Europe: Ariftippe nous faifoit 
les Argumcns de celles qui fe dé- 
voient ioiier, & fa Prudence tant 
acquife que naturelle , fçachant 
tout le Paflc & tout le Prefent, 
nous apprenoit encore quelques * 
nouuellcs deFAduenir. leftois at- 
taché àfabouchc, depuis le com- 
mencement de la Conuerfation 
lufques à la fin , & ie 1 efcoutois 
aucc vne attention fi peu diuertie^ 
qu'il ne m'efchapoit pas vn feul 
niot de ce quildifbit. Mais pour 
faire place à ce qu'il deuoit dire le 
kndemain; ellant retiré en ma 
chambre,i'efcriuois le foir les Dif- 
cours que i'auois oUis l'aprefdinée, 
& lîie déchargeois fur le papier, 
à'vn fardeau de ferles &dediamansy 
comme les appelloit le bon Mon- 
sieur Coefeteau , à qui ie les com- 
muniquois tous les matins. 

En ce temps-là , i'auois autant 
de (met de me Ioiier de la fidélité - 
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14 Aristippr 

de ma mémoire , que j*ay railon de 
me plaindre des fupercheries , 
qu elle me fait auiourd'huy. Sene- 
que le Pere conte des miracles de 
la fienne , dans la Préface de fes 
Controuerfes. le ne vay pas fi 
auant que hiyySc ne veux rien auan- 
cer de moy, qui fente le Charlatan, 
Mais il efttres-vrayque, Tannée 
mefme des Conuerfations d'Ari- 
ftippe y ayant efté 4 vn Sermon qui 
dura deux heures, ie Tefcriuis tout 
entier, à mon retour deTEglife; 
véritablement fans m'alTuiettir 
aux paroles aueqne fcrupule , mais 
auffi fans perdre quoy que ce foit 
delafubftancedes chofes. 

Il y a encore des tefmoins de ce 
que ie dis : l'en puis nommer d'e- 
minente qualité, qui font pleins de 
vie -, Et pcrfonne ne doit trouuer 
cftrange, qu après vn effort de me- 
iîioire,qu oncrût n'eftrepas petit, 
ie me fois fouuenudefeptDifcours 

de médiocre grandcur,qu' Ariftip- 

pei 
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Ou DE LA C 



OU R, 



5 



pe fit 5 fept iours de fuite. Vne 
gne derHiftoirc de Vefpafieii luy 
lervit de Texte pour commencer, 
& les prières de Monfieur le Land- 
graue l'obligèrent à ne pas finir fi- 

De parler du mérite des Dif- 
cours , ie ne penfe pas qu'il foit ne- 
ceflaire. le ne veux point alléguer 
l'approbation qu'ils ont eue, deçà 
& delà les Monts. Il mefuffirade 
dire qu'ils ont efté leûs par ceux 
qui corrigent les Edits & les Or- 
lonnances , & que Monfieur le 
"ardinal de Richelieu , les ayant 
portez aueque luy en Italie, me les 
rendit à Paris , au retour du fatal 
voyage de Lyon. Ce fut non feule- 
ment auec des paroles tres-ciuiles, 
mais aufR auec des Notes trcs- 
obligcantes>dont il borda les mar- 
ges du Manufcrit. Voila qui me fUîft. 
il ne fe peut riertdepluswlj. Cecjfe 
peut dire beau. Jefçajr bien de qui il en- 
tendparUïy&c. 

Ces 
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I 



m6 Aristippe 

Ces fortes de marques , qu il 
auoit accouftumé de faire fur les 
Compofitions 'd'autruy font con- 
nues de ceux quilevoyoïentdans 
la vie fecrette , & qui eftoicnt re- 
ceus en fon Cabinet , aux heures 
de fes diuertiffemens. Tant y aque 
fon Eminence eut la bonté de ne 
rien prendre pour foy , de tout ce 
qu'elle leût dans les feptDifcours: 
Elle diftingua les temps & les 
lieux-,&me fitlagracedecondde- 
rer y que quand Ariftippe parloit a 
Mets, elle eftoit encore MonP. de 
Luçon, & que Monf. deLuynes 
n eftoit pas encore Conneitable. 

Mais il neft pas temps de ra- 
conter les Auantures des 
Difcours, puis qu elles ne font pas 
encore finies , & qu il leur refte vn 
voyage à faire , aux dernières par- 
ties du Septentrion. Leur Eloge, 
non plus, ne doit pas eftre tiré du 
tefmoignage quon a rendu d'eux» 

en 
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Ou DE LA Cour, ij 

kii j en France & en Italie : II faut Tat- 
' : tendre du iugement qu'en fera la 
R E I N E , à laquelle ie les enuoye 
en Suéde. Eftant éclairée au point 
qu elle Teft , elles les connoiftra 
mieux par leur monftre queparlc 
rapport d'autruy -, & prefuppofé 
qu elle les defire , il vaut mieux 
contenter d'abord fa curiofité^que 
de lafler fa patience dans vne lon- 
gue Préface. 

N'apportons point tant de façon 
à noftrePrefent, &: faifons paroi- 
ftrc Ariftippe deuant elle ,1e plu- 
toft que nous pourrons. Ne nous 
amufons point à l'Inutile des Dia- 
logues : Le plus fouuentilemba- 
ralle le Necelfaire. 11 fe pert trop 
de temps aux ciuilitez & aux com- 
plimens ; aux bons iours & aux 
bons foirs. l'ay crû qu'il feroit bon 
de retrancher toutes ces fuperflui- 
tez, & d'apporter icy les chofes 
pures & fimples , comme ie les 
coiiferuay auec foin , dans mes pa- 
piers. 
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i8 Aristippe 

piers , après les auoir recueillies, 

auec plaifir , de la bouche Ari- 

ftippe. 

Mais auant que de pafler outre, 
il n y aura point de mal de faire ce 
que feroit Ariftippe , s'il eftoit au 
Monde, & qu il fuft luy mefme fon 
Hiftorien. Ayant commencé par 
vn N o M , qui portera bonheur à 
noftre Volume; fans différer da- 
vantage , rendons luy les homma- 
ges qui luy font deûs. Lavertude 
Christine mérite quelque 
chofe d'extraordinaire : Mais le 
Temps prefent eft pauure, pour 
vne telle reconnoiîl'ance : 11 faut 
luy chercher des honneurs dans la 
vieille Rome , & au Païs des 
Triomphes. Et pourquoy ne re- 
nouuellerons nous pas en cet en- 
droit Tancienvfage des Acclama- 
tions , qui eftoient des Triomphes 
de tous les iours?Ils ne dômandent 
point depompe,commeles autres, 
& la defpenfe s'en peut faire par la 
Pauuretc. Qà^» 



:oiitre, 

m 



Ou DE LA Cour. 19 

Q^' ON LOilE DONC, QJV* O N 

benisse la fille du grand 
Gustave, la grande, l'in- 
comparable Christine;' 

POVR LES BONS exemples 

qj^'elle donne a vn mav- 
VAis Siècle ; povr avoir 
achevé' la gverre, et povr 
avoir fait la paix, povr 

IÇAVOIR REGNER , ET POVR 

n'ignorer rien de ce qj/i 

MERITE D'eSTRE SCEV. C'eST 

Christine qj^i s'est oppo- 
sée a la Barbarie, QJfl RE* 

"ENOIT , ET C^VI A RETENV 

ES MvsEs, cLYi s'enfvyoient. 
est elle q^i connoist sov- 

p^ERAlNEMENT DES SciENCES 

T DES Arts. Elle met le 

RIX AVX OVVRAGES DE l' E- 

SPRIT. Comme elle reçoit 
ES applavdisse'mens* de 

OVS LES PEVPLES,ELLE REND 

ES Oracles en tovtes les 
ANGvEs. On nepevt point 

APPELLERDE SES OPINIONS; 
NON PAS MESME A LA POSTE- 
RITE'. 

Si cela cft, & fi cileapp rouue 

mon 
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2,0 AltlSTl?PB 

mon Liure, ou il fera aCfeuré de 
Tapprobation publique , ou il n'en 
aura pas befoin. Mais il ne faut 
pas faire ce tort auPublic, de croi- 
re qu'il puifle eftre d' vn autre auis 
que Christine. Le Monde 
ne voudroit pas defplaire à vne 
Perfonne, qui luy fait tant d'hon- 
neur, ^ qui rembcUit fi fort ; en 
contre-dilant la mefme Perfonne, 
quiiuge fi fainement , & qui opine 
il bien. 




i 

I ' 



ARI 
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DISCOURS 

PREMIER. 

'eft vne opinion lîngu- 
• liere de certains Philofo- 
phes affirmatifs , Que le 
Sage n'a befoin deperfonne , & que tout 
ce qm eftfeparéde luy, neluy fende 
rten.Pur là ils oftent l'Amitié du 
nombre des cliofes neceffaires , & 
luy donnent rang rimplement,par- 
mi celles qui font agréables. Et 
neantmoins déplus honneftesgens 
m eux , ie veux dire les Philofo- 

phesdelaFamilledePlaton&de 
celle d^Anftote , ont cru que fans 
1 amme, la félicite eftoit imparfai- 
te&defeaueufe,& la vertu foible 
& impuilTante. Ils ont dit que les 
-Mnjs eftoient les plus ytiles , & 

les 
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les plus defirables dcsBicns eftran- |k. 
Tcrs. Ils les ont confiderez , non M«iu 
pas comme les ieuets& lesamufemens i 
d'vn Sage enfeimure, mais comme s 
les'aides & Us appuU d'vn homme in « 
Monde, ^■ 
11 n'y a que Dieu fcul , qui foit n 
pleinement content de foy-mef- J 
me , & de qui il faille parler en ter- j , 
mes fi hauts & fi niagmhques : U ( 
n'y aque luy, '^ft^^^ "^^e de a ■ 
propre effence , )ouilTe d vnc Soli- I 
iude bien-heureufe, & abondante 
en toutes fortes de biens ; luy qui, p 
puilfe opérer fans inftrumens, i 
comme il agit fans trauail-, luy qui • 
tire tout du dedans de fa nature, 
parce que les chofes en font forties 
de telle façon , qu'elles ne larifent 
pas d'y demeurer. Les Hommes 
au contraire ne peuuent,m viure,ni 
bien viure-,ni eftre hommes,m eltrt 
heureux, lesvns fans les autres. 
Ils font attachez enfemblc , pai 
vne commune neceffité de corn 

roerce 



Aristippe 
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Ou DE LA Cour. 25 
merce. Chatiuc Particulier n eft 
pas aflbz de n eftre cju' vn , s'il nef- 
faye de fe multiplier en quelque 
jorte , par le fecours de plufieurs ; 

Itta nous confiderer tous en gêne- 
rai , il femble que nous ne foyons 
i! - pas tant des Corps cntiers,quedcs 
i Parties couppécs que la Société 
réunit. 

Les Oftcnfez demandent uifiicc, 
es Foibles ont befoin de Tupport, 
les affligez de confolation ; mais 
tous ont vniuerfellement befoin 

deconfeiLCeftlegrandElement 
' Vie ciuile: Jlneft snercs 
- necelTaire que l'eau &le feu: 
r ,& les deux moyens d'agir, que h 
p Nature nous a fournis , fc rappor- 
l- tenta cette fîn; la raison et la 
f < PAROLE nous ayant eftc données 
principalement , pour le c o n- 
ii^f- ■ ■ Les beftes font empo.-- 
P. ec. , par la fubitc impetuofîtc de 

|prem:cr objet. Les Hommes fe 



r 



con- 
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ARIST IPPE . : 

conduifent, par la dclibcration , & 
par le difcours. Ayant le don de 
chercher, & de choifir, ils peuuent 
paffer d'abord du Prcfent à l'Aue- 
nir, & du Premier auSecond, pour 
s'y arreftcr, s'ils s'y trouucnt bien. 

Les P y rates fe ferucnt de Con- 
fcil- Le Confcil eft en vfage par- 
mi les Sauuages-, A plus forte rai-, 
fon parmi les Peuples ciuuiiez. 
Mais partout , il faut que les Sages 
l'empruntent d'autruy , parce aud 
leurSagefle leur doit earefufpe 
ac , auxchofes qui les regardent 

L'Homme eft fi proche de 
mcfme, qu'il ne peut trouuer de 

trc-dcux, ni d'cfpace libre , pour 
débit du confcil qu'il fe veut don- 
ner • il ne fçauroit empefcher que 
les deux Raifons . qui délibèrent, 
en luy, ne fe confondent dans la 
communication , celle qui propole 
eftant trop menée, auec celle qui 

conclut. 

Il faut donc que ccluy qui con- 

ieille 



1 
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Ou DE LA C 



OU R. 



fdlle , foit vnc perfonne à part , de 
diftinde de ccluy qui cft confcillc. 
Il faut qu'il Y ait vnc diftance pro- 
portionnée, entre les objets, & les 
facultez quieniugent; Et comme 
plus aigus ne fcpeu- 
.^ent voir eux-mcfmcs, auflî les iu- 
gemens les plus vifs manquent de 
clarté, en leurs propres interefts. 
Quelque connoiHance naturelle 
que nous ayons , de quelque lumiè- 
re qui nous vienne de plus haut, 
nous ne deuons point reietter les 
moyens humains, nimefprifer ce 
rurcroiftderaifon,&cepîus rrand 
elclairciliemcnt de veritc, qiufe ti- 
re de la Conférence. 

Rcconnoiffons rimperfcdion 
de rHomme, feparé de THommc, 

& auantaoequ^a la Société, fur la 
Solitude. Puis que l'Amy de Dieu, 
^ le Condudcur du Pciipîe de 
l^îcu, bien qu'vneNuéc miracu- 
cule marcKaft leiour deuantiuy ; 
bien que la nuit vnc Colonne de 

^ 2, feu 
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A R I s T I P P E 

feu fift la mefme chofe, & qu elles 
jfe pofaffent au lieu où il falloit 
camper , ne laifla pas de prendre 
vn Guide , pour s'en feruir aux au- 
tres difficultez qui pouvoient (ur- 
venir en fon voyage ; y aura- 1 il 
quelqu vn, après cela, qui ne de- 
mande des guides , & qui ne cher- 
che des aides ? Qui fe fiera de telle 
forte aux auantages de fa naifiance? 
qui s'endormira fi négligemment 
furies faneurs qu'il attend du Ciel, 
que de s'imaginer que l'affiftance 
d'autruy luy Voit inutile , que de 
croire que fa feule fortune , & la 
feule fagefle luy fuffifent , pour 
bien gouverner, & pour bien con 

(iuirc ? > 
Ceux qui fe font cfleuez au def 
de la commune condition des hom 
mes, y font montez par quelque 
de<^rez: Cen'eftpas leHazardq 
lcs^aiettez,au delfus des autres-, C 
n'eft pas aufTi leur Vertu qui a tou 
i^if, Les Seruices de quelqu'v 
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Ou DE LA Cour. 2p 
fe rencontrent ordinairement , 
parmy les MerueilJes de leur vie; 
Ôc il cft vifible par la fuite de tous 
les temps , que les Princes qui ont 
le plus gaigné, font ceux qui ont 
ellé le mieux fécondez. De tant 
d exemples , dont il y a foule dans 
es Hiftoires , ie ne veux que ce- 
luy , fur lequel nous-nous arreftaf- 
lîies hier , & qui obligea fon Al- 
tefle à me faire parler aujour- 
d hiiy. 

Vefpallen auoît vefcu fous h 
I yrannie , & s'eftoit fauve 
par mu-acles des mains de Néron. 
Mais il ne fe contenta pas de fon 
propre falut , après la mort de ce 
Monftre: H prit du cœur ,& en- 
tœpnt dauantage , pour le Bien 
1 ubhc. Voyant que d'autres Ne- 
rons menaçoient le Monde, & que 
de nouveaux Monftres fe defcliaif- 
noient, ilfehazarda deconferuer 
^le Monde , en fe faifiH'ant de l'Em- 

5 pire. 
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?o Aristippe 
pire. Il embralla la proteftion du 
Peuple Romainjdont la fleur eftoit 

prefque toute tombée , par le glai- 
ve , ou par le poifon ; le demeu- 
rant s'efpuifoit chaque iour,à rem- 
plir les lfles& les Cachots. lien 
fufl: pourtant demeuré à fa bonne 
volontéj&àfes bonnes intentions: 

11 euft veû acheuer d'efteindre- 
toutes les lumières duSenat,&: pé- 
rir la Republique deuantfes yeux, 
fans les puilTantes foUicitations , &c 
les viues pourfuites de Mucien,qui 
luy mit, comme par force, la Cou- 
ronne fur la tefte , & le fit Empe- 
reur, en defpit de luy. 

Il csbranla premièrement l e- 
fprit de Vefpaficn , qui fe tenoit 
aux chofes prefentes , bien qu^il n^ 
les approuuaft pas , & n ofoit eltre 
autheur du changement qu il defi- 
roit.Et après T auoir iettc dans l'ir- 
refolution , il le preffa de tant de 
raifons , & le combatit de tant d'e-' 
loqucnce,qu il fut à la fin contraint 

^ de 
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Ou DE LA Cour. 31 
de faire le refte du chemin , 3c de 
s engager^dans laCaufe Publique, 
par vne ouuerte déclaration. 

Or il eft befoin de fçauoir , que 
^e Mucien n eftoit pas homme à 
n'apporter dans vn Party,quede 
belles paroles , & de bons defirs. 
D'abord il fortifia Vefpaficn 
d'hommes & d'argent ; Il luy ac- 
quit des Prouinces, Ôc luy amena 
des Légions. Il n efpargna point 
fa pcrfonne , quand il crut qu'il 
faloit payer de la vie , 6c voulut 
cftrc l'Exécuteur de la plufpart des 
chofes , dont il auoit cftc le Con- 
feillcr. 

Les Princes à faire ne peuuent fe 
palier de ces gens-là,& les Princes 
faits en ont grand befoin. Il n'y en 
a ïamais eu de fi fort, qui de fa feule 
force ait pu porter le fait de tout le 
Gouuernement • ïamais eu de fi ia- 
louxdefon authoritc,quiait pu ré- 
gner tout fcul, Ôceftreveritable- 
"^ent Momrqiie, à prendre le mot, 

B 4 dans 
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Aristippe 



dans la rigueur de fa fignification. 
Auffi eft-ce vn ieu 3c vneinucn- 
tion des Platoniciens, pour dater 
la Royauté, & la mettre au deflus 
de la condition humaine , de dire 
que Dieu donnoh deux cjprits aux Kois, 
four bien gouverner. Platon feiouë 
fouvent de la forte : Il philofophe 
poétiquement , & méfie la Fable 
dans la Théologie. Ce double Ef- 
prit eft de fa façon-,Et il vaut enco- 
re mieux l'expUquer de TEfpritdu 
lloy,&de celuy de fon Confident, 
c|ue d'auoir recours aux Miracles, 
qu'il ne faut employer qu en cas de 
ncceffité ,^non pas 'mefme pour 
rhonneur&pour la gloire desRois. 

11 eft certain qu ils ont vn far- 
deau fi difproportionnc a la toi- 
blefie d'vn Seul , que s'ils ne s'ap- 
puyoientfur plufieurs , ils feroicnt 
vne cheute , des le premier pas 
qu'ils voudroient faire. S'ils n ap- 
pelaient leurs A mis à leiirfccours, 
& s'ils ne diuifoient la malfe du 

Monde, 
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Ou DE LA Cour. 
Monde, ils feroient bien- toft pu- 
nis de la témérité de leur ambi- 
tion, &: accablez de la pefanteur de 
leur fortune. La multitude des 
foins qui leur viennent de toutes 
parts, neleurlaifleroit paslarefpi- 
ration libre: la foule des affiiires 
leseftouft-eroit, à la première au- 
dience qu ils voudroient donner. 

11 y a diuers degrez de Serui- 
teurs, qui trouvent tous leur place, 
dans radminiftration deFEftat. 11 
y a des EfpritsdVne médiocre ca- 
pacité , qui défrichent , qui prépa- 
rent, qui entament les aftaires. ils 
font bons à commencer la befo- 
gne. Ils font les chemins,^ ollenc 
les difficultez, qui fontàrcntour 
des chofes. Le Prince met ces 
Elprits à tous les iours , & fe dc- 
fchargefurcux, des plus groffieres. 
tondions de la Royauté, 
i 11 y a d'autres Efprits d'vne 
plus haute elcuation , à qui il 
peut lier de plus importans eui- 



B 



5 



piOlSj 
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34 Aristippe 

plois , & donner vne plus noble 
part enfesdeffeins. Ceux-cy gou- 
vernent fous luy , & aueque luy , & 
ne font pas mauuais Pilotes , dans 
les Saifons douces , & furies Mers 
peu agitées. 

Mais que le Prince eft heureux 
& que le Ciel raime,s'il fe rencon- 
tre 5 en fon temps , des Efprits d 
premier Ordre; des Ames égales 
aux Intcllicences , en lumière , er 
force , en (ublimitc ; des Homme ^ 
que Dieu crée exprès , & qu il en-? 
voye extraordinairement , pour 
preucnir, ou pour forcer les maux 
de leur Siècle; pour empefcher ou 
pour calmer les orages de leur Pa- 
trie. 

Ce font les Anges tutclaires des 
Royaumes , & les Efprits familiers 
des Rois. Ce font les Seconds des 
Alexandres & des Cefars. Ils fou- 
laient le Prince , dans fes grands 
trauaux: Ils partagent aueque luy 
les falutaires inquiétudes, fans lef- 

quellcs 
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Ou DE LA Cour. 55 
q ucJJes Je N4ondc n^auroit point de 
tranquilJitc. Si dans les ElUts où 
nous yiuons , nous auons de ces 
gens làjbenifTons leurs Veilles^oui 
font fi necellaires au Repos public, 
& fous la protedion defquelles 
nous dormons feurement, & à no- 
ftre aife. Ces excellentes Veilles 
ne feroient elles point caufe,Mon> 
feigneur, que les Poètes Grecs ont 
donné à la Nuit le nom de sage 

ET DE CONSEILLERE? le 

Viens de me Timaginer ; & les 
Grammairiens donnent bien quel- 
que-fois aux Poètes des explica- 
tions plus éloignées. 

Les Poètes, VoftreAIteffe le 
içait mieux que moy, onteftélcs 
plus anciens Précepteurs du genre 
humam. Ils luy ont enfcigné les 
premiers principes de la Politique 
& de la Morale. Icy donc, commue 
ailleurs , ils ont dcfcouuert & mar- 
que dudoigt la Vérité: Les Philo- 
sophes lont depuis eftalée5s:mife 

en 
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Aristippe 
en fon iour. Ayant reconnu cette 
neccffité de Société, & ce défaut 
qui fe trouve dans la Solitude, ou- 
tre leur lupiter Confetlkh & leur Mi- 
nerue Confeilltere', outre les Dieux 
& les Demons,dont ils ont accom- 
pacrné leurs Héros, ils leur ont en- 
core donné des Hommes, pour les 
affifter en leurs entreprifes , oa 
d'autres Héros, pour entreprendre 
& pour agir auec eux. 

A meiure qu Hercule coupe les 
teftes de THydre, lolas y appli-, 
que le feu , afin de les empelcher| 
de renaiUre • Diomede ne tait 
rien, fans Ulyffe. Lesadionsd'A- 
oamemnon naiffent des confeils 
de Neftor : Et ce Prince , ayant a 
faire vn fouhait , qui compren- 
ne tous les autres , nedefire, ny de 
plus puiffantes forces que les hen- 
nés, ny des richeifes qu il n auoit 
pas,ny la defirudion deTempire» 
dAfie, ny raccroiflement de ccr; 
luy de Grèce, mais feulement ^iiaci 
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hommes qmfujlent femblMes à Neftor: 
Agamemnon nous monftrant par 
là, que dans la crainte qu'il auoit 
de perdre Neftor, veû Textreme 
vieilleiîe où il eftoit , il apprehen- 
doit de manquer de gens 5 pour 
mettre en fa place ; & Homère 
nous faifant voir , qu vn Neftor fe 
peut quelquesfois trouver en vii 
Siècle , mais que dix Neftors ne fe 
peuvent que fouliaiter. 

Ce fouliait n a point fait de tort 
à la bonne renommée d' Aîîamem- 
non : La Grèce ne luy a point re- 
proché de s'cftre laifîc gouverner 
à Neftor: Pour cela, le Roy des 
Roys n'a pas efté eftimé moins fa- 
ge , ny moins digne de la fouverai- 
neAuthorité. Au contraire , c*eft 
vn Axiome dans la Politique, qui 
paflc pour vne propofition d'éter- 
nelle vérité , de qui eft auffi vieux 
que la Politique mefme , Q^vn 
Prince md-babde ne fçaumt eftre , ni 
bien mfeïlU^ m bien feryu 

Que 
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Que fi receuoir confeiU prefi.ip- 
pofe quelque auantage, du coftc 
de celuy qui le donne ; rinferiorité 
#111 de la part de celuy qui le reçoit, ne 

laide pas d*auoir îbn mérite. Il eft 
à fon tour le Supérieur: 11 reprend 
la première place 3 quand il met la 
main à Tœuure , & que , par l'exé- 
cution des chofes délibérées , il 
change les règles en exemples, & 
les belles paroles en bons effets. 
Car quoy qu on ait dit autrefois à 
Rome, que Liil'tus ejioiî le Voéte , & 
que Scipionejloit l Acteur^ ôc qu il (bit 
vray que celuy qui compofe les 
vers agit plus noblement que ce- 
luy qui les recite ; il n'efl pas pour- 
tant vray que la Perfonnejqui exé- 
cute les entrcprifcs glorieufes , 
produife vne opération moins re- 
leuce que celle, qui feulement les 
confeille. Le Confeiller ne con- 
feruc fon auantage, que dans les 
commencemens des Chofes, mais 
il le perd dans Teuenement : Et, 

dans 



oit,K 



Ou DE LA Cour. 39 
dans les commencemens mefines, 
il ne l'a pas tout entier , celuy qui 
eft confcillé , ne demeurant pas 
inutile d<: fans mouuement, tandis 
que dure Taftion de celuy qui le 
confeillc. 

La Nature femble nous mon- 
ftrer ce que nous difons, & en a 
forme ie ne fçay quel crayon dans 
Tame de THomme , où Tlntelled, 
qu'on nomme patient, & qui eft le 
fiege de la dodrine, quoy qu'il foit 
éclaire, par la lumière de Flntcl- 
led qui agit, ne fouffre pas neant- 
moins de telle forte, que defon 
■ chef auffi il n'agiffe. Il juge de la 
connoiffance quil a receuè : Il 
tourne, il remuc,il defplie, il eftale 
lîfi^ en luy-mefme cette connoifTance. 
Apres Tauoir comparée aux au- 
tres,il en recueille des confequen- 
ces&desconclufions. Etainfion 
peut dire, qu il trauaille en com- 
pagnie : Et s 'il pâtit, c eft de la 
plus belle efpccc de paflion,qui ne 




gafte 
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gafte & ne corrompt pas , comme 
celle d'vne playe , ou d'vne bru- 
flure, mais qui acheue & qui per- 
fedionne, comme celle de Tillu- 
minationen l'Air, de de la réce- 
ption des images dans les yeux. 

Parlons moins fubtilement , & 
d*vne manière plus populaire. 
Concluons qu il eftneceffaire d'a- 
voir des mains , pour s'aider vtile- 
ment des outils; & d auoir de la 
prudence, pour vfer comme il faut 
de celle d autruy. La Sageffe elle- 
mefme eft irre'foluc & peu afleu- 
rée,quandelle manque d'approba- 
tion , & qu elle cft rcduitte à foa 
propre telmoignage. Le raifonne- 
ment concerté ne nuit point à la 
première apprehenfion que nous 
auons de la veritc des chofes ; & 
noftre Ariftote dit là deffus , que U 
fel ne fak point de mal au fotjfon de 
mer^ & que Hmile ajfatfonne les oliues. 
Le Courtifan eftourdi & interefle, 
jnet toutes les affaires en dcfoc- 

dre^ 
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drc, 8c ruine au lieu d'édifier: Mais 
le Miniftre fage & fidèle , qui diui- 
fe également ibn afledion, entre 
le Roy & l'Eftat , rend de très-, 
grands fcruices à l'vn de à l'autre, 
(k fe peut dire , à mon auis 5 aue- 
que raifon , le tempérament de U 
puifme d'vnfeiil , & le bien commun 
deU Republique. 

Mais ir.on opinion particuliè- 
re feroit peu de chofe , & n'au- 
roit pas aflez de force , pour for- 
mer & conclure ce Difcours , fi 
ie ne la confirmois par la recon- 
noiflance publique , enuers des 
pcr fonnes fi vtiles au bien gê- 
nerai du Monde, & par les preu- 
ves éclatantes d'atfcâiion & d'c- 
ftimc , que les Princes ont ren- 
dues eux-mcfities > à la fageflè, 
& à la fidélité de leurs Mini- 
ftrcs. 

le laiffe la Grèce , où ils ont rè- 
gne aueque les Rois ; Je laide la 
Perfe, ou les Rois ont régné par 

eux,. 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



j^z AmsTiPPE 
eux 5 & où ils eftoient nommez les 
^euxduRojy c'eft à dire, comme 
l'explique vn excellent homme, 
lesyeuxduRoy , toûiours ouuers 
& toufiours veillans , pour le falut 
du Royaume ^ qui regardent ei 
mcfme temps , deuant , derrière 
droit, & à gauche. 

le m'arrefte à Rome , ou ic: 
Empereurs voulant corriger Ta- 
mertume qui fe trouuc dans les 
mots de fervitude & de fuietion, 
ont honnorc pareils Seruiteurs dil^ 
titre d'Amis. Ils les ont appeliez- 
leurs Compagnons ; quelquesfois lef 
Compagnons de leurs peines-, les Com- 
pagnons de leurs guerres^ & de leurs vi- 
doires^ de ont mcfme trouuc bon 
que le Peuple les appellaft ainfi. 

Ils leur ont fait eric^er desSta- l 
tues, vis à vis des leurs Ils les ont 
fait dcpofitaircs de leur Elpce, 
auccpcrmiflionde s'en fcruir con- 
tre eux-mefmes , fi le bien de l'E- 
ftat le rcqueroit , & s'ils fe ren- 

doicnt 
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Ipient indignes de leur puiflancc. 
ils ont fait battre de la monnoye, 
m eftoit rimage d'vn General de 
fleurs Armées, & ces paroles à Ten- 

tOLir^BELIZAIRE LA GLOIRE 

ES Romains: Et on voit en- 
^core auiourd'huy vne Médaille 
d'argent5d'vn collé de laquelle eft 
reprefentée la figure de Valcnti- 
nien,&derautrecofl:é celle d'vn de 
.fes Suiets,affis dans laChaireCon- 
'fulaire , tenant des papiers en la 
main droitte,&en la gauche vn ba- 
fton,auec vn Aigle perché deflus. 
On peut voir aufli dans THiftoire 
Augufte , ce fuperbc Monument, 
confacré à la mémoire d'vn grand 
Miniftre , a M i s i t h e'e le 
PERE DES Princes, ET LE 

TVTEVR DE LA RePVBLI- 
QJ^ E. 

L'Infcription eft fmguliere, de 
1,1 la qualité de Pere du Prtîice n'eft pas 
; commune , pour ce temps-là , le 
ficge de TEmpiren ayant pas enco- 
re 
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;fté transféré de Rome à Con- 
ftantinople; car après que cela fut, 
cette qualité fut comme érigée en 
titre d'office , & on appelloit vul- 
gairement ceux qui auoient la 
principale direélion des affaires, 
LES Pères de Empire, 

ET DE l'EmPEREVR. 

L'Hiftoire efcrite, depuis Con- 
ftantin, ne parle d'autre chofe que 
de cette Dij^nité du Fatr'utat. La 
Poëfie mcfme ne s*en eft pas teuè; 
& il y a encore des Vers moqueurs, 
que fît le Poète Claudien , contre 
TEunuque Eutropius , Conful de 
Patrice de TEmpire. Sa cheute eft 
célèbre dans les Liures de ce Sie- 
cle-là, & Saint Jean Chryfoftome 
en a fait vn Homilie prefque toute 
entière. Les Vers moqueurs mar- 
quent particulièrement la confif- 
cation de fbn bien , & en voicy 1( 
fens à peu près , fi ma mémoire n( 
me trompe. Fourquoy pleures-tu U 
fiïU de tes riche jfes , qui tomberont en- 

tn 
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Ou DE LA Cour. 45 
re les mains de ton Fils ^ V Empereur 
ter a ton Héritier, & a n*ejlque de cette 
forte qu'il faloit que tu fujfes le Vers 
ie /' Empereur. Mais ma mémoire 
m cft rcucnuc , & le François ma 
Fait trouver le Latin; 
\Direptas qtM plangis opes , quas Natm 
habebit 

on aliter poterasFrincipis eJfePater. 
Surquoy me reflbuvenant que 
a Croix de Jesvs-Christ 
moit pris la place des Aigles Ro- 
maines , & qu'alors les Empereurs 
eftoicnt deuenus domcftiques de 
k Foy 5 & membres de l'Eglife, 
[dTftrangers 3c de Perfecuteurs 
ju'ils eftoient auparauant^j'ay pen- 
e qu'ils pou voient auoir emprunt^ 
ce terme des Lettres Saintes,& du 
ifcours du Patriarche Jofepli. 

Ce grand Miniftre fe glorifie, 
dans la Genefe , que Dieu l'a donné 
mr Pere à Pharaon, (quoy que peut- 
^^ellr« il fuft plus jeune que luy) quil 
^eJteeJlM Prince de toute la Matfon 

Rojale, 
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de tout levais d'E 



, & Seigneur 

. Et les mcfmes Lettres Sain- 
tes nous apprennent, vn peu de- 
vant , que Pharaon tira fa bague de- 
fon doigt , & la mit en celuy de lo- 
feph -, qu il le fit monter fur yn 
Chariot de triomphe;qu il fit faire 
commendement par vn cri public, 
que tout le monde fe proftcrnaft 
deuant luy;quil luy dit en pleine 
& générale aficmblée,T«^5,w^p/w^, 
ne moins que Tbaraon , & te n\ijf rien 
que mon Nom, & mon Tbrofneflm que 

Il ne fepeut rien adioultera vn • 
fi illuftre tefmoignage dureffenti-^ 
ment d'vn Prince bien confeillq" 
•Etievousprie,qu ya-t*ilàdire ^ 
à s'imaginer , après cela ? Voii^ 
voyez que la plus haute idée ,qué 
danois pu conceuoir de ladignitc 
du Miniftere , cft authorifce par le i 
plus ancien de tous les exemples dtû 
cette nature. Il n y a pas moye»-^ 
d'aller plus loin, dans THiftoire; 



.1 
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Ou DE LA Cour. 47 
lie vous auouè , Monfeigneur , que 
lie fens quelque tentation de vaine 
|gloire , de ce qu vn grand Pro- 
■'pliete m'explique par la bouche 
Ù'vn grand Roy. 




D I S C O II R S 

DEUXIESME. 

F T T E Veritc eftablie, 
que les Rois ne fçau- 
roient régner fans Mini- 
flrcs ; il cft prefque auffi vray, 
qu'ils ne fçauroient viure, fans Fa- 
voris. Le Bien ne s'arrefte pas au 
lieu de fa fource : Il veut couler 3c 
s efpandre ; Et ce n'eft qu'vn Bien 
commence , s'il ne croift par la 
communication, & s'il ne s^ache- 
ve, en fe dilatant. Mais adiouftons 
quelque chofe de pluseftrange & 
d'auin certain. Onnousa afluréil 
y a long- temps , de la part de la 

Raifon, 
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48 A^iisTiPPE 
Raifon, que fi vn Homme eftoktout 
feuldansle Ciel, &qutlnefuftpas en 
fafHijfatJce d'en faire part à vn autre, il 
s ennuyer oït de [a propre félicité j& voa- 
droit defcendre du Ciel en Terre. 

le dis donc fur ce fondement, 
que les plus fages Princes qui 
foient au Monde ^ que les Augu- 
ftes & les Antonins , s'ils y reue- 
noient; que les Conftantins &les 
Tlieodofes, peuuent auoir de lcgi« 
times affections, & aimer raifon- 
nablement celuy-cy plus que ce- 
luy-là. 

Que ce soit vostr 

PEUPLE,aill SOIT VOSTRÏ 

Favori: Cet auis fut donne 
autresfois à vn grand Prince , maiî 
par vn Philofophe vn peu trop fe 
vere. De deffendre aux Rois 1( 
plus doux vfage de la volonté , & 
de les dcfpoiiiller de la plus hu; 
maine des paffions , ce feroit eftn 
Tyran des Rois, & ne leurper 
mettre pas qu ils fuflent hommes 

0 
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4P 



ce feroit les lier à la grandeur Je 
leur condition , & les clouer fur le 



|pKH| Throfnc. Quelle rigueur, de 



^ jueur 
loir qu'ils n apparoiilent iamaisj 
fous vue forme femblablc à 1 



. f*v^u> vue luiineiemoiaDJc a lano- 
I; ;i ftre ? qu'ils ne puiffent iamais fe 
desfaire d'vne gravite qui les in- 
, Jcommode?Eft-ce vn crime d'auoir 
vn Confident , dans la Compagnie 
duquel on vienne chercher du re- 
pos après le trauail, & des diuertif- 
ièmens après les affaires ? 

} La vertu n^a garde dcftreauftc- 
re & farouche à ce point là : Elle ne 
deftruit pas la Nature ; Elle en cor- 
i rige feulement rimperfeftion; El- 
le fçait rendre iuftice; mais elle 
fçait auffi faire grâce : Elle donne 
rang dans la Charité à qui que ce 
foit ; L'eftranger y eft receu com- 
nic l'Hofte , c^c le Barbare comme 
^ le Grec ; Mais ellereferue l'Ami- 
, :;tié pour le petit nombre : Elle 
n'efpoufe pas tout ce quelle em- 

C Dans 
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Dans le Ciel , où fe trouuent les 
Idées & les premières formes des 
chofes, ny a-t'il pas des regards 
bien-faifans , & des inclmations 
fauorables , pluftoft pour ceux-cy, 
que pour ceux-là, doù naiffent 
fur la Terre lesPredeftinez &les 
Eleus ? a-t'il pas eu vne Na- 
tion choifie, qui a efte préférée a 
toutes les autres Nations ? Elle a 
€fté nommée la fart & ïheritage 
du Seigneur : Le Seigneur luy a dit, 
Je feray ton Dieu , & tu feras mon Veu- 
pie. Dans la Maifon des Patriar- 
chc5,cette préférence eft toufiour< 
tombée dWn codé, à Texclufiondt 
toutlcrefte. Les Cadets ont em- 
portae droit d'Aifnefl'e , & lej 
auantages de la Nature ont tai 
place aux ordres de Dieu. 

Et quand le Fils de Dieu luy.j 

mcfme eft venu au Monde ; outr< ^ 
les foixante & douze Difciples qi , 
eftoient de fa fuite , & s 2 il 
voiioient àluy, il a appelle douz j 

Apc A 
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Apofi-rcs,pour luy rendre vne plus 
particulière fuiettion, 3c eftre plus 
proches de fa Perfonne. Entre 
ceux-là mefme, il y en a eu trois, à 
qui il s'ell: ouuert plus familière- 
ment qu aux autres : Il leur a mon- 
ftre des marques de fa Diuinitc, 
qu'il auoit cachées à leurs Compa- 
gnons : Il leur communiqua beau- 
coup de fecretsde TAuenir, dans 
l'agitation de fa prochaine mort,&: 
parmi les inquiétudes de les der- 
nières penfces. 

f Encore a-t'il tefmoigné plus de 
tendreffe pour l'vn des trois , que 
pour les deux autres.S.Icanne fait 
pouit de difficulté de fe nommer le 
^ Cher & leFauori defonMaiftre. 
' il le glorifie par tout de cette fa- 
veur; & il me femble au'ilenvfa 
! auec aflcz de libcrtc,lors qu'il s'en- 
••^dormit, dans le fcin dVn Maiftre fi 
grand 3c fi redoutable.ConfiJerez- 
^'le dans le Tableau de la S.Cene,& 

P^yez comme il repofe fa tefte ne- 



^ligem- 
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eliacmmenr, fur vn licu,où les Se* 
rapliins portent leurs regards,auec 

reucrence. 

Puis donc, que r Autheur & ^ 
Confommateur de la Vertu, aufli 
bien que de la Foy, a eufes inclina- 
lions & fcs amitiez , Se n'a pas tou- 
jours voulu commander à la Natu- 
re ; le Prince ne doit point craindre 
d'aimer , après vn Exemple de tel- 
le authorité , qui luy en donne 
toute permiffion^ &pai:lesprm- 
cipcs d" vue plus fagc PhilofopWie, 3 , : 
nie n'eft celle de Zenon & dc^ 
Chryfippe, il peuteftre fenl.ble,|^,. 
fans qu'on lepuilVe dire lntcmpe-1 à 

rant. , 

11 faut feulement que les mou- . 

vemens de fon ame foient iuftes &} 
bien réglez. Qu'il f^^c du b.en,ii 
mais qu'il earde de la proportioi r 
& de la mefure , en la diftnWutioi ■i 
du bien qu'il fait i Qu'il ne pouH. ; 
pas incontinent, dans le ConfeiU 
ocux qui luy auront efté agreabletd 
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dans la Conuerfation. Il doit fair 
différence , entre les perfonnes qui 
plaifent , & celles qui font vtiles ; 
entre les récréations de fon lifprit, 
& les ncceffitez de fon Eflat ; Et 
s'il n apporte vnc grinde atten- 
tion, dans l'examen des diflcrens 
fuiets qu'il employé , il fera des 
Equiuoqucs , dont fon Siècle pâ- 
tira, de qui luy feront reprochez, 
parles Siècles à-venir. 

Les Courtifins font la matière, 
de le Prince eft l'Artifan , qui peut 
bien rendre cette matière plus 
belle 5 mais non pas meilleure 
qu elle n'eft : 11 peut y aiouftcr des 
couleurs & de la façon , par le def- 
fus; mais non pas luy donner au- 
cune bonté intérieure : 11 en peut 
faire vne Idole, & vn faux Dieu ; 
mais il n'en peut pas faire vn Ef- 
^prit, ni vn habile homme. 
^ Il fe voit de ces Idoles , en paï^ 
mefmedeChrellienté. Ilyatoû 
jours eu d'indignes Heureux ; toû^ 

C 3 jour. 
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jours des Guenuches carences 
dans le Cabinet des Rois , & ve- 
ftucs de toile d'or.Il y a eu en Egy- 
pte des beftes fur les Autels : Il y a 
eupartoutdesdefauts&des vices 

adorez. Ce qu^ ^^'^^^ vais dire à ^ 
voftre Altefle, ie Tay appris d^elle, 
3c ie le trouve digne de Tefprit de 
Marc AntoninlePhilofophe. Ilj 
a vne Autborité aueugle & miiete ^ qui 
ne connoift,nin'entend',quipaYOîft feule- 
ment & qmébloiitt', qui ejl toute fure 
autlmité 5 fans aucun mélange de Ver- 
tu ,mde Raifon.Ujf a des Grands qui ne 
font remarquables , que far leur Gran- 
deur , & leur Grandeur eji toute au I 
dehors-, & toute feparée de leur fer- 
fonne. 

Ces Grands, Monfcigneur, me 
font fouvenir de certaines Monta 
gncs infrudueufes , que i'ay veuës ' . 
autrefois, allant par le Monde. El-' 
les ne produifent,ni herbe,ni plan- 
te: Elles touchent le Ciel, & ne 
ferucnt de rien à la Terre : Leur ? 

fteri- 



\ï 



OudelaColir. 55 
fterilité fait maudire leur eleua- 
tion. Ceux-cy, de niefine , ne font 
pas moins inutiles , qu'il font 
grands ; Et ie les regarde 5 comme 
de vaines monftres du pouuoir de 
de la magnificence des Rois ; com- 
me des Coloifes qu'ils ont elcuez, 
de des Pyramides qu'ils ont bafties. 
Ce font des fardeaux, 3c des empc- 
fchemens de leurs Royaumes , qui 
pefent a toutes les parties de TE- 
Iht, Ce font des fuperfluïtez , qui 
occupent plus de place que toutes 
les chofes nccefl'aires. Cela s'en- 
tend à les confidercr , dans vne foi- 
blefle encore innocente , & auant 
qu'ils ayent adioufté Timuflice de 
leurs aâions à l'indignité de leur 
perfonne. 

Voilà les beaux ouurages de la 
Fortune ^ Voilà les meiprifes & 
les extrauagances de cette Deefle> 
fans yeux & fans iugement , à qui 
Rome a donné tant de Noms , & 
a dédié tant d'Autels. Vous aucz 

C 4 bien 
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bien ouï parler de quelques Rei- 
nes hypocondriaques5qui ont eu de 
l'amour, pour vn Nain , & pour vn 
Maure , voire pour vn Taureau, & 
pour vnCheual: La Fortune eft à 
peu près* de l'humeur de ces Prin- 
celTes mal-fages; Elle choifit d'or- 
dinaire le plus laid & le plus mal- 
fait : :En la demande de la Preture, 
elle préfère les efcrouclles de Va- 
tinius à la Vertu de CatontPour ne 
rien dire de pis, elle fait des profu- 
fions, & ne paye pas fes debtes. 

Mais nous parlons dVn Fantof- 
nie , lors que nous parlons de la 
Fortune: La force dcsAftres,& 
la neceffitc du Deftin font encore 
d'autres Fantofmcs , que l'opinion 
des Hommes fe forme , & après 
Icfquelsie ne fuis pas d'auis de cou- 
rir. Cherchons quelque caufe plus 
apparente de cette faueur qui lem- 
ble n auoir point de caufe , ôc 
voyons à peu près quelle eft lanaif- 
fancede cette mauuaifc Authoritc» 

Ce 



Ou DE LA Cour. 57 

Ce que nous cherchons feroit- 
ce point vn tranfport de paffion, 
qui fort fans raifonnemcnt , de la 
partie animale , & s'arreftc au pre- 
mier objet qui plaift , & à la pre- 
mière fatisfadion de la volonté ? 

Seroit-ce point vn jeu , de vne 
fantaifie de la Puiflance; vn exer- 
cice , & vne occupation de la 
Royauté , qui prend plaifir à faire 
des chofes eftranges ; à eftonner le 
Monde par des Prodiges -, à chan- 
ger le deftin des Petits & des Mi- 
ferables ; à peindre , 6c à dorer de 
la bouc ? 

Neft-ce point au contraire, 
vne erreur ferieufe & délibérée, 
vne tromperie de bonne foy , faîte 
à foy-mefme par foyrmefme ; ai- 
dée par l'impoflure de Fapparen-- 
ce, qui defguife quelquefois les 
hommes de telle forte, qu ils ne 
font reconnoiffablej qu'à Dieu? 
Il eft certain que le plus fouvent 
ils portent des marques fi dou- 

C 5 teufes, 
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58 Aristippï 
teufes , 3c ce qui paroift d'eux eft 
fi faux, quil ny aqueCeluyqui 
les a faits,qui fçache leur véritable 
prix. 

Mais TEffct, que nous auons 
tant de peine à tirer de robfcurité 
des Caufes , ne feroit-ce point vn 
prefent deTOccafion? Car d'or- 
dinaire elle offre aux Princes des 
Seruiteurs; Elle les oblige à pren- 
dre ce qu ils trouuentàleurmaini^ 
& ce qui leur palTe deuant les yeux. 
Leur impatience ne pouvant fouf- 
frir de retardement, & leurmol- 
lelfe eftant ennemie de toute forte 
de peine ; pour s'efpargner les 
longueurs de la recherche , & les 
difficulté! du choix , ils mettent 
en œuure les inftrumens les plus 
proches3& gardent , par couftume 
ceux qu'ils n auoicnt pris que par 
rencontre. 

Pour conclufion, cette Faueur 
qui s^eleue fi haut , fans auoir de 
fondement > ne feroit-ce point 

plu- 
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pluftoft vn effet de l'amour propre. 



le compiaiiance^que perfonne 
ne refufe à fes opinions? Ne feroit- 
ce point noftre honneur, que nous 
croyons engage, dans la perfeâion 
de noftre Ouvrage? Neferoit-ce 
point vn leuain de cet orgueil na- 
turel, caché dans Tefprit des hom- 
mes , & qui enfle particulièrement 
le cœur des Rois , quand il cft que- 
ftion de maintenir vne faute qu'ils 
Ont faite, & de ne pas auoucr qu'ils- 
peuvent faillir ? 

Quoy que puifle eftre cette Fa- 
veur , ce n'eft point vne créature 
de la Vertu ; non pas mefme de la 
Vertu du Sang : Le mérite n'y a. 
point de part ; non pas mefme le 
mérite de la Race. Les Affran- 
chis de Claiidius , les Valets des- 
Enfans de Conftantin, les Gou- 
verneurs des Enfans deTheodo- 
fe , les Eufebes 3c les Eutropes ne 
font point de légitimes Fauoris , de 
beaucoup moins de légitimes Mi- 

niftreso. 
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niftres. Et certes , i*ay pitié de 
rEmpire, de i*ay honte pour TEm- 
pereiir , quand ie voy l'Empire & 
l'Empereur , dans ces mains ferui- 
les & mercenaires. 

le voy , auec horreur, ces vi- 
lains fpedacles des Règnes m for- 
tunez,ces produéHons monftriieu- 
fes des mauuais Temps. Temps 
aueugles , & pleins de ténèbres ; 
Malheureux en Princes , & fteri- 
les d'Hommes, Et , à voftre auis, 
ya-t'ileude Solitaire fi éloigné 
delà Cour, & prenant fi peu de 
part aux chofes du Monde , qui 
ait pu regarder, fansdefpit, les 
chofes tellement hors de leur 
place , & le Monde renuerfé de 
cette forte ? Y a-t'il eu de fi tran- 
quille Contemplatif , qui ait pu 
voir fans émotion , des gens de 
néant s'emparer de la conduite 
des grands Eftats , &s'affeoir au 
Timon -, bien qu'ils ne deulfent 
eftrc qu'à la Rame ? Cela s'eft veû 

néant- 



Ôa DE LA Cour, 6i 

ncantmoins , & allez fouvenc. Le 
Confiilat a cfté profane plus dV- 
ne fois, par des perfonnes infâmes: 
Et tel 5 qui fous vn autre Règne 
euft eflc cache , parmi le Baga- 
ge , a en. le commandement de 
TArmce. 

Mais outre les Eufebes , Se les 
Eutropes , THiftoire de l'Empire 
J d'Orient ne manque pas de ces 
lyl Exemples honteux. Elle nous 
w<" inonftre de miferables Eunuques, 
quin'auoient appris qu'à peigner 
des femmes , & à filer , érigez 
tout d'vn coup en Chefs du Con- 
feil, & en Capitaines Généraux. 
Et d'autres Hiftoires plus récen- 
tes nous produifent des Barbiers, 
des Tailleurs,des Valets de cham- 
bre y changez du foir au matin 
en Chambellans , en Ambafla- 
jj ■ deurs, &c. employez aux plus im- 
portantes négociations & aux 
plus illuftres Charges de leurPaïs. 
Ainfiquoy que puiile dire noftre 

Hom- 
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Homme, qui admire tant la Cour, 
& l'Art de la Cour , Tlgnorance 
audacicufe a fouvent prefidé à la 
conduite des chofes humaines: 
Quoy qu il/ jure qu il a veû des ra- 
yons fur le vifage de Monfieur le 
Duc de * * ^ > cette faufle lumiè- 
re eft vne beveuë de fes yeux , & 
vne illufion de fon efprit. Les Sots 
ont fouvent tenu la place des Sa- 
ges, & vntempsaeftë, où ceux 
qui deuoient difter les Loix , & 
prononcer les Oracles , ne fça- 
noient, ni lire, ni efcrire. 

Ce n eft pas que leur fens com- 
mun fuft plus net , pour iVeftre 
cnueloppé d'aucune connoifTance 
eftrangere. Us n auoient , ni les 
biens naturels , ni les biens acquis: 
Ils auoient feulement ce qui fuit 
d'ordinaire les biens naturels & 
les biens acquis ; ie veux dire la 
bonne opinion de foy-mefme , ac- 
compagnée du mépris d'autruy. 
Quoy que ce ne foit pa^s la couftu- 

me 




li 

ii{ 
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me de fçauoir les affaires , par ré- 
vélation , & qu'il faille les appren- 
dre , par expérience , ou deuancer 
l'expérience , par la force du rai- 
fonnement; ils fe perfuadoient que 
TAuthorité fuppleoit à tout cela, 
& qu immédiatement après leur 
Promotion , Dieu eftoit obligé de 
leur enuoyer de Tefprit, pour bien 
gouverner , & de faire valoir Tele- 
âion du Prince, par la fubite illu- 
mination de fes Miniftres. 

Il nen va pas toutefois aînfi: 
C*eft tout ce que Dieu a voulu fai- 
re, pour les Miniftres defon Fils 
vnique , defquels nous auons dit 
quelque chofe^au commencement 
deceDifcours. Par là il s eft mo- 
qué de la fuperbe Philofophie. Il 
a confondu la Prudence humaine; 
prenant ces Ames neuves & grof- 
fieres , pour eftre les Confidentes 
de fes fecrets ; les rcmpliflant 
beaucoup, comme dit vn Ancien 
Chrellicn , parce qu'il y trouua 

beau- 
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beaucoup de vuide.ll a tire des ca- 
banes & des boutiques , ceux qu il ^ 
vouloit faire Rois & Dodeurs des ^} 
Nations. Il ne faut pas que les au- 
tres Ignorans prétendent d'eftre 
efclairez delà forte-, ni qu au lici-' 
de Tefprit de Prophetie,en Texpli 
cation des Efcritures , & du doi 
des Langues,ils attendent duCiel, 
laconnoilfancedes chofes paflces 
h pénétration dans celles de TA- 
venir, la lumière qui debroiiille les 
intrigues de la Cour , la fcience de 
faire la Guerre , & la dextérité de 
traiter la Paix. 

Aufli d'ordinaire ils reufiflent 
tres-mal , en vne profeffion qu'ils 
n ont point apprifc,& dans l'exer- 
cice de laquelle ils fe font jettez 
indifcrcttement , fans y apporter 
aucune préparation de difciplincj 
fans faire aucun fonds d'expérien- 
ce ; fans connoiftre les premiers 
elemens de la Sagefle ciuile. H 
faut de l'adrcfle 6c de la méthode, 



pour 
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pour conduire vn Batteau , & pour 
mener vn Chariot. Il faut auoir 
appris les chemins , pour pouvoir 
fervirde Guide. ]'ay veû des rè- 
gles & des préceptes , pour fe bien 
acquiter de la charge de Portier,^: 
de celle de Concierge , quoy que 
ce foient deux mcftiers,qui ne font 
pas extrêmement difficiles. 11 faut 
donc apprendre tous les Mefliers, 
^ eftudier tous les Arts, jufques 
aux moindres , &: aux plus aifezj 
Et celuV) de conduire le f^enre hu- 
main , n'aura point bcioin d in- 
flruâ:ion?On gouvernera le Mon- 
de , au hazard & à Tauanture ? On 
jouera , à trois dez , le falut des 
Peuples & des Royaumes ? 
I C'eft bien tenir indignement la 
place de Dieu: C'eft bien faire le 
Phacton en ce Monde,^ difpenfer 
inégalement la lumière & la cha- 
leur, fur la face de la Terre : C'cft. 
courir fortune d*en brûler vne par- 
tic j & de laifl'er geler l'autre. Les 

Fauo- 
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Fauorîs ignorans courent chaque 
jour cette fortune , & font en ce 
perpétuel danger; ie dis de fe per- 
dre , & de perdre leurPaïs , lors 
mefme qu ils ont rafiné leur igno- 
rance , par Tvfage de la Cour , de J 
que deux ou trois bons fuccez, qui ' 
viennent de la pure libéralité de 
Dieujleur donnent bonne opinion 
d'eux mefmes> ôc leur font accroi- 
re , qu'ils ont fait le bien qu'ils ont 
receu. 

Toutes leurs aftions font alors 
des Contre-temps -, font de faufles 
mefures d'vne fauffe règle. Au lieu 
de fe fçauoir arrcfter à ce Point de 
rOccafion,fi recherché par les Sa- 
ges , & fi neceffaire pour la perfe- 
<aiondes affaires,ils vont toiiiours 
deuant ou après: Ou ils le paffent, 
ou ils n'y arriuent pas. Auiour- 
d'huy ils déclarent laGuerre, par 
colère ; demain ils demandent la 
paix , par lafcheté. Ils flattent les 
Ennemis naturels de la Patrie, & 

offen- 
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_^ oftencentles anciens Alliez de la 
Ittjl Couronne. En Efpagne ils vou- 

If 'rdroient donner liberté de con- 
; fcience ; en France ils voudroient 
r introduire rinquifition. LaFron- 
. ticre eft nuè' & defarmée ; & ils 
fortifient le cœur de l'Eltatî 11 leur 
prend enuie de rafer la Citadelle 
d'Amiens, & d'en baftir vne à Or^ 
leans. 

Mais les Eleâions qu'ils font 
des autres , font bien dignes de 
|i( celle qui a eftc faite d'eux. Pour 
m rAmbaffadedcRome, ilspropo- 
p fent au Prince vn bon Capitaine 
I de chcuaux légers , & qui s'eft fi- 
gnalc en plufieurs combats. A leur 
recommandation , on met dans les 
Finances vn vieux Prodigue>qui en 
fajeuncffe a fait ceffion de biens, 
mais qui parle admirablement de 
Tœconomie. Ils demandent la 
première Charge de la Jufl:ice> 
pour vn homme véritablement de 
robbe longue? mais célèbre? par le 

peu 



Early European Books, Copyright© 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reprcxJuced by courtesy of Koninkiijke Bibiiotheek, Den Haag. 

235 A 20 



6S 



Aristippe 



peu de connoifl'ance qu'il a des 
Lettres ; mais de la ClaiVe de ccliiy 
que nos Pères virent àParis,quand 
les Ambaffadeurs de Pologne y 
arriuerent. Ils firent à cet Hom- 
me leur compliment en Latin , & 
il les priadel'excufer, s'il ne leur 
refpondoit pas , farce ([u 'il nauoit 
jamais en la curiofué d'apprendre le 

Polomois. 

Vous foufriez, Monfeigneur, .Se 
vous-vous eftonnez de la grande 
Littérature de cet homme de rob- 
be longue. Il faifoit bien d'autres 
cquiuoques , on en conte quel- 
ques vns 5 qui ne me femblent pas 
mal-plaifans. Ce fut luy qui crût 
que Seneque eftoit vn Dodcur de 
Droit Canon, & que , dans fes Li- 
vres des Bénéfices, il auoir traitté, 
à plein fonds , des Matières Bene-; 
ficiales. Vn * ^ ^ de ce temps-là 
luy fit accroirejque laMorée eftoit 
le Païs des Mores; & il n'eftrien 
de fi vray , qu'il chercha , dans la 

Carte 
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Carte vn jour tout entier la Dé- 
mocratie, & TAriftocratie, pcn- 
{^mt les y trouver, comme la Dal- 
matie, & la Croatie. 

Il fait bon cftre fçauant.fous ces 
Regnes-là , & les Mufes ont beau- 
fehl coup à efperer de la proteâion de 
pareils Miniftres. Mais paflbns 
outre,&: ne confiderons point l*in- 
tereft des Mufes, dont le deftin eft 
d eftre pauvres & mal-traittées, 
fous toutes fortes de Règnes, de 
par toutes fortes de Miniftres. 

Ceux-cy fe connoiflent en hom- 
mes & en affaires , comme vous 
voyez. Apres auoirdilGpé le reue- 
nu de rEftat,en des defpenfes mau- 
vaifes , ou ridicules ; afin de paroi- 
ftre bonsMenagers,ils laiffent per- 
dre vne occafion importante,faute 
de cinquante efcus , qu ils ne veu- 
lent pas qu'on baille , pour faire 
partir vn Courrier exprès. Ils at- 
tendent le jour de l'Ordinaire, & 
s^imaginent que TOccafion latten- 

dra, 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibiiotheek, Den Haag. 

235 A 20 



Aristipph ^ 

clra,auffi bien qu eux. Vn Dodeiir 
Politique qui les a filflcz , & 
leur a mis dans la telle cinq ou fix 
mots de noftre Tacite , pour les 
alléguer cent fois le jour , fur tou- 
tes çhofes 5 leur a recommandé le 
Secret, & la Diffimulation. Cette 
leçon faite , ils font myftere de 
tout; ils ne s'expliquent que par 
des clins d'œil, &pardesmouve- 
mens de tefte. Au moins ils ne 
parlent plus qu à Toreille, tion pas 
mefme quand ils louent leur Mai- 
ftre , & qu ils difent , <jue c*eft le 
plus grand Prince de la Terre. 

Cette religion du Silence eft 
pafTéedans leurefprit, jufqu à vne 
telle fuperftition , qu ils font fcru- 
pule de donner lesordres necelfai- 
res , à ceux qui les doiuent exécu- 
ter ^ tant ils ont peur de defcouvrir 
ce qui a eftc refolu au Confeil. Ils 
efcoutent attentivement vn Al- 
chimifl;e,qui leurpromet des mon- 
tagnes d'or: Ils reçoiuent à bras 

ouverts 
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ouverts vn Banni , qui leur fait ai- 
fce la conquefte de fon Païs : Et, 
'^e repofant fur la foy de T vn & de 
,l' autre , ils s'embarquent dans vne 
' ;rande Entreprife , & commen- 
cent vne grofle Guerre , dont ils 
ont las , dés le fécond jour. Ils 
•ont mille autres chofes fembla- 

t^'"%Ies. Et fi ces exemples ne font 
: de ce Siècle , ils font des Siècles 
, ji^palfez : S'il n y a pas eu en France, 
en Allemagne , de ces Ignorans 
prefomptueux , de ces ridicules 
Tout-puiffansjil y en a euen Efpa- 
gne, de en Italie. 
La mifere du Temps ( il vaut 
"^^lieux accufer le Temps que le 
'rir^ce ) Cette mifere publique , 
jrrjui a fait faire de la monnoye de 
^* *ter & de cuir ; qui a donne du prix 
ux plus viles chofes, a mis auffien 
fageces gens-là, & les aintro- 
uits dans le Cabinet des Rois, ou 
Is ont traifné auec eux , toutes les 
rdures de leui* naillance , & tou- 
tes 
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tes les habitudes vicieiifcs, dont 
les amcs feruiles font capables. 
Car c'eft icy vn Chapitre de leur 
Hiftoire, que nous nedeuons pas 
oublier; & il eft certain que leur i ;| 
innocence n a gueres plus duré à la b 
Cour , que celle du premier Hom- -i 
me, dans le Paradis terreftre. 

D'abord , quoy que peut-eftre i 
ils ne fuflent pas nez mefchans , ils i. 
ont crû qu'il falloir le devenir , de l 
fc font desfaits de leur confcience,3i^ 
pour trauailler , auec moins d'em-i. 
pefchement,aux affaires de rEftat.!, 
Ils ont penfé d'ailleurs , que ror-|< 
nueil eftoit bien-feant à la dl3nité,|^^ 
que , s'ils paroifloient les mefmes| 
qu'auparauant, leur condition net 
feroit pas tout à fait changée , dc^ 
nue la courtoifie les remettroitiid 
dans l'égalité , de laquelle ilss'é-i. 
toient tirez , auec tant de peine.^. 
Ainfi ils n'ont point appréhendé 
de tomber dans la haine > pou"; 
euiter le mefpris. Ils fe font faiii 

crain-^ 
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craindre , ne pouvant fe faire rc- 
fpeâer. lis ont eftimé , qiril n y 
auoit point de moyen d'etfacer la 
mémoire de leur ancienne bafleffe, 
que par l'obiet prefent de leur ty- 
rannie ^ ni d empefcher le Peuple 
de rire de leurs infirmitez, qu'en 
loccupant à pleurer fes propres 
■ maux , & à fe plaindre de leur 
i cruauté. 

Auec ces belles Maximes , & 
cette Antipolitique , que je vous 
,t ayvnpeuesbauchce, ils ont^ou- 
i'; :.verné le Monde; mais ils TontPou- 
'^erné dVne eftrange forte. Ils ont 
^enuerfé ce qu'ils vouloientfouftc- 

• nir; Ils ont rompu ce qu'ils auoient 
: deflem de noiicr;Ils ont fait autant 

'.f'^^l"^^ q^^'i^^ dclîroient faire 

• d cltabhllements ; Ils ont gafté au- 
=: tant de chofes, qu'ils en ont ma- 
r-nices. Les cheutes des Princes, 
^ & les pertes des Eftats ont cftc le 
■^'luccez de leur Adminiftration. 

étant faifis de laPuifîanccfouve- 

D rainc^ 
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raine, ( )eles confidere derechef, 
dans leur innocente infirmité ) ils 
enontvfé, comme les Enfans fc 
fcruent de leurs couteaux, qui s en 
bleflentleplusfouvent, & enot- 
fenfent leurs Meres,& leursNour- 
rices. 

Que fi la témérité de ces pens- 
là n'a pas toufiours efté mal- 
heureufe:S"ils font arriuez au port, 
tenant vne route , qui apparem- - 
iTientles en eloignoit; (car ilett 
certain qu'il fe voit de ces Mira- 
cles , & )'en connois quelques vn» i 
qui Ce font fauuez , par des aâions 

qui les deuoient perdre.) H ne faut 
pas fe fier pourtant à cette Félicite . 
auGUglc,quilesaguidez:Ilfaut. 

les regarder , comme des Perfon- . 
ncs tranfportées d'vne violente 
imagination , qui paffent les rmie- ,i 
rcs en dormant,fans fçauoir nager; a 
& courent par les précipices . fanni 
faire vn faux pas. 11 faut les admi- 1 
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rcr, Comme des befies divines j Se ne 
les pas imiter comme des performes 
raifonnables. Je tiens ce mot du 
bon-homme Alexandre Picolo- 
niini, lors que je le fus voir^paifant 
à Siene , de que je le trouvay fur le 
lit verd , dont parle Monfieur de 
Thou. 

Si vous cftes jamais Fauoris 
(auec la permiffion de fon Altefle^ 
i adrclîeray ma parole à ces deux 
jeunes Gentilshommes qui m ef- 
coutent)ne vous propofez point de 
pareils exemples : Ils font tres- 
ciangereux,quoy qu^ils foient tres- 
eclatans. Ce font des Flambeaux 
allumez furies Efcueils: Ils font 
faire naufrage aux nouveaux Pilo- 
tes. Ce font des Adrefîes , qui 
ttiement i la mort ceux qui les fui- 
vent- qui neferuent qu'à piper la 
Pofteritc ; qu'à apprendre aux 
hommes à faillir; qu'à donner du 
- cfcdit & de la réputation à Vlm- 
prudence. 

D z DIS- 
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DISCOURS 
TROISIESME. 

^OMME ceux que nous 
ilaiflafmcs hier , man- 
quent de la capacité re- 
quife, & ont rintelligen- 
ce fort courte , & fort limitée il 
s entrouve d'autres, qui Tont trop 
va^ue, & trop eftenduc, & qui rai- 
fonnent aucc excez. Je parle de 
ces Spéculatifs , qui vifent d ordi- 
naire au delà du but ; qui quittent 
les chcminsjpour prendre les rou- 
tes ; qui s'égarent , pour arriuer 
pluftort où ils vont. 

Appellons-les , s'il vous plaift, 
des tireurs d'eflences. Ils mettent 
leurs auis à l'alambic , & les re- 
duifent à néant , à force de les 
fubtilifcr : Ils euaporent en fumte 
les plus folides affaires. Difons 
que ce font des Hérétiques d'E-^ 
^ ftat. 
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ftat ) qui veulent faire dans la 
Politique , ce qu Origene a fait 
dans la Religion, Ils fuiuent les 
ombres , & les images des chofes, 
aulieudes*attachcr à leur corps, 
& à leur realitc. Ils embrafient la 
Vray-femblance>parcc qu*ils l'ont 
peinte & embellie à leur mode; 
mais ils reiettent la Veritc, à caufe 
qu'elle n eft pas de leur invention, 
& qu elle a fon fondement en cUc- 
mefme. 

Ces Meflîeurs fe figurent que, 
partout, il y a du deflein &: de la 
lîneflè, & que toutes les adions 
des hommes font méditées. Rien 
ne leur pafle deuant les yeux , dont 
ils ne cherchent le fens myftiquc, 
& l'allégorique. Ils ne s*arreftent 
jamais à la lettre, ces fubtils In- 
terprètes des penfées d*autruy. Et 
quand deux Princes s'attaquent de 
toute leur force , & de toute la 
puilTance de leursEftatSjils croyent 
qu ils s'entendent enfemble , pour 

D 3 trom- 



Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkliike Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



78 Aristippe 
tromper les autres Princes. Ils 
font des jugemens prefque auffi 
plaifans que ceux , qui difoient à 
Athènes j quon ne[eji(i^ à U mon 
du Roy Philippe, & qu'il ieftoit fait 
tiier tout exprès, pour attraper les Athé- 
niens. 

On voit par ce mauvais mot juf- 
qu où peut aller la mauvaife fubti- 
lité, & quel eftTefprit de la Grè- 
ce, & de ces Spéculatifs. Mais il y 
a eu des Spéculatifs en tout Pais. 
Il y a toufiours eu des Alchimi- 
ftes , & des Souffleurs , qui ont di- 
ftillé les chofes humaines; qui ont 
donné plus de liberté qu ils ne dé- 
voient , à leurs conieftures , & à 
leurs foupçons. Parce que Junius 
Brutus contrefit le Sot 5 ils ont eu 
de la deslîance de tous les Sots: 
Ils fe font figurez , que tous les 
Niais imitoient Brutus;que lafnn- 
plicité apparente eftoit vn artifice 
caché; que ceux qui ne fçauoient 
rien , diflimuloient leur fcience, 

que 
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qui 



ne 



di- 



•que le filence de ceux 
ijoient mot, couvroit de dangereu- 
v fes penfées. 

IC'eftoit ropinion qu auoît vn 
Prince Romain dVn certain Im- 
beciile de fon temps , que les Pa- 
ges fiffloient, & que perlbnne n'e- 
ftimoit que luy. L' Hiftoirc rap- 

( porte qu'il en apprebendoit les vertus 
fecrettes ; & que le mefpris vniuer- 
1 feldela Cour, & vingt-cinq afis 
^ d'impertinences, ou faites , oudi- 
tes , à la face du grand Monde, 
ne Tauoient pu alïurer de cet hom- 
me-là. 

Dumefme Principe, de faufle 
fubtilité ^ font nées ces Vifions, 
que noftre homme trouve fi inge- 
nieufes , & qui me femblent fi ri- 
dicules; que les Dodeurs admi- 
rent , & que je ne puis fouftrir. 
En cet endroit Ariftippe adrefiant 
fa parole aux deux Gentilshom- 
mes , qui Tefcoutoient ; Penfez- 
vous , leur dit-il , comme ces Do- 

D 4 éleurs 
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âeurs fubtils, qu'Annibal ne vou- 
lut pas prendre Rome , de peur de 
n*eftre plus vtile à Carthage , & 
de fe voir obligé, parla, à finir la 
guerre , qu il auoit deflein de per- 
pétuer ? A voftre auis , Augufte 
choifit-il Tibère pour fon Succef- 
feur, afin de fe faire regretter , & 
rechercher de la gloire après fa 
mort , par la comparaifon d Vne 
Vie , qui deuoit cftre fi différente 
de la fienne ? Vous imaginez vous 
que le confcil qu'on trouva dans 
fes Mémoires , de mettre des bor- 
nes à TEmpire, fuft vn effet de fon 
cnuie, contre fa Pofterité ? Auoit- 
il peur , quVn jour vn autre Hom- 
me fuft plus grand Seigneur que 
luy , & commandaft à plus de 
Suiets ? Eft - il croyable que le 
mefme Augufte ne faifoit Tamour, 
que par maxime d'Eftat , & ne 
voyoit les Dames de Rome, que 
pour apprendre le fecret de leurs 
Maris ? Y a-t'il de Tapparence, 

qu« 



mm 
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Ou D E LA Cour. 8r 
quefon aine ne fe remiiafl: que par 
reigle 5 & par compas ; que toutes 
fes adions fuflent fi guindées , ^ 
tous fes vices fi eftudiez ? 

A mon auis , c'eft faire le 
Monde plus fin qu il n eft. C eft 
interpréter les Princes, comme 
quelques Grammairiens expli- 
quent Homère : Ils y trouvent ce 
quinY eft pas, & Taccufent de- 
lire Philofophe de Médecin , en 
des endroits, où il neft queFai- 
feur de contes & de chanfons. 
Contentons nous quelquefois du 
fens littéral. Ne cherchons pas 
vn Sacrement fous chaque fyllabe, 
& fous chaque point. Ne foyons 
pas fi indulgens à noftre efprit , ni 
fi curieux , dans celuy d autriiy. ]1 
ne faut pas aller quérir fi loin la 
. Vcritc, ni prendre- les chofesde 
l fi haut. 11 ne faut pas rapporter 
1; à des caufes reculées , & aux 
l Confeils du Siècle paflc , des fuc- 
l CC2, ou arriuez fortuitement, ou 
B D 5 à qui 
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donné lieu. 

Les Stoïques , qui n'ont pas 
voulu 5 qu'vne feuille d'arbre fe re- 
mmïi yfam ordre particulier de la Pro- 
videncCy ni que le Sage leuaUlt doigta 
fans congé de la Pinlofopbie ; ne ju- 
geoient pas plus auantageufement 
de Dieu , & de la Perfonne plus j 
pioche de Dieu,que ces Rafineuis (M 
piefument d'vn Homme , qui eft ^ 
louvent moins que médiocre ; qui 
n'a que le quart , ou la moitié de 
la partie raifonnable ; qui de fa 
vie ne fongea à eftre Sage, ni à 
s'approcher de Dieu.ll n'y a point 
de moyen > qu'ils aiuftent leurs 
opinions à noftre commune capa- 
cité : Ils ne peuvent defcendre ^ 
jufqucs à nous. Dans le jugement 
qu ils font des hommes , ils ne 
peuvent prefuppofer vne infirmité ) 
humaine , c'cft à dire, vn principe j 
d'erreurs & de fautes: vne mala- 
die de la nailTance j de laquell 

Alexan- 
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Alexandre & Cefar ne font pas 
t exempts ; vn défaut qui trailhe 
après foy tant d'autres défauts , en 
la Perfonne des plus Parfaits; en 
la conduitte des plus Sages ; & en 
celle de Salomon mefme, fi vous 
le voulez. 

Les Grands cuenemens ne font 
' pas toufiûjirs produis par les 
grandes caufes. Les refforts font 
cachez , & les machines paroif- 
r fent : & quand on vientàdefcou- 
V vrir ces refforts, on s'eftonne de 
les voir fi foibles & fi petits. On 
a honte de la haute opinion qu'on 
en auoit eue. Vne jaloufie d'a- 
mour, entre des personnes parti- 
culières , a efté la matière d'vne 
guerre générale. Des Noms bail- 
lez ou pris parhazard; les Verds 
& les Rouges des Jeux du Cirque, 
ont formé les Partis & les Fa- 
nions, qui ont déchire l'Empire. 
' Le mot ou le corps d'vne Deuifc; 
la façon d'vne Liurée^ le rapport 

d'vn 
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d'vn Domeftique; vn conte fait au 
Couché du Roy ne font rien en ♦ 
apparence ; & par ce Rien com- j 
mencent les Tragédies , dans lef- \ 
quelles on verfera tant de fang, | 
éc on verra fauter tant de teftes. à 
Cen'eft quVnniiagequipafle, & \ 
vne tache en vn coin de Tair, qui i, 
s'y perd pluftoft qu'elle ne s'y ar- • 
refte. Et neantmoins , c*eft cette s 
légère vapeur > c'efl: cette nuée $ 
prefque imperceptible , qui exci- 
tera les fatales tempeftes que les 
Eftats fentiront , & qui ébranlera 
le Monde, jufqu*aux fondemens. 
On s'eft imaginé autrefois que 
c'eftoient les inteiefts des Mai- 
ftres, qui mettoient en feu toute 
la Terre , & c'eftoient les paffions 21 
des Valets. 

Je ne doute point que le Roy de »1 
Perfe ne prift des prétextes très- 
fpecieux, pour juftifierfes armes, c 
quand il vint enÇrece, & que fes :c 
Manifeftes ne diifent merueilles ^5 

de ! 
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de fcs intentions. 11 ne manqua 
pas de Pretenfions ni de Droits. 
11 n oublia pas , que le grand Roy 
ne venoit que pour chaftier les pe- 
tits Tyrans & qu'il apportoit aux 
Peuples vne riche & abondante li- 
bertC5au lieu^de leur maigre & fte- 
rile fervitude. 11 falfifia fon def- 
fein , en plufieurs autres façons, & 
jura, peut-eftrej que cedeH'einluy 
auoit efté infpiré immédiatement 
des Dieux immortels , & que le 
Soleil en eftoit le premier autheur. 
Cependant quelques Manifeftes 
qu il fift voler , & quelque cou- 
leur de Juftice & de Religion qu*il 
donnaft àfonEntreprife, voicyla 
veritcdela chofe. 

Vn Médecin Grec, domeftique 
de la Reine , ayant enuie de reuoir 
le Port de Pyrée, & de manger des 
figues d'Athènes , mit cette fan- 
taifie de guerre , dans la tefte de fa 
[aiftrelle , & la porta à y faire re- 
ndre fon Mary, Si bien que le 

Roy 
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Roy des Rois, le puiflant& redou- 
table Xerxes ne leua vne armée de 
trois cens mille Combattans, ne 
coupa les Montagnes , ne tarit les 
Riuieres , ne combla la Mer , que 
pour conduire vn Charlatan en Ion 
Païs, Il me femble que ce galant- 
homme pouvoit bien faire fon 
voyage à moins de frais , & en plus 
petite compagnie. 

Mais il me vient de fouvenir, 
Monfeigneur, d'vne autre chofe 
qui mérite d'eftre fçeuë , & que 
vous ne trouverez pas mal-plai- 
fante. Elle arriuaau Royaume de 
Macédoine > plus de quatre-vingts 
ans deuant la naiflance du Roy 
Philippe; au temps de cette fameu- 
fe Conjuration > qui] d'vn Eftat en 
fit deux, & qui partagea la Cour, 
les Villes & les Familles. 

Ce fut la Femme de Meleagre ) 
Gouverneur d Vne Placefrontiere> 
& General de la Cauallerie , qui- 
ietta fon Mari dans la reuolte , & 

certes 



à 
i 



IM 



II 



Ou DELA Cour. 87 
certes pour vn fort digne fuiet. Sur 
le rapport qui fut fait au Roy de 
Tefprit ôc de la galanterie de cette 
Femme , il luy pritenuie de la voir 
vn iour en particulier : 11 ne luy 
fut pas difficile d'obtenir d'elle, 
vneraueur c[u'elle âccordoit aifé- 
jTient à de moins grands Seigneurs, 
de de moins honneftes gens que 
luy. Elle n'auoit pas accouftumé 
de lalfer la confiance de fes Amans, 
ni de faire mourir perfonne de def- 
efpoir. Le Roy s'eftant donc ren- 
du à Taffignation qu'elle luy don- 
na 5 & par malheur , ne l'ayant pas 
trouvée telle qu'il fe l'eftoit figu- 
rée, il luy tefmoigna d'abord ion 
dégouft, & fe feparad'elle,prefque 
auili toft , auec peu de fatisfadion. 
Cet affront fiit fenti fi viuement 
par celle qui le reçeut , & qui n'a- 
' voit pas mauvaife opinion de fon 
mérite , qu'elle protefta à l'heure 
niefme de s*en vanger. Et ne le 
pouvant mieux faire qu'en cor- 

rom- 
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rompant la fidélité de fon Mari, Se 
le desbauchant du feruice de fon 
Maiftre j elle vfa pour cela de tous 
les charmes de fon efprit, de de fou 
vifage. Elle employa, fur vne ame 
crédule , les plus fubtiles inuen- 
tionsjdont eft capable vne ame ar- 
tificieufe. Et ne doutez point que 
dans la chaleur de fa vengeance,el- 
Ic n*eufl: voulu auoir vne infinité de 
Maris5pour faire vne infinité d'En- 
nemis au Roy, & pour tirer raifon, 
auec plus d'efpées , de Foffence 
qu'elle croyoit en auoir reçeuc, 

Ainfi Meleagre quitta le feruice 
du Roy,& s'embarqua dans le Par- 
ti du Tyran , fans fçauoir par quel 
mouvement il y eftoit pouflé , ni 
quelle pafEon il vengeoit.Il joiioit 
vn perfonnage qu'il n entendoit 
pointdl eftoit le Soldat de fa Fem- 
me, & penfoit eftre vn des princi- 
paux Chefs de la Ligue. Par là on 
peut voir, qu'il eft aifé de fe trom- 
per , dans le jugement qu'on fait 

des 
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es aftions des hommes , puis que 
es hommes mefmes , qui les font, 
font les premiers trompez ; puis 
K (ju'ils n*en fçauent pas toufiours la 
h vraye caufe. Ils font fouuent in- 
ftrumens aueugles , & fans con- 
noilTance > de Tintereft , ou de la 
paflion d'autruy. 

Les Spéculatifs de Macédoine 
ne manquèrent pas de publier de 
f plaufibles , & de fpecieufes rai- 
fons , de la reuolte de Meleagre. 
I Les vns dirent , qu vn reproche, 
que le Roy luy auoit fait 5 en pre- 
lence des Ambalfadeurs de Thef- 
falie , luy entra fi. auant dans le 
cœur5& y fit vne fi profonde playe, 
qull ne pût jamais en guérir > que 
les carefles & les faueurs , qu il re- 
ccut, depuis ce temps-là, furent 
d'inutiles appareils , fur ce cœur 
bleflé , & que la mémoire d'vnc 
^ iniure luy ofta le fentiment de 
mille bienfaits. D'autres alléguè- 
rent le refus d vne Charge, quil 

auoit 
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auoit demandce î pour (on Fils , & I ^ 
que véritablement on ne donna pas ; 
à vn autre, mais qui fut fupprimée, 
afin qu elle n'entraft pas en fa Mai- ' 
fon. Il y en eut qui excuferent fon ^ 
changement 5 fur Tamôur de la Pa- 
trie, & fur le zele de TancienneRe- I 
ligion 5 de laquelle le Tyran pre- ^ 
noit le pretextcpour faire la gucr- i 
re au Roy, ; 

Tous les Hiftoriens exercèrent • 
là defl'us leur fubtilité , & tous fu- • 
rent fubtils,& ingénieux à faux. Ils 
cherchèrent la fource du Mal , qui 
dVn coftéjqui d* vn autre, & pas vn , 
ne la trouva: Pas vn ne parla du de- 
fpit de la Femme de Meleagre , qui , 
fut la feule caufe de la defed:ion dé^ é 
fon Mari , & qu'on ne defcouvrit 
qu'en vn autre Siècle , de long 
temps après la mort du Roy, du 
Tyran, èc de Meleagre. 



Ces deux courfes que nous 
auons faites , en Grèce , & en 

Mace- 



is 
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vlacedoinc , eftoient fur noftre 
n r:hemin,6c ieveux croire quelles 
t. l'auront pas efté defagreables à 
ï Vofirc Altelle. Mais ie croy de 
I; )lus qu elle iuge auffi bien que 
noy, qu'il vaut encore mieux de- 
l )iter des vifions , dans THiftoire 
r ç[uedanslcConfeil)& quelamau- 
i /aifc fubtilité cfl: moins dangcreu- 
c 5 quand on raconte des chofes 
i Faites , que quand on délibère des 
s chofes à faire. Icy 5 pour ne rien 
dire de pis, elle eft caufequeles 
i chofes ne fe font point. 

Les gens d'Athènes font trop 
c habiles 5 pour tromperies gens de 
( Thcbes:ceux-là tendent leur filets 
B fihaut, 6c ceux-cy volent fi bas, 
i qu'il faudroit qu ils filfent vn effort 
5^ poury efl:repris. le dis dauantage. 
. Les Athéniens employent quel- 
quefois leur finefl'e , à s'en faire ac- 
croire,&àfe tromper eux-mefmes. 
f De leurs faux principes, ils ne pcu- 
: vent tirer que de faulfes conclu- 

fions, 
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lions 5 Se n ont garde de negocieri 
heureufement , ni d'amener iamaisfV 
leurs Aduerfaires de leur cofté ; fet 
tenant toufiours en des termes fi 
éloignez d*eux, & s'en approchant i 
fi peu 5 que bien loin de fe pouvoir 
ioindre, ils ne fe peuvent pas re-r. 
connoiflre. 

Il eft mal-aifé d'oiiir de plus il 
beaux parleurs ,& de voir mieux dé- 
battre des opinions. Mais aufli n*en 
demandez pas dauantage : Ils met- 
tent en cela tout leur foin, & toute 
leur induftrie. Ils y apportent au- 
tant d*eftude > que fi le difcours 
eftoit la principale fin de la délibé- 
ration, & quelque chofc de plus que 
Tadion mefme . Ils aimeroient 
mieux faire paroiftre leur eloquen- 
ce,en perdant reftat,que de le con- 
feruer , fans dire mot. Ils eftiment 
que c*efi: bien dauantage,d'empor- 
ter le defl'us au Confeil > furleun 
Compagnons , que de battre à h 
Campagne les Ennemis. Si bien 

qu'ils 
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Is content, quafi pour rien , les 
ifgraces de la Guerre , efperant 
ufiours d'en auoirleur reuanche 
u premier Traitté. Et là neant- 
. noins ils rencontreront quelque 
r ^-fprit de fer , incapable de perfua- 
T"lon,qui couppera ce qu il ne pour- 
r la desfaire;&par vne ferme & con- 
, liante negatiue , brifera tous leurs 
ilets , & toutes leurs rufes , fans 
)rendre la peine de les demefler, 

Tefmoin ce Gouverneur de Fi- 
.eacquife trouva à vneConferen- 
^^'^y qu'eut la Reine Catherine,auec 
^' es Députez du Roy de Nauarrcs 
5c du Parti Huguenot. C eftoit 
pour leur faire quitter , deuant le 
:emps accordé, les Places de feu- 
:eté 5 qui leur auoient eftc mifes 
^ntre les mains. Elle auoit ame- 
né de Paris vn homme tout-puif- 
fant en paroles , à la Rhétorique 
duquel rien n'auoit efté impof- 
fiblc , iufque alors. D abord il 
Te fit admirer à TAflemblée : 

II 
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Il excita en fuite de plus douce > 
pafRons , dans le cœur des Dep 
tez: Apres auoir vaincu leur efpr 
il gaigna leur volonté. Et defia le 
plus desfians auoient oublie leMal 
l'acre , & ne vouloient plus de Pla 
ces de feureté. On fe contento; 
de la parole du Roy , & leTraitt 
s^alloit conclurre , à la fatisfaâio 
de la Reine , quand en vn moinei 
tout fontrauail fut gaftc , & toul 
Teloquence de fon Orateur rei 
verfée,parlabrufquerefponfe 
luy fit le Gouverneur de Figeac. 

Cette Princelfe s'eftant addn 
fée à luy , auec vne mine de trioi 
phante5& luy ayant demandé, (pli 
toft pour couronner vne chofe (i 
te, & auoir des applaudiflcmen 
que penfant auoir befoin de fc 
opinion) ce qui luy fembloit de| 
Harangue qu'il auoit ouïe: M; 
DAME, luy refpondit-il,auec VI 
parole fi forte, qu elle caffalcsa 
ticles duTraitté à demi-conclu , 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



Ou DE LA Cour, 



95 



Ui^ne femble que Monfieur que vi 

efiudiéy maté mes compagnons ni 
"noy ne fommes fas dUuis de fajer [es 
fludesy de nos teftes. 
WÊÊ Ce Monfieur neantmoins , dont 
f#e vous parleray vne autre fois, 
vn tres-habile Négociateur : 
1 II auoit reiiffi ailleurs tres-heureu- 
ement ; Et quoy qu il regnaft en 
.'Art de bien dire , il n'eftoit pas 
pourtant de nos gens , qui ne fça- 
vrent que parler : Il faifoit feruir 
cette fcience à vne meilleure, & ne 
preferoitpas, comme eux, la gloi- 
re de fon efprit , au bien du feruice 
defon Maiftre. 

Nos gens en effet font pluftoft 
DeclamateursqueMiniftres , plû- 
toft Sophiftes que Confeillers. Ils 
ne font point fi fafchez du mauvais 
fuccez des affaires , qu'ils font aifes 
derhonneurquileurreuient, d*a- 
voir bien harangué , fur chaque 
Çropofition debatuë, &des'eftre 
tait admirer aux Depute2,& à r Af- 

fem- 
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femblée. Leur vanitc les confolcj; 
ail cment de leur malheur. Ce leur il 
eft aflez , de traitter le Genre De- : 
liberatif , félon les préceptes de* 
Quintilien , & de fçauoir manier 
les chofes , par tous les endroits 
que monftre Ariftote, Voilà la 
borne de leur ambition. Ils font 
fatisfaits , s'ils n'ont point péché 
contre les règles de l'Art; Et Je les 
trouve > en cela, femblables à vn 
Médecin de Milan , que j'ay connu 
à Padoiie. Cet homme content 
delapolTeffionde fa Science, &, 
comme il parloit , de lajouïjfance de 
la Vérité, ne cherchoit point parti- 
culièrement, dans la Médecine , la 
guerifon des Malades : 11 fe glori- 
fioit mefme vne fois,d en auoir tué 
vn , auec la plus belle méthode du 
monde : è morto, difoit-il, canonka- 
tnente, e con mùglï ordini. 

Dans les affaires aifées , ils fe- 
ment des efpines, pour les cueillir, 
pans la moindre occurrence qui fc 

pre- 
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refente , ils font naiftre mille dif- 
cultez; Ils trouvent autant d ex- 
'edien3,& ne formentjle plus fou- 
ent, aucune refolution. Le grand 
ombre des chofes qu'ils voycnt, 
11 chaque fuiet, leur oftant la li- 
berté du choix , & l'abondance les 
•endant pauvres 5 ils s'embarraf- 
ènt , dans la multitude de leurs 
aifons , & s'arreftent d ordinaire 
la plus mauvaife , & vôicy pour- 
;uoy:C cft parce que la plus mau- 
aife eft le dernier effort de leur 
agination defia laffe , & que 
ayant efté chercher, hors du fens 
ommun, qui eft defiaefpuifé, il 
"mble qu'elle foit plus à eux que 
^ s autres , qui font tirées de cette 
ource publique , ou qu'ils ont pri- 
es de l'expérience. 
A ce conte-là , la bonne chofe 
Jrfue c'eft que cette Sobriété de fca- 
^oir & de connoîïire , fi eftimée par 
es Lettres Saintes ? Auoiions-le, 
;^ la honte de la Raifou humaine^i 

Ë & Je 



Early European Books, Copyright© 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reprcxJuced by courtesy of Koninkiijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



p8 Aristippe 
^ de la fubtilité des Sophiftes: Vu 
grand Efprit , tout feul , eft vn 
grand intlrument à faire des fau- \ 
tes -, Et fi le ingénient neceflaire ne 
rappefantit , & ne l'emoufle , pour iil 
raiUiiettiràrvfage,& l'accommo- - 
der à l'exemple & à la pratique, 
fans doute cette viuacité pénétran- 
te , fera beaucoup plus propre a 
acriter des queftions de Metaphyfi- 
que, qu à donner de bons confeils, 
qu à bien entreprendre , & qu a 
bien agir. En effet, les adiions hu- 
maines veulent eftre maniées hu- 
mainement , c eft à dire par de< 
moyens poffibles & familiers-, d>- 
ne façon,qui tienne ducorps,com- 
me de refprit; auec des raifons,qii 
tombent quelquesfois fous le 
fens5&ne'demeurcnt pas toufiou«^ 
dans la haute région de Tame. 

Les Raffineurs , qui agiffent a 
trement , font bons à troubler 1 
Négociations , & ne valent rien ) 
condurre les Affaires. Ce foi 



le' 
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excellens Brouillons , pou 
muervnEftat, &demauuais Mi- 
niftres,pour le gouvcrner.lls reiif- 
filTentdans ledefordre; & comme 
les Dcmons de F Air, ils fe méfient 
parmi le Tonnerre : Mais ils n'ont 
plus de force, fi tofl que le calme 
efl venu ; & cette pointe qui nous 
cbloiiit, neflant quVne lumière 
d'Efclairs, il efl tres-dangereux de 
prendre vne pareille adrefîe, dans 
la varietc des accidens , de dans les 
diuers deflours de la Vie ciuilc. 

Mais quand ce feroit vne vérita- 
ble & continuelle lumière 5 de la- 
quelle ils feroient guide2;quand ce 
feroit le Soleil luy-mefme, qui les 
conduiroit , ce n efl pas à dire, 
qu'ils trouuaHent toufiours la im 
qu'ils cherchent , & qu'ils arriuaf- 
fent, où ils vont. Et de cela, Mon- 
feigneur,i*aurois encore quelque 
chofe à dire , fi le bruit d'vn carof- 
fe & deplufieurs voix que ie viens 
d oiiir, ne m'auertiffoit que voicy 

E i rheu- 
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Pheure de raiidience, que Mon- 
ficur le Duc d'Efpernon aenuoyé 
demander à voflre Altefle. 




DISCOURS 

QUATRIESME. 

ONSIEVR le Landgra- 
ve ne manqua pas de fe 
faire porter , le lende- 
main, à rheure ordinai- 
re , dans la Chambre de la Con- 
verfation. Apres auoir tefmoigné 
à Ariftippe , la fatisfadion qu il 
auoit eue du dernier Difcours , il le 
priadene pafl'er point à vne nou- 
velle matière, fans acheuer celle 
au il auoit laiflee imparfaitte. Ari- 
ftippe luy obeït,& parla à peu près 
en cette forte. 



i 

■ Km 

i 



5 

I 
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n ne fçauroît croIre,combicnj 
b tlîiifon s'cgarej Je parle de 

la 
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la plus droitte,& de la mieux eclai- - 
rée; & combien les Hommes fe 
trompent ; Je dis les plus habiles, 
ôc les plus intelligens. Qu'il y a 
loin des paroles à la chofe , & que 
ce n eft pas tout vn , de produire 
que de conceuoirj d'exécuter que 
de difcourir 1 

Dans la conception, & dans le 
difcours , il femble que tout rit, & 
que tout veut plaire: Il n'y aquede 
la joye, & du chatouillement,pour 
Icfprit, qui fait vn exercice agréa- 
ble, en cherchant ce qu il defire,^ 
croyant auoir trouvé ce qu'il cher- 
che. En cet eftat là, il reçoit com- 
me les premiers plaifirs de l'amour: 
tiM goufte les douceurs, qui naiflent 
des nouvelles Opinions, & de la 
^Jiil defcouverte de la Vérité , ou de 
I quelque chofe qui luy reflemble. 
Tant que refpritpenfe,& tant qu'il 
raifonne , perfonne ne le trouble, 
en la poflefTion de fon obiet : Il eft 
maiftre des delleins , & desentre- 

E 5 prifes: 
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prifes ; Il court après de belle» 
idées, quifelailfent prendre, com- 
me il veut ; & ne rencontrant,ni d( 
contradiction 5 ni derefiftancc, il 
ioiiit de la pureté du bien intelle- 
éluel j qui ne s'eft point encore al- 
téré, par Tadion. 

Mais ce n eft pas tout que cela 
Il faut enfin quitter ces lieux en- 
chantez , & fortir de ces efpacei 
vagues, pour entrer dans le vérita- 
ble Monde. 11 faut mettre la mair 
à Toeuvre , & agir, après auoir mé- 
dité. Et c'eft alors que les chofeî 
prennent vne nouvelle face , de 
qu elles ne font plus fi belles , ni fi 
aifées. Ceft alors, queTameed 
dans le trauail , & dans les tran- 
chées de Tenfantement ; Ceft en 
ce temps-là que les pénibles effets 
fuccedent aux raifonnemens volu- 
ptueux, & que ce qui paroifloit.ami 
& fauorable, dans la penfée, fe 
reuolte, & deuient contraire , dans 
l'opération. Ce n eft plus le Mar- 
chand 
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Icliand au Port, qui trafique fur la 



fcdes 



ù 



ans 



^ains 

vne nauigation fans ora-' 
vn Faifeurdevceux 5 au 
milieu de la tcmpcftc; qui fe repent 
d'eftre parti du logis qui ictte fa 

fmarchandife en la Mer; qui cher- 
che vne planche, pour,fauver fa 
ivic. 

Les Vents ne fe leuent point, 
[contre les paroles, & les délibéra- 
tions ne vont point donner, con- 
tre les Efcueils. Le Cabinet eft vu 
lieu de paix & de repos , où Ton 
trace , & où Ton figure tout x:e 
quon veut : Mais d^ordinaire, 
on y trace, & on y figure des cho- 
fes , qui font abfentes , & des ob- 
jets, qui font éloignez. D'ailleurs, 
la peinture a beau reprefenter la 
chofe, ce n'eft pas elle pourtant: Il 
y a toufiours de la différence : Et il 
ne faut qu vn commencement de 
paillon , qu vn foible bouillon de 
cholcre, qu vne légère teinture de 

E 4 honte. 
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honte, qu^vne petite grimaccpour 
gaflcr toute la rertemblance , & 
pour faire V ne autre chofe, voire 
vue chofe contrairejdc celle qu on 
cftimoit la niefme , ou pour 1 
inoins la femblable. 

Je laifl'e, Monfeigneur, à voftr 
pcnfce , la féconde partie de cett 
comparaifon; de conclus que le 
aftiires ont des jours, des biais 
des poilures , qui ne fe voyent 5 
ne fe remarquent c]uc dans les Ai 
faires ; qui brouillent tous le 
traits, & toutes les notions, qu*o 
s*en eftoit formées, hors de là. C 
font certains mouvemens , & cer 
tains temps , qui nous rendcn 
mefconnoiffablc noftre propr 
connoiflance : L'eftude ne fça 
roit les prévenir ; Le difcours n 
les peut feparer de l'acflion : Ils 
tiennent & s*y attachent fi fort, 
qu'il n*y a point de moyen de le 
en defprendre ; & d'autre part , ils 
palfent fi vifte,& fi imperceptible 

ment. 
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f iïicnt , qu'il eft impoffible de les 
copier. 

Les Romains ont voulu le dire, 
f quand ils ont dit , quon deiioït déli- 
bérer auec l'Occafion y &$nUfrejence 
des Affaires; quon fe deuoit confeiller 
auec l'Ennemj , & fe re foudre fur fa 
^ mine, & fur fa contenance ; que le Gla- 
diateur prenoit confeil , dans r Ampbi-^ 
' théâtre; que quelquefois ilfaloit rauir le 
^onfeiU flufiofi que le prendre. 
|§ Cela s entend principalement à 
: Guerre, & des adions militai- 
^res : Mais il y a de la guerre, qui le 
' croira ? mefme dans les aftions 
paifibles & defarmces : 11 faut 
combattre , par tout, de façon ou. 
d'autre ; Et la doute , rObiedipn, 
la Raifon contraire ne nous atta- 
iquent pas toufiours de front , ni à 
defcouvert; Elles font fouvent aux^ 
[aguets, 3c aux embufches. 

Les difficultcz qui s'eftoicnt ca^ 
chces ànoftre efprit, fe prefcntenc 
lUbitemcntà nos yeux. Le temps» 

E S fait 
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faitnaiftrefesempefchemens; les 

Hommes les leurs. Vne feule cir- 
conflance change toute la nature 
de rOccafion. Apres auoir conclu, 
il arriuera cecy ou cela-, nicecy ni 
cela n arriue ; mais vn troifiefme 
euenement, qui metlaPreuoyance 
en defordre, & les Coniedures en 
confufion. 

Le deffaut eft dans Teftoffe , & 
non pas dans TEntrepreneur : 
L'art lerabien entendu,&le delfein 
bien conduit ; Mais lesinftrumens 
feront mauvais ; mais le marbre & 
le bronze feront gaftez. D'ailleurs, 
mille accidens , ie ne fçay quels, 
peuvent fortir de ie ne fçay où. Il 
peut venir des malheurs du Ciel,& 
de deifous Terre : Vn éclat de fou- 
dre peut ruiner les matériaux : Yn 
vent renfermé peut faire fauter le 
trauail en Tair.Et s'il en faut croire 
vn ancien Poète, les Dieux fe veu- 
lent quelquefois ébattre : Ils prennent 
leurplaifir & leur paJfetempSy Àfe met 
des penfées des hommes^ 
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La bonne, & la mauvaife Politi- 
que font également fuiettes à 
; ces derniers inconuenicns , & rien 
înefe peut affeurer , contre le Ciel. 
Mais fans que le Ciel s en inelle, la 
apolitique , de laquelle nous par- 
lons 5 ne laiffe pas d'eftre malheu- 
Teufe. Elle voit les cheutes , & les 
ruines de fes Ouvrages, en les ba- 
ftiflant; ou pluftoft elle n'en voit 
que les plans & les proiets , parce 
qu'elle defl'eigne pluftoft qu'elle 
ne baftit. Elle fe figure des Affai- 
res & des Entreprifes , comme on 
s'eft figuré autresfois des Republi- 
ques, & des Princes; qui n eftoient 
qu'en efprit , & ne pouvoient eftre 
que par miracle. Que font-ce en 
effet, ces Affaires, & ces Entre- 
prifes, que de hardis , & de magni- 
fiques longes, qui flattent la Partie 
imaginatiue , & amufent inutile- 
ment la Raifon ? Que font ce que 
des contes admirables, ôcdesHi- 
ftoircs impofTibles ? 

Les 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



lOù ArIS i iPPE 

Les Spéculatifs compofentainfî 
des Romans, dans les Confeils, & 
font des Proportions à peu près 
femblables à celles de cet Artifan^ 
fi fameux dans THiftoire d'Ale- 
xandre. Comme vous fçauez, il 
trouva les Cololfes petits , & les 
Pyramides baffes. 11 voulut tailler 
vne Statue , qui dans vne de fes 
mains portcroïc vne Ville , & ver- 
fcroit vne Riuiere de l'autre. 

Ceux-cy refuent aufR magnifi- 
quement , de leurs penfces ne font 
pas moins vaftes, ni moins defre- 
glées. Il n'y a point de proportioa 
de lagrandeur de ce qu'ils conçoi- 
vent , à U médiocrité de ce qui 
cft faifable. Les matières ne font 
point capables de leurs formes , de 
leurs pièces ne fe peuvent joiier> 
parce qu'elles ne fe peuvent ac- 
commoder au Théâtre. Il y faut 
îrcpd*engins,5i trop de machines. 
Pour de celles pièces, il a'y a point 
A'A(2£ui:s a,en:Loute l'Europe : La: 

tegre- 



Ou DE LA Cour, lo^ 

reprefentation en feroit difficile au 
Roy dePcrfe, & ilsprennentjpour 
cela, le Prince de la Mirande. 

Ne vous imaginez pas, Monfei- 
gneur, que je veuille rire. Au pre- 
mier voyage que je fis en Italie , je 
vis vn de ces beaux Efprits , qui 
|)ropofa la conquefte de la Grèce, 
a vn Prince qui n eftoit gueres 
plus puiflant que celuy , que je 
viens de vous nommer. Mais vo- 
ftre Altefle remarquera , s'il luy 
plaift, en paflant, que le Pere de ce 
bel Efprit eftoit de Naples , & fx 
Mere deFlorence,^ qu'ils auoient 
eu foin , de le faire nourrir à la 
Cour de Rome. N'eft-il pas vray 
qu'il choifilfoit vn moyen biea 
proportionné à fa fin-,& qu'il fufci- 
toit vn grand Ennemy au grand 
Turc ? îsic faloit-il pas qu'il fuft 
aiicuré de beaucoup de Miracles, 
pour pcnfer faire quelque chofe de 
fi peu de forces ? 
llfaut pourtant auoilcr la vérité,. 

àfoa 
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à fon auantage ; Je ne vis jamais 
d'imagination fi fertile , ni fi chau- 
de , que la fiennc. 11 ne fe pouvoit 
voir de raifonnement plus vifte, ni 
qui couruft plus de païs , ni qui re-j 
vinft plus difficilement au logis. 
Mais cette fertilité cette eften-, 
due ne faifoient que fournir matiè- 
re à Textrauagance, & donner plus 
d'efpace à des penfées folles. Plus ■ 
fa raifon alloit loin>plus elle s'eloi-| 
gnoit de fon but. ! 

Apres vne longue Conférence, 
que j'eus aueque luy, je reconnus 
que ce grand deffein , qu'il appel-j 
loit rimereft de Dieu , & l'Affaire de\ 
la Vierge Marie-, & qu il alloit folli-| 
citer à la Cour des Princes , n'a-j 
voit, pour fondement, que le defir?^ 
dVne intelligence auec les Cofa-J 
ques , Tefperancc de quelque ré- 
volte en quelque lieu , la parol( 
d'vn Hermite Grec, & la vifioi 
d'vn Melancholique. C'eftoicî 
neantmoïns ^ comme je vous ay| 

dit 
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tdit d'abord, vn fort bel Efprit. Il 
y auoit grand plaifir à Tefcoutcr; & 
hors de Conftantinople , & de la 
Greccjautour de laquelle tournoit 
fon extrauagance , il nelaiffoit pas 
d'eftre Sage, fur d'autres matières. 
Je luy ay oiii rendre des Oracles> 
& dire des chofes qui me fem- 
bloient reuelées , tant je les trou- 
vois au deffus de la portée ordinai- 
re de Tefprit humain. 

Il pechoit feulement en fubtili- 
té: Il auoit trop de ce qui eleue, & 
qui remue , & trop peu de ce qui 
fonde, & qui affermit; Son repos 
mefmes eftoit agité : Il didoit des 
depefches , en difnant : Il dormoit 
ks yeux ouverts : Et je vous teray 
dire , Monfeigneur , par vn de fes 
Domeftiques , qui vit encore , & 
qui couchoit d'ordinaire dans fa 
chambre,quede ces yeux ouverts, 
il fortoit des rayons li affreux, que 
fouvent il en eut peur , de qu'il ne 
s'y accouftuma jamais bien. 

Avo 
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A vn Homme fait de cette for- 
te, on pourroit donner , pour bien 
gouverner , le mefme auis qu'on 
donna à cet autre , pour fe bien 
porter. 11 faudroit luy dire 5 s'il 
vouloit laifl'er parler le monde» 
I,jpaifiJfez.vousvnfeulefang. Temfe^ 
rez. vojlrefeu , par voftreflegftie, N*v- 
fez. pas de toute vôtre Raifon : Nefoye':^^ | 
fits tout intelligence , & tout lumière. 
Faites-vous befie quelquefois , ou pour 
le moins femblable À la befie : c'efi à dire^ 
méfiez, vom au plus proche obiet , & 
joUtjfez. , d' autour dlmj'r fans vom tour* 
menter tant de demain. Ne votu laif-^^ 
fez. point accabUr l*efprit à cette Pré- 
voyance infinie , qut va chercher lei 
maux y jufqu*au bout du Monde , &juf4 
quesdansla dernière Vofieritéy qui fà 
jettefi auantdansl'Aueniry qu'elle ei 
quitte le Vrefcnt , & abandonne les cho- 
fis qui font y pour celles qui peuuentefire^ 

N'auez-vous point oin parlej 
de Va«ie de ce Philofophe , la- 
quelle d*oJ^dinaire fortoit de foi 

corps. 
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^•-Scorps, pour aller faire des courfcs, 
&: des voyages ? Vn jour que cette 
ame vagabonde voulut retourner, 
comme de couflume^ elle ne trou- 
va plus de corps > qui fuft en eftat 
de la receuoir , parce que le fiea 
auoit efté aiTafliné, dans Finter- 
valle qu'elle s'eftoit éloignée de 
luy. Si la Grèce n'eft pas mcnteu- 
fe > ce pauvre Pliilofophe médita 
plus long temps qu*il ne faloit , & 
la méditation luy coufta la vie. 
Mais voicy le fens moral de la 
^1 Fable: Elle veut dire que fi nous 
^voulons viure 5 il ne faut pas nous 
dcflacher tout à fait du corps , ni 
nous fcparer de la matière. 11 ne 
faut pas que noftre raifon s'cloi- 
gnc de noftre intereft prefcnt , & 
de l'aftaire dont il s'agit : 11 ne faut 
pas qu'elle penfe courir à tout > de 
emporter tout; ni qu'elle s'imagi- 
ne de battre le Turc , auec des pa- 
roles , & conquérir le Monde , par 
fubtilitc. 

En 
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En 



:afi 



ions, 



certaines c 
vne ame du Septentrion 
tre plus de terre que de fi 
tons cet efprit d'Orient, dont Ic%i 
feu eft fi fubtil , quil femble plu- 
ftoft eftre illufion que vérité. Des- 
fions nous de Teloquence d' Athe' 
nés , & de la fagefle de Florence 
Celle-cy n'a de rien fervi à ceu: 
qui Tont pratiquée , & fes D< 
deurs font deuenus efclaues , ei 
Tenfeignant. Je vay bien plusj 
auant^ Ce qui s'appelle, delà lesi 
Monts , la Furie Trançotfe , a pluî 
dVne fois reiiffi tres-vtilement 
delà les Monts : Je ne dis pas à h 
Campagne , & à la Guerre : Je diî 
à Rome , Je dis dans le Conclaue; 
qui eft la grande Affaire de Rome; 
qui eft le Champ de la Politique^ 
qui eft le Théâtre de la Prudence^ 
Mais voicy dequoy bien efton- 
nerla fubtilitc perpétuelle, & 1( 
raifonnement fans fin de nos Di- 
ftillateurs des Maximes de Tacite? 

Voie y f 
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i^oicy quatre paroles , fans plus, 
)our oppofer à tout le babil de 
:ette infolcnte Politique , qui en 
lefpitduDeftin> & à Texclufion 
le Jupiter , voudroit prefider au 
gouvernement des chofes humai- 
ties. 

Ceft la Prudence elle-mefme, 
'^jui nous confeille de ne prendre 
pas toufiours fes confeils. Elle 
[îous auertit qu'elle ne fe mefle 
point de régler les Extremitez , ni 
de conduire le Defefpoir ; Elle 
nous difpenfe , en quelques ren- 
contres, de ce qu'elle nous auoit 
ordonné, en d'autres: Sans Tofl-en- 
fer, nous pouvons aller àtrauers 
champ^quand il y a du péril, à droit 
& à gauche; & eflayer fi vn excez 
nous guérira, quand les remèdes 
ont mal opéré; & nous jetter, en- 
tre les bras de fonEnncmie,quand 
elle n'cft pas aflez forte, pour nous 
défendre. 

Ainfij comme vous voyez, on 

peut 



ii 
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peuteftre imprudent, du confcn 
tement de la Prudence. Et à cc.i 
propos , il n'y aura point de mal 
que je die à voftre Altefle , ce qui i 
m'arriua vn jour traittantauec vn 
Seigneur François , qui jufques 
alors auoiteflc extrêmement heu- 
reux , & qui neantmoins auoit de 
la peine à prendre parti, dans vne rr 
occafion , où il faloit vn peu ha- 
zardcr. Eftant prefféde concluret 
de de fe refoudre , Ouy^ dit-il, nuU 
ftjelefais^ je donnera^ beaucoup i/Jti! 
Fortune, Je ne pus pas m'empef- 
cher de luy refpondre; l^ous deue^ 
tant à la Fortune, MondcuYyVous aue^ 
tant reccu d*elle : Ce ne fera donc pas ' 
luj donner beaucoup y ce ne fera que luj 
rendre quelque chofe. 

Et de fait, comme la Fortune 
va d'ordinaire, où elle a accouftu- 
iné d'aller, & ne veut pas perdre 
fes premiers bienfaits , elle veut 
aufli que ceux qu'elle fauorife fe 
fient en ellej Elle veut- qu'ils fa- 

ccni 
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ent quelques auances 
demandent 



luy 



ils 



pas raifon de 



Jutes les chofcs qu elle fait. Il 
[ .€ faut pas eftre toûiours fi regu- 
iier, & Il méthodique : 11 faut eltre 
lardi , pour eftre heureux. Mais 
e ne font pas proprement ceux, 
Hont nous parlons auiourd*huy, 
[ui manquent de courage , & de 
ardiefle. Nous verrons ces Sa- 
;es timides , dans noftre première 
' Conférence , où j'effayeray de fai- 
e leur portrait, de mémoire. Vo- 
tre Alteffe me Ta ainfi ordonne: 
ille veut abfolument que je me 
ouvienne de tout ce quejcvou- 
ois oublier. 



DIS- 
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gens , 



DISCOURS 
CINQUIESME. ^ 



our a efté gouvernée, 
vne autre forte de 
& il y a encore 
auiourd*huy de ces gens 
là. Le Peuple les appelle Sages: 
Et en effet, ils nont pas faute de 
bon fens, ^ d'expérience : Ils con- 
noilfent la nature des Affaires, & 
la poffibilité de chaque chofe: 
Mais d*ordinaire leur connoiilance 
demeure cachée, dans leur efprit; 
& n'y produit qu vne vaine & oifi- 
ve contemplation : Elle n'eft fer- 
tile qu en penfées fteriles : Cefl 
vne vertu qui finit en elle-mefme; 
c eft vne puiffance, qui ne fe réduit 
jamais en a(5i:e;Soit qu'ils ne fe fen- 
tent pas affez forts , pour entre- 
prendre le bien qu'ils voyent , & 
qu'ils ayent les yeux meilleurs qu| 

1 



I 
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le cœur; Soit que leur auantage 
[ I^J'cftant plus certain5danslePrefenr, 
bils le préfèrent à vnbien, qui n'eft 
ifeirpas encore venu. 

Quoyquilen foit, ils fe con- 
|( feillent eux-mefmes , au lieu de 
F confeiller leur Maiftre : Ils rc- 
fpondent à leurs fentimens , & 

! non pas à fes demandes; Et s'ils 
; craignent la rigueur du temps, & 
' Imcommodité des chemins , ils 
n'ont garde de Iny propofer vn 
; voyage, au mois de Januier , ni de 
^ luy perfuader de pafler les Alpes^ 
j s'ils ont des affaires à Paris. Leurs 
^ auis fortent tous de la partie infe- 
j rieure ; font tous terreftres & ma- 
f teriels. L*lntereft l'emporte tous- 
, jours, fur l'Honneur , & fur la Rai- 
, fon. Ne fentant point en leur ame 
, de plus noble tentation que celle 
du c^ain , ils opinent auec la mefme 
. ballefle , & les mefmes conlidera- 
^ tions, que feroit vn Fermier, ou vn 
, Reccueurjs'il eftoit alEs en la mef- 
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Que le Vaiffeau, qui les porte, 
perifle s'il veut , & que le Public y 
coure fortune, ils fe confolent ai- 
fément du naufrage de TEftat, 
pourueû qu il y ait vnEfquif, dans 
lequel ils puifient gaigner le bord, 
& mettre leur Famille en feuretc. 
Nous nous tromperions bien , fi 
nous les prenions pour ces zelez 
violens , qui veulent eftre Anathemes^ 
four leurs Treres-, & qui demandent 
auecinftance, quon les efface du Li- 
vre de Vie , & qu on pardonne à la 

Nation. 

Toutesfois il ne fe peut pas dire 
abfolument , qu'ils ayent de mau- 
vais delfeins , contre TEftat , de 
qu'ils en défirent la ruïne.lls fe re- 
kruentieulement leurs premières, 
& leurs plus tendres aftedions : 
Hors de leur intereft, je penfe que 
celuy de leur Maiftre leur' fcroit 
fort cher.Mais le malheur eft qu'ils 
ne font jamais abfens de leur in- 
tereftjnon plus que d'eux-mefmes. 

^ ^ Ils 



4 
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quelqi 



fe troiiv 

|u'ils jettent la veuc : Leur vtilité 

Iarticuliere fe prcfente par tout à 
Lix , comme à cet ancien Malade, 
: propre figure , qu'il voyoit pcr^ 
"-^tuellement deuant luy. Ils nefe 
uvent feparer des Aft-aires,pour 
s regarder anec quelque liberté 
e jugement. Ils ne peuvent tirer 

0 e leur ame, leur raifon toute fim- 
^ le , & toute pure , fans la mefler, 

ans leurs pafrions:De force qu*en- 
j) Dre qu'ils dcfcouvrent vne Con- 
^ Iration qui fe forme, ils ne s'y op- 

1 -Dfent pas neantmoins , de peur 
I ioftencer les Coniurcz, & de laif- 
P lr de puiffans Ennemis à leurs 

[nfans. Ils n*ont pas le courage de 
roferer vne vérité hardie , fi clic 
11: tant foit peu dangereufe , à l'e- 
iablilTemcnt de leur fortune,quoy 
Lli*elle foit tres-importante , au 
miicedeleurMaiftre. 
Infirme & miferable Prudence! 
ne conlidcrent pas qu'vnEfpion, 
T . F qui 
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donne 
vantage qu 



des auis, ne nuit pas da- 



vne 



auis. 
Sentinelle 



qui 



ne 



dit mot; & qu'ils font aufli bien 
caufe de la perte du Prince , par i 
leur lllence,queles autres,par leur ( 
trahifon : Us ne confiderent pas 
quelelaiflant dans le péril, dou 
ils le pourroient tirer, ils ne con- 
\ tribuënt pas moins à fa ruine , que 
ceux qui le pouffent, & le precipi 
tent. Ils ne voyent pas que Tlnfi 
délité ne fait point de mal , que la 
Foibleffe ne foit capable de faire. 

Cela eftant , Monfeigneur , ne 
feroit-ce point d'eux , que rEfprit 
de Dieu voudroit parler, au vingt- 
deuxiefme Chapitre de F Apoca- 
lypfe , quand il met les Ttnudes^^M 
nombre des Empoifonneurs , de 
Affaffins , & des autres homme 
execrables?quandil les condamne 
tous à la féconde Mort , à cette 
. Mort fi terrible, & fi eftrange, à ce 
L4C ardent de feu, & defoujfre 
Te ne fçay point la vraye inten- 
^ tion 



Ou DE LA Cour. I2j 
1. j tîon du Saint Efprkyôc ne veux pas 
^ afleurer qu'ils foient compris, dans 
. yne fi rigoureufe Sentence. Mais 
*l je voy bien pourtant que ce font 
il les derniers , & les pires de tous 
I les lafches , & qu'il n eft point li 
p r honteux de fuir dans le combat, 
que de donner vn confeil timide. 
Car pour le moins, fi on tombe 
;dans ce malheur, à la guerre, on 
^eut s'excufer , ou furie defauan- 
Sage du lieu , ou fur le nombre des 
fEnnemis, ou fur la faute des Siens, 
^t comme le plus fouuent la pouf- 
Tîere, le vent, & le Soleil méritent 
la gloire du Victorieux, auffi font- 
ils coupables de la perte du Vain- 
cu. Aupisaller,onfejuflific,en 
iccufmt la Fortune , qui de tout 
temps aefté eftiméeMaiftrefledes 
^uenemens,& Arbitre fouueraine 
les Batailles. 
^ 11 n'en eft pas ainfi des AfTem- 
^lées PolitiqLîes, où cette PuilTan- 
ke aueugle n'a point d'entrce ; où 

F 2, IXfprit 
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114 Aristippe 
rEfprit agit librement5& fans con- 
trainte; où la Prudence exerce Tes 
opérations en repos , & ne trouve 
aucun de ces obftacles , & de ces 
empefchemens , qui s*oppofent 
aux effets de la Valeur.Cefl: pour-^ 
quoy toutes les excufes des Sol-^i 
dats,& des Capitaines, n ont point 
de lieu, pour les Confcillers, & 
pour les Miniftres : Vn homme fa- 
ge ne peut pas garantir les Succès; 
mais il doit refpondre de fes In- 
tentions, & de fesAuis. ^ ^gm 

Il n eft donc point de pareille^ 
lâcheté à celle qui commence des 
le Logis , & qui ne s émeut pas 
fimplement , par les approches , de 
par la prefence du Péril , mais qui 
n'en peut fouffrir la feule imagina- 
tion ; mais qui frémit au momdre 
récit , qui luy en eft fait. Et fans 
mentir , il faut bien qu elle proce- M 
de de l'entier aneantiffement de la H 
liberté, qui naift auCc l'homme, & i 
d'vne dernière corruption de ce i 

Prin- -I 



1 

cl 

1 

i 

I 

il 
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liPriiicipe de generofitc , & de ce 
ifentimcnt d'honneur , que nous 
auons tous , puis qu elle cft caufe 
i iqu'on refule mefme fon adueu , 3c 
Il ^fon confentement à la Ventc,puis 
'qu'en cet eftatlà on n eft pas leu- 
.lement capable de la propofition 
■du Bien difficile. 11 n'y a pas feu- 
llement moyen d'obtenir d'eux, 
jqu'ils facent bonne mine, en vu 
ilieu de feureté ; qu'ils fe déclarent, 
-ifans danger , pour la Patrie , qu ils 
difputent Tes droits^dans vne chai- 
re,& la feruent de la langue. Cho- 
I Xeeftrange! Ils aiment mieux ac- 
icepter laSeruitude, fous le tiltre 
We la Paix 5 que de conclure à vne 
I defenfe, qui fe doit faire auec les 
' bras, de le fang d'autruy. 

Encore voyons-nous des Gens, 
]ui attendent pour s'eftonner, que 
la mauvaife fortune foit venue: 
ils ont l'efprit hardi, quoy qu'ils 
^yent lame timide. Ces gens là 
Parlent hautement , quand il y a 

1' 3 du 



Early Européen Books, Copyright© 201 1 ProQuesf LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



Il6 ARISTlPi>E 

du Temps , & delaTerre,entrele 
Danger& eux.Ciceroneftoit cou- 
rageux de cette forte de courage: 
Il ne luy échappa jamais vn mot, 
qui ne fuft digne de la grandeur de 
la République ; H efloit vaillant, 
pour le moins dans le Sénat; & il 
protefte , ce me femble , en quel- 
qu vne de fes Lettres, que fi on Veuïi 
ionméau Vejltn des Ides de hUrs , // ny 
fuît rïen demeuré de refie. 

Vn femblable Citoyen n eft pa 
propre à fe battre en diicl : Il n'i- 
roit pas volontiers en pourpoint 
aux harquebufades. 11 a plus de 
foin que les autres , de la confcr- 
vation de fa Vie , parce qu il croi 
quelle vaut plus que la leur , & 
qu'il n eft pas melfeant, de crain - 
dre la perte dVne chofe precieu- 
fe. 11 redoute la Mort ; Ou pour 
mieux parler, laNature la redoute 
en luy : Mais il ne redoute point 
TEnuie , ni la Haine ; Mais il mef- 
prife également les menaces des 

Grandsi 
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I Grands, & le murmure du Peuple. 
Si Tes forces ne font pas fuffifan- 
îtes, pour abbatre la Tyrannie, il 
^employé fa voix, & fon haleine, 
I pour exciter les autres au recou- 
vrement dé la liberté. 11 crie pour 
le moins aux arme s ^Xc plus fort qu'il 
peut , & contredit au Mal , s'il ne 
] peut y refifter. Toutes fes opi- 
1 nions vont à la grandeur, 6c à la 
[' 3 gloire de fon Maiftre. 11 fait pro- 
\ Fellion d inimitié , auec tous les 
\ Ennemis del'Eftat. La desfaucur, 
i & la Pauvreté ne luy font point 
■i facheufes,cjuandil les fouftre,pour 
1 la bonne Caufe : Et la Mort mef- 
I mes ne le furprenant pas , & luy 
j donnant loifir de la bien confide- 
i rer, il fe refout enfin à la receuoir 
.) enhommedebienj& fait vaillance 
deneceffité. Par vne longue &fc- 
frieufe méditation , il fe forme vn 
[courage acquis, qui n'eft pas moins 
i ferme que le naturel. 

Nos Prudens ne viennent point 

F 4 juf- 
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128 Aristippe 
jufqueslà. Outre la Mort 5 ils ad- 
mettent tant d'autres fortes d*ex- 
tremitez^qu'il s*en rencontre tou- 
jours quelqu vne , qui les arreftc, 
dés le premier pas qu'ils font, vers 
le Bien. Ils defefperentjauant qu'il 
faille feulement craindre. Ils ont 
toujours de tres-grands motifs, 
de tres-fortes confiderations , de 
tres-importantes caufes ( ce font 
les termes dont ils fe feruent)pour 
ne fe pas acquitcr de leur deuoir. 
Et parce qu'il n'y a point de Maxi- 
me > dans la Politique , qui ne foit 
combatuc par vne autre Maxime, 
aufli certaine , & autR probable 

51U elle; & que l' Auenir a autant de 
ormes , & de vifages , que noftre 
Imagination luy en veut donner, 
ils ne le tournent , pour le regar- 
der , que du cofté qui peut taire 
peur, &fe défendent , par la Rai- 
Ion, contre la Raifon. 

Ils confiderent toufiours que 
les aâions des hommes font expo- 
fées 
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j fées à beaucoup d'inconveniens, 
>. & ne confiderent jamais , que tout 
le mal qui peut arnueisn^arriue pas: 
. Soit que Dieu le deilourne , par fa 
grâce; foit que nous Tefquiuions, 
|par noftre addrefle ; foit que Tim-. 
[prudence du Parti contraire en 
ompe le coup ; eftant tres-vray 
ue nos fautes nous jettent fou- 
^vent en des périls , d'où celles de 
os* Ennemis nous tirent. Mais 
^eux prenant les chofes au pis, 3c 
refuppofant , pour certains , tous 
es accidcns qui font douteux , ils 
eglent leurs délibérations , corn- 
ue s'ils deuoient tous auenir, & 
'ordinaire n'agiffent point , pour 
vouloir agir trop feurement. 

Au moins n'cnfoncent-ils gue- 
es les affaires5&nc les conduifent 
ue rarement à leur dernier point. 
Is fe contentent dVne légère me- 
"iocrité de fuccez , & du commcn- 
ement de leur bonheur : Ils 
*cfent s'en promettre la conti- 

F 5 nuation> 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkiijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



i^o Aristippë 
nuation , jufqu'à la fin de la moin- 
dre chofe. Tellement qu auec leur 
froide > & leur pefante fagefle , ils 
peuvent différer la cheute, mais ils 
ne leuitent pas : Ils appuyent les 
ruines , qu'ils ne font pas capables 
de releuer : Ils gaignent pour le 
plus, quelques jours, ou quelques . 
lemaines , & tiennent les Affaires 
en eftat , en attendant que de plus 
hardis qu eux y viennent trauailler 
efficacement. 

C eft vne remarque d'Ariftote, 
que comme la viuacité deTefprit 
d'Alcibiade devint extrauagance, 
en la perfonne de fes Enfans, la fo- 
lidité de Tefprit de Phocion , fe 
changea en pefanteur, quand elle 
defcendit deluy à fa Race. Mais di- 
fons plus qu Ariftote : Difons que 
lafageffe de ces Miniftres n'attend 
pas li longtemps a dégénérer, en 
fbibleffe,en langueur, en lafcheté: 
Auant que de paffer ainfi corrom- 
pue à leurs Entans,6c à leur Pofte- 

rite. 



Ou DE LA Cour. 151 
rîté, ellefe gafte dés la fortiede 
leur ame,&: fans en venir à ladion; 
Elle paroift foible en leurs propo- 
fitions , & en leurs confeils , qu*on 
ne peut appeller, ni prudens , ni 
fages > fans parler improprement, 
fans faire tort à de fi beaux noms, 
fans offenfer la véritable Sageffe. 

Qiielle erreur ! de s'imaginer 
que la Sagefle ne puiffe jamais eftre 
courageufe;qu elle doiue toufiours 
craindre , & toufiours trembler. 
Ces nouveaux Sages connoifTent 
les Sages de l'Antiquité : Ils ont 
leû Ariftoteauffi bien que nous^Ôc 
n'ont pas fait neantmoins leur pro- 
fit de ce vieux Oracle , rapporté 
par Ariftote, Qjiilfaut affdler le 
ferilatifecours duperil^ & for tir à'yn 
mal, par vn autre mal. 

Quelque déplorable que foit la 
condition prefente des chofes, iis 
ne peuvent fe refoudre à la nou- 
veauté , & au changement : ils ai- 
ment mieux fouiirir le change- 
ment, 
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nicnt> que le faire , & l'attendre, 
que le prévenir. Au lieu d obeïr à 
1 Oracle,& de tenter le fécond pé- 
ril , ils s*accouftument 5 & fe fami- 
liarifent auec le premier. Au lieu 
de faire vn effort , pour fe tirer du 
mauvais pas , ou ils font tombez> 
ils y cherchent vne pofture fup- 
portable > pour y feiourner. -Ils le 
trouvent bien dans le Mal > pour- 
vcû que le Mal ne les prelfe pas,&: 
quils en reculent la dernière ex- 
trémité. Ce leur e^ft affez que la 
mort foit remife à vne autre fois5& 
que cependant , on les laiffe joiiir 
de quelque interualle de mau- 
vaife Vie. Sans doute ils feroient 
de Topinion du Pocte Efpagnol, 
qui difoit U Fièvre quarte ejloit 
vue bonne cbofe-^ farce i\u*auec elle on 
efloit ajjmé de viure vn an ; four le 
moins de viure fix mois', four le moins de 
ne mourir pas de mortfubite. 

Ce n'cft donc pas regner^ce n*efl: 
pas vaincre,ce a'eft pas triompher, 

ce 
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ce qu ils font : C eft feulement 



VI- 



|vre,& 



encoi 
rte. C eft pa 



iiire d'vne eftranse 



fler di 



lu matnial a- 
prefdinée ; c'eft fe traifner iufqu au 
i ; lendemain. Leur gouvernement 
/n eft ni paix , ni guerre, ni trefve : 
. C'cft vn repos de pareffe ^ c'eft vn 
fomme d'afloupillement , qu*ils 
procurent au Peuple par artifice, 
qui n'eft, ni bon, ni naturel. 
Ils ne fçauent point guérir; ils 
fçauent feulement farder les Ma- 
'lades , & leur faire le vifage bon. 
Ils veulent appriuoifcr la Rébel- 
lion, en la carellant : Ils lafaoulent 
de bienfaits , & de gratifications ^ 
.Mais par là ils la rendent plus puif- 
fante , & non pas meilleure ; Ils 
uigmentent fa iorct , de ne dimi- 
lucnt point fa malice. Quelques- 
fois ils lu)t oftent quelques hom- 
nes , qui font à vendre , & des 
luantages qui ne luy feruent de 
rien ; de ne voyent pas que c'eft 
Tultiucr le defordre , que de tou- 
cher 
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cher ainfi légèrement à fes bran- 
ches, & à les reiettons ; & ne met- 
tre point le ter à fon tronc, &àfa 
racine. 

Toute leur Expérience neft 
quvne Hiftoire de malheurs , ar- 
riuez à ceux qui ofent , & qui en- 
treprennent. Tout ce qui n eft pas 
aifc, ils le nomment impoffible; Et 
la Peur leur grofTilfantlcsobiets, 
& leur multipliant, prefque à Tin- 
fini , chaque indiuidu^ quand trois 
Malcontens fe retirent de la Cour, 
auecque leur train, ils fe figurent j 
vne armée d'Ennemis, à la Cam- 
pagne, quientraifiie les Villes , & 
les Communautez après elle , fans 
trouver de refiftance. Apres quoy> 
ils ne fe mettetit point en deuoir de 
les chaftier, mais ils tafchent de les 
adoucir ^ & au lieu de les aller vifi- 
ter auec des canons, & desfoldats, 
ils leur cnuoycntdes gens de rob- 
bc longue , chargezM'offres , & de 
conditions , de leur promettent 

beau- 
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beaucoup plus, qu'ils iif pour- 
roient efperer de la Victoire. 

Ainfi ils obligent le Prince à 
defcendre de fon Throfne > pour 
tiaitter aueque fes Suiets. DVn 
Souverain, ils font vnePerfonne 
priuée,& dVn Legiflateur, vn Ad- 
vocat. Par cette brèche ils rom- 
pent l'Entre-deuxquilefeparedu 
Peuple,& changent la Puiffance en 
Egalité. Les Coupables montent 
fur le Tribunal , & délibèrent de 
leur propre fait , aueque leur luge. 
Ils nomment le lieu de la Confé- 
rence, & on l'accepte : Ils choifif- 
fent pour conférer , les Perfonnes 
en qui ils ont plus de confiance , & 
on les leur donne.Et là il ne fe par- 
le, ni de pardon , ni de Grâce : Ce 
feroient des termes trop rudes , & 
qui leur feroient mal aux oreilles -, 
Mais le Maiftre offenfé déclare fo- 
lennellemcnt , que tout a efté fait, 
pour le bien de fon feruice , 3c 
îçait bongrc, à fes Seruitcurs in- 
fidèles. 




Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkiijke Bibliofheek, Den Haag. 

235 A 20 



1^6 Aristippe 

fidèles j^des iniures qu il a recciics 

d'eux. 

Enfin le deffcin de nos Gens n'é- 
tant que de congédier la Compa- 
gnie, & de feparer les Alliez; ils 
leurs accordent plus qu'ils ne de- 
mandent. Ils font prodigues de la 
Foy publique : Ils ne ménagent 
point le nom du Roy -, Et de cette 
forte , ils le mettent fur le bord de 
deux extremitez également dan- 
gereufes : Car foit qu il veuille te- 
nir fa parole , en ruinant fes Aftai- 
res, Ibit qu il reftablilTe fes Affai- 
res, en violant fa parole , il efl tou- 
jours réduit à vne déplorable ele- 
dion; ou de bazarder fonEftat, 
pour eftre fidèle j ou de manquer à 
Ibn honneur, pour demeurer Roy. 

Mais fi auant tout cela , 6c les 
chofes eftant encore entières , il 
defire prendre vne refolution gc- 
nereufe, & digne de luy: s'il ne 
veut plus , que fa bonté foit vne 
rente,& va rcucnu certain aux Re- 

bellesj 
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^belles -, s*il fc lafle d'efpuifer fes 
xofFres, pour fouldoyer les armées 
;de fes Ennemis , & de payer tous 
des iours vne chofe qu'il n'aquiert 
s ces habiles Confeil- 



iiamais : Alors c 
.j?"ilers luy viennent repreienter , auec 
^beaucoup de mines & de grimaces, 
qu'il ne faut pas aigrir les Affaires; 
que les Sages cèdent à la violence 
du Temps , comme les Dieux à la 
neceffité du Dcftin; quelesPrin- 
:es 5 qui ont régné deuant luy, 
font ofé remuer cette pierrejqu'il 
auroitdelaprefomption, à vou- 
loir mieux faire que fes Pères ; que 
la Guerre efl vn mauvais moyen, 
|de reformer les Eftats % que de 
lettre vn Corps en pièces > pour 
le rajeunir, c*eft vn remède de Ma- 
■gicien; que de brufler faMaifon 
pour la nettoyer, c'efl: vn confeil 
.d'Ennemi, ceft vnerefolutionde 
•urieux. 

Ce n'eft pas tout que cela. Ils 
'eftalent en fuite de grands Lieux- 

com- 
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communs, fur les loiian^es delà 
paix & du Repos. Ilsemployent 
tout Tart des Rhetoriciens , à luy 
exagérer les miferes de la Guerre. 
Ils n'oublient pas la profanation 
des Temples ; les Loix diuines & 
humaines violées ; afin de faire îC^-i; 
couler leur propre lafcheté , dans jf/im 
{on efprit , fous ces termes fpe- îf: i 
cieux,& de luy perfuader qu ils ont ît:i . 
raifon > ne voulant pas luy auoiier 
qu'ils ont peur. Ils viuent ainfi au- Câ - 
pres du Prince 5 & fe maintiennent ^i- 
entre Luy , de les Rebelles , par le 
commun befoin qu'on a de leur 
entremife, à conduire ce fale traf; . 
fic,& à cotîferuer deux Partis en vri Ir 
Eftat, fans quel' vnpuiflbdeftruire -1 
tout à fait l'autre. î: 
Ils font auffi le plus fou vent bons 2. ■ 
Amis des Eftrangers. Quefert-il |r 
de lediffimuler? Ils appréhendent f- 
beaucoup plus de defplaire au Roy ( 
leur Voifin , que de delferuir le 3 
Roy leur Maiftre. Deforte qu'il ne 4 . 

faut ti. 
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jÈ^Wâut point parler fous leur Minifte- 
Éf fre, de protéger les Foibles , contre 
K > Toppreflion des plus FortS5de ref- 
m- veiller les Pretenfions qui dor- 
i- ment ; d'entreprendre rien hors du 
Royaume; quelque luftice 5 quel- 
que bien-feance> quelque Facilite, 
qui femble perfuader telles Entre- 
prifes. Ils condamnent la mémoire 
de Charles huitiefme, & maudif- 
entles voyages d'Italie: Ils fe mo- 
uent mefmes de ceux de la Terre 
ainte,iufqu à ofFenfer la pietc des 
Siècles paliez; Ne craignant point 
de redire après vn Impie de celuy- 
cy 5 que cejtoient desfieures du Temps, 
& des maladies Populaires ^ que c'e- 
floient des ieunefles de nos Prin- 
ces 5 & des chaleurs de foye de 
leurs Confeillers . Vn des ces 
gens-là m'a fouflenu qu'Alexan- 
dre n'auoit iamais eftc -, que fon 
Hiftoire eftoit vn Roman ; que ce- 
luy d' Amadis n'eftoit pas plus fa- 
buleux, ni plus éloigné de la Vray- 
femblance. Que 



«Il 
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Que fi la mollelle de leurs Con- 
feils ne preuaut pas toufiours à la 
vigueur &: aux bonnes inclinations 
de leur Maiftrc: Si quelque iniure 
fenfible 5 & qui ne fe peut diflimu- 
ler5oblige l'Eftatà vnreffentiment 
public; Alors ne pouvant pas blaf- 
mer la chofe, dans fon principe5ils 
la defc rient tant qu'ils peuvent, 
dans les fuittes , & par Tes efiits. 
Et comme fi la Vidoirene valoit 
pas les fraits de la Guerre , quand 
vneVille a efté prife fur TEnnemy» 
C'ejlperdrej difent-ils, que degaigner 
de la forte. Tant degetis debienfacri-' 
fie'^à la vanité d'vnjeul (cefeulfera 
peut-ejlre vn Prince du Sang, ou vn Fils 
de Trame ; ) Tant de Militons fortis du 
Uo^aumc^pourl'acquifition d'vne Bicoc^ 
quel La feule dejpenfe de l'Artillerie 
acheueroit de nous ruiner y fi nous fat fions 
vne féconde Conqiiefle, 

Pareils Miniitres nepouvoient 
fe confoler à Cartha^e des Vidoi- 
res d'Annibal en Italie: Ils crioient 

dans 
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ans le Confeil , quand on appor- 
•<oit de bonnes nouvelles , 3c qu'on 
erfoit à pleins boifleaux les ba- 
ues des Cheualiers Romains y qui 
uoientefté tuez à la Guerre ; QtiU 
arde fes Anneaux de fer y &[esTYO'- 
. bées de papier , & qntl nous rende nos 
lommes^&noftre Argent Aamaii les af' 
mresdela Republique ne furent ni plus 
leurtpntes , ni pUts ruinées : Elle neut 
^ wnais ni plus de réputation au dehors^ 
li plus de miferey dans fes entrailles. 

Pareils Miniftres ont efté caufe 
le la fin des deux Empires , & 
)nt perdu Rome & Conftantino- 
)le , par la fatale mollefle de leurs 
confeils. Ils ont ouvert la porte 
tous les Barbares: Ilsonthon- 
eufement acheté la Paix, foit des 
oths jfoit des Vandales, foit des 
lutres Peuples de l'Aquilon , d'où 
out le Mal deuoit venir dans le 
Monde. Ils ont conte pour rien ce 
les-honneur de l'Empire 5 & cette 
nfamic du Nom Romain, pour- 

veu 
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veu que par la douceur du Mot , il s 

puflent corriger Tamertume de la 

Chofe, & que quand ils payoient 

Tribut à leurs Ennemis^il leur fuft 

permis de dire qu'ils donnoient 

Penfion à leurs Alliez. Ils ne fe 

font point fouciez de la fortune de 

TAuenir, & de ce que deuiendroit 

laPofterité^pourueu qu'ils puflent 

autant viure , que TEftat qu ils 

gouvernoient pourroit durer. 

Faifons leur grâce neantmoins 

encore vnefois , & ne les accufons 

point de trahifon. le croy qu'ils ne 

voudroient pas vendre , & liurer 

leur Maiflre-, Mais ils ne font pas 

fafohez que le Monde fçache qu'ils 

le peuvent faire : Ils ne font point 

de difficulté de le mettre à prix , en 

certaines occafions : Ils foufi-rc 

qu on le marchande ; Ils baillent 

mefmes des efchantillons aux 

Marchands , quoy qu'ils ne fe 

veuillent pas deffaifir de laPiece 

entière* Ceft vne de leurs Maxi- 
mes 



1 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reprcxJuced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



Ou DE LA Cour. 145 
rmes qu'on peut tromper quelquefois le 
'Prince, pour fan propre bien: Et quand 
ils s'entendent auec les Miniftres 
ks autres Princes , ils appellent 
:ela, îrauailler au bien gênerai de U 
Cbrejlientéy & maintenir la paix entre 
les Couronnes. 

^ N'a-t on pas bien crû du temps 
de nos Pères, que Barberoufle, & 
^^ ndré Dorie, neftoient pas en 
lauvaife intelligence? On ne pou- 
oit pas dire pourtant , que Tvn 
ne fuft bon Seruiteur de Soliman, 
& Tautre de Charles : Mais ils 
auoient befoinlVn deTautre^pour 
faire valoir leurs feruices , auprès 
de leurs Maiftres,& pour bien gar- 
*der la place qu'ils ytenoient.\e 
Turc loiioit le Chreftien , & en 
parloit comme du feul homme,qui 
luy donnoit de la peine : Le Chre- 
ftien rendoit la pareille au Turc, 
par des paroles auffi obligeantes, 
& auflî auantageufes. Et vn Efcla- 
^vc d'Alger dit, fur cefuict, aflez 

plai- 
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plaifamment au Vicc-Roy de Sici- 
le, que iamaisvnCorbeaune crénelés 
jeux a vn autre Ojfeau de [on ejpece-, & 
que fi Dorie eftoïtrmné, Barber oujfe au- 
roit feu de crédit k la Vorte du Grand 
Seigneur 5 comme anpt Dorie defcen- 
droit de flus d'vn degré , à la Cour de 
r Empereur yfar la ruine de Barberoujfe. 

Ils s^aidoientdcnc, & fe fauori- 
foient* réciproquement , dans la 
continuation de la Guerre , qui 
eftoitleur Meftier,& leur Aftaire. 
Et puis que des Hommes ambi- 
tieux, par confequentqui aimoient 
rhonneur , ont efté capables d'vn 
pareil trafic , ie vous lailie à pcnfer 
fi des Hommes qui n aiment que 
leur intereft 5 & qui ne connoiiLnt 
point d'autre Honnefte que TYti- 
le 9 ne feront pas bien aifes de con- 
feruer leur authorite' , par vn fem- -fi 
blable commerce. Ne voudront- 
ils pas , à voftre auis , fe rendre ne- 
ceflaires pour durer ? Ne feront-ils 
pas pour la Paix, qui leur doit eftrc 

vue ! 
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vne moiiron dor, de vncmoiiron 
qui ne manque point , ce que les 
autres faifoient pour Ja Guerre, 
dont la récolte eft fi incertaine , 
& les fruits font fi aigres de Ci 
amers ? 

Tel eft le procède de nos Sa- 
ges dans TAdniiniftration de 
l'Eftat, de dans la haute Région du 
jMiniftere. Mais quand ils dcf- 
jccndent plus bas, & que leurs de- 
^voirs font plus aifez ; pour cela ils 
)tne s'acquitent pas n)icux de ce 
jqu'ils doiuent. Les afi^ires des 
iParticuliers , qui dépendent d eux, 
é prennent melme train que les 
Publiques. En des Occafionsfeu- 
,-^res de faciles , où ils pourroici^t 
rmonftrer de la force à bon mar- 
^ -ichc , ils ne peuvent s empcfcher de 
JJ îlfaire voir leur naturelle foibleflc. 
^ ils ne voudroient pas perdre Ta- 
Hrmitic de ceux , dont ils rauilfent le 
iibien 5 de en mefme temps , ils crail 

G gnent 
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onent & offcnfcnt les mefmes per- \ 
îonnes. Ils s'entretiennent auec 
tout le monde, par des refponfes 
générales , & qui n^obligcnt point 
precifcment. On ne part iamais 
mal fatisfait d'auprès d'eux. Ils ne 
brauent , ni ne rebutent iamais 
perfonne. Ils ne donnent que de 
belles paroles , & de bonnes efpe- 

rances. i • n- 

A celuy qui leur demande lulti- 
ce > ils font des ciuilitez , & des 
complimens : Ils prefentent des 
rofes & des violettes à qui a belom 
de pain. Apres vous auoir tenu vn 
an en longueur , vous promettant 
de iour à'autre , de vous donner 
contentement ; à la fin quand vous 
les preflez de la conclufion , ils 
vous prient de leur dire ce que 
c'eft , & vous font voir que toutes 
les fois que vous auez parlé à eux, 
ils nont iamais eudefleinde vous 
cfcouter. 

Vn Prétendant en Cour de Ko- 
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incyayant eftc traitté de cette 
lortc y & s'en retournant chez foy 
comme il en eftoit venu, trouua vn 
gibet à la fortic de Boulogne (ia 
Cour de Rome y eftoit alors ) & 
s eftant arrefté quelque temps de- 
vant ce gibct,à regarder vn Pendu 
qu on venoit d'y mettre , on dit 
qu'il s'efcria,toui^Vn coup,à hau- 
te VOIX, ^eieVefttmehmeux, mon 
Amî.de n auotr point affaire au lieu d'où 
te viens} Vous voyez à qui ils font 
caule que les gens d'affaires por- 
tent enuie , ^ en quel lieu ils obli- 
, gent d'aller chercher la félicité. Et 
' en effet , Mort pour Mort , & 
Bourreau pour Bourreau , ilvau- 
^ droit encore mieux vne prom- 
pte Mort, & vn Bourreau dili- 
gent. 

Ils fçauent ainfi laifîer la patien- 
' ce des Solliciteurs; Ainfî ils fe van- 
^gent de l'importunitc des Sup- 
; Pj^ns,& ne remettent point en 
^ ciiolere , pour les mettre au defl>f- 

^ - poir. 
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poir. En qiioy, à dire le vray , leur 
procède ell: ie ne fçay quoy de bien 
rare , & bien digne de noftre con- 
fideration. Rien ne fe peut ima- 
giner de plus doux , ni de plus 
tranquille que leur malice. Il entre 
dans leur poifon, autant defucre 
que d'arfenic; & Tegalitc de leur 
humeur eft fcmblable au calme de 
cette Riuicre. , où les corps les 
plus légers vont à tonds, fans qu il 
paroifle vnc nuée en l'air , niquil 
y ait vne haleine de vent, qui la 
pouffe. 

Vn Homme de cette forte , eit 
vn fcauant Artifan de Calom- 
nies •/ Il ne manque iamais de pla- 
ftre, ni de couleurs; Il fçait pré- 
parer & polir admirablement les 
mauvais offices. Il blafme auec 
des Eloges , & non pas auec des 
Inueaiues. En apparence, il rend 
tefmoignage au grand Mérite, &: 
en effet , il donne des foupçons de 
la grande Réputation. Vous di- 
^ riez 



O II D K L A C 
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nu'il accule* 



nez qu'il plaint ceux 
&: qu il a pitié de ceux qu'il veut 
ruiner. La Rhétorique apprend à 
mefdire groffierement ; Il a trouvé 
vne façon bien plus délicate de fai- 
re la niefme chofe. Cela s'appelle 
frapper fans leuer le bras : C'eft 
blefler fans qu'il coule de fang de 
la playe , ni qu'il paroiflb de coup. 
Il le defguife en Ami, pour haïr, 
anec plus de feureté. Ht afin qu'il 
foitcru charitable,dans le moment 
niefine qu'il alVa/fine, il ne tue per- 

fonne,dontpremierement il ne fa- 
ce FOraifon funèbre. 

Tous les jeuxy dit-il au Prince, font 
tourner fur luj. Les Soldats rappellent 
leur Pere,&le Peuple penfe que c Ujî [on 
Intercefur, enuers voftre MajeJIé. line 
tient qu'aluy, qu'il ne fe preuale de cette 
faueur vmuerjelle, & que de la pofjlfuon 
de tant de Cœurs , // ne forme vn Parti 
qnr port e fon nom. Je croj neantmoins 
qu'il ne voudrait pas manquer à fon de-^ 
JW, & qu'il na que de lonnesintcn- 
0 5 lions» 
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tions. Les Ajlrologues &les?oètesluy 
promettent bien vn Rojatime ; Mais ou- 
tre que ce font gens , qui ne tiennent pas 
ce qu'ils promettent ycefifeut-ejlrevn 
Ho^aume d'oiitre-mer^ Il doïtpeut-e^re 
Palier conquérir aux dernières extrémi- 
tés, de la Terre. Cependant ily a de t ap- 
parence qu il fe contentera de la placey 
que voftre Majefté lujf donne après elle. 
Son ambition fera plus fage& plus mo- 
de fte, que celle des autres Ambitieux. Il 
fe peut, Sire^que fes deffeins rejpecleront 
la Couronne defon Matfire , & les Loix 
de fa Patrie. 

La ialoufie du Prince s'allumant, 
par cesexcufes magnifiqucs5& par 
cette douceur apparente , meflcc 
de cette raillerie amere; la desfian- 
ce entre en fon ame, aucc Teftime. 1 
Mais il refte encore quelque chofe 
àfaire.Letrauail eft heureufement 
commencé; mais il nen doit pas 
demeurer là , & le Courtifan difli- 
mulc palfe plus auant. Il adioufte, 
quequoj au on puijfe dire,& quelque cri- 
me 
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me qu'on allègue, il ne fuuroit conclur- 
ve k lacondamiatîon d'vnHommey qui 
autresfoisa fibien feruh Qnilfautque 
Tbiltppe ou Alexandre je confetlle^en 
cecyy auec fy-mefme^& auec les Dieux 
Immortels , qu'il confidere s*d y a fins 
de dotnmage , à fe desfaire d'vn Senù- 
teur de ce mérite , qu il nya de perd , n 
ne s en desfaire pas. Vous ?ic pouvez, le 
perdre^ fans vn notable intercjl de v g- 
fire Efiat ; Vous ne le pouvez, conferuery 
fansvndanger euidentde voflre Perfon- 
. ne: Regardez. ^ Sire y lequel des deux 
vous efl le plus proche , ouvope Efîaty 
ouvofire Perfonne.Vojfe:^s*ilvaut mieux 
vous desfier toufîours de cet Homme lày 
ou vous en affurer par le feul moyen que 
vous en auq^ Vn Souverampeut-tl ejire 
en feuretéy tant quilyaura vn Parti eu-- 
lier qui peut corrompre le Sénat -, desbau- 
cher les légions ^ & fane reuolterles 
Pet4ples ? 

De cette fortc,fans faire de hau- 
tes exclamations, ni employer les 
' figures violentes, ilperfuade 

G 4 Ame 



i 
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Ame timide , & poufle la Crainte, 
dans la cruauté. Ainfi la Cruauté 
fait la douce,& paroifl; officieufe5& 
bien-faifante. Par des louanges 
empoifonnces , & pire mille fois 
<juc la mefdifance toute feiche , il 
opine à la mort , en difant qu'il ne 
veut pas opiner. Il fe defchargc de 
I Tenuie du meurtre par le biais 

I dont il fe fert» pouren faire la pro- 

I pofition. 11 défère fon Ennemy,en 

I cuitant le nom odieux d'AccuHx- 

I teur. Acheuantde ledeftruire,luy 

I donnant le dernier coup, il difli- 

I mule encore fa haine , il fait enco- 

I re le bon, & le pitoyable. 

I Mais auec tout cela,il a fi grand* 

I peur qu il ne meure pas , & que la 

I Ligue foit la plus forte, qu après 

I auoir iettc , ou Philippe , ou Ale- 

I xandre, dans des refolutions cx- 

I tremes, il fut ioiier vn autre ieu de 

I l'autre cofté. Il auertit celuy qu il 

I a entrepris de ruiner ^Qu^tl nyaplm 

I de moyen de le feruir au Valais , contre 

I vne 
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vue infime Ennemis fecrets , quï luy 
rendent de mauvais offices : Que pour 
lu; , il ne connotft plus le Prefent , & ne 
fuît que f en fer de l'Auenir , voyant le 
Princ e dans des humeurs fi eftranges , & 
fi éloignées de la première douceur de 
fon Naturel ; Oinl efttme heureux ceux 
qui font retirez., enleur Maifon, &qui 
ont quitte vne Cour, où les Gens de bien 
ont perdu leur place, ny pouvant plus cflre 
quetefmoinsde la violence des 7nefchans. 
. Qu^U eft fur le point de demander fon 
congé.afin qu'il ne femhlepas approuvery 
far fa prefence , le mal quil nefçauroit 
empefcher, par fes con fais-, &quemfes 
yeiixmefmes, m fes oreilles, najentau-^ 
cune pan aux chofes qui fe préparent, 

Voilà vnc petite Monftre de ce 
grand Commerce de Piperie> 
^ue 1 on exerce à la Cour. Et c^eft 
à peu près ce que vculoit dire, 
U après noftre Tacite, THiftoire ma- 
nufcrite que nous auons veucpar 

'1 fonPESSlMUM IN IMICORUM 

G 5 .L- 
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GENUS LAVDANTES. 

l'explication , ou la paraphrafc du 
partage d'Ammiaa Marcellin> 
quand il parle de la Cour de TEm- 
pcreur Conftancc; Et ceferaen-r SI 
core, fi vous le voulez, le commen- ~ 
taire de ces deux Vers de la diuine 
lerufalem, que le feu Roy Henri le 
Grand trouvoit fi beaux, & ii di- 
gnes de Monfieur le * ^ * * 
Grand Fabbro dt calunme , adorne in 
modï 

Js[ot{'hchefonoaccufey &fa'îonlodi. ^ 
C cft particulièrement au Païs 
de ces deux Vcrs,où il fe trouve de 
ces excellens Trompeurs ; &c il me 
fouvient d*vn des principaux Mi- 
nillres de la première Cour de la 
Chreftientc, quicftoit paffc Mai- 
ftrc en cette belle fcience. De li 
loin qu il voyoit vn homni^ > a qui 
il venoit de rendre vn mauvais ot- 
fîcc, il luy crioit à haute voix, l H o 

SERVI TA SiGNOR. Et aUCC 

-ces maximes de Piperie 5 ilagoii- 

vcro': 
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verné fort longs temps le Monde : 
Il eft paruenu à vne extsrfîme viel- 
lefle, en ne refufant,ni n'accordant 
^ rien ; en nedifant , ni ouy , ni non ; 

Ji en receuant les deux Parties , auec 
la mefme ferenité de vifage. Qu/il 
^ meure donc, quand il luy plaira, ce 
!. î Romain fi peu digne de la vieille 
r I Rome ; fi éloigné de la candeur, 3c 
: i de la fincerité de l'ancien Fabrice, 
I 3 on pourra mettre , fur fon Tom- 
' beau, auec verité,Qu'i L a men- 
ti SOIXANTE ET DIX ANS, 

^ . & que la Comédie, qu il a ioiiée, a 

':î> dure toute fa vie. 

' 11 eft vray que nous apprenons 

\ -j de quelques exemples,qu ona vef- 
^ eu autresfois affez heureufement, 
1 fous ces molles & languiflantes 

' i Dominations,& qu elles n'ont pas 

;t toufiours eftc funeftes à la Patrie. 

Il Mais il faut prendre garde dans 
! THiftoire , fi TAdminiliration que 

'i nous louons, n'eft point la fuite 
d'vn meilleur Règne y fi ce n eft 

' point 

I 
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point la chaleur qui refte dVn feu 
qui nci\ plus , & le mouvement 
du branle qui a celle. Il faut re- 
marquer fi ce ne font point les ver- 
tus des Pères , qui fouftiennent 
rinfirmitcdes Enfans , & leuref- 
pargne qui fournit à leurs desbau- 
ches. CarenefFet, après vn long 
ordre, les Affaires vont prefque 
d'elles-mefmes , de la Police ne 
peut pas fi toft receuoir d'altéra- 
tion , fe reffentant encore de la 
bonne imprefRon que quelque 
grand Prince y aura laiflcc. D'ail- 
leurs c'eft le naturel des chofes 
du Monde,de demander du tem|;)s, 
de d'auoir de la peine à pafler 
d'vn ertat à l'autre. De forte que 
s'il eft arriué, que la République 
foit demeurée ferme , fous telles 
Puifiances, foibles, débiles, mal 
alfeurccs , elle eftoit peut-eftre 
obligée defon repos , aux bons 6: 
folides fondemens , qui auoient 
elle pofez d j longue - main , quoy 

qu'on 
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qu on ne mift au defl'us , que di\ 
chaume , ou de la terre. Ce n e- 
ftoitpas tant vn fruit du Gouver- 
nement prefent , que les reftes de 
riieureule Conduite du pafle. 



DISCOURS 

SIXIESME. 



m 



CETTE fcrupuleufe & 
défiante Sagelfe , il fe 
'j^^ peut oppofer vne cer- 
taine Vertu brutale, s'il 
m'eft permis de la nommer de la 
forte. Mais pour la faire mieux 
reconnoiftre , & pour la définir 
en la defcriuant , ne la nomme- 
i rions nous point vne Probité paf- 
j. il fionnce , indocile , impetiieufc; 
p qui fuit pluftoft la fougue de la 
Nature , c]ue la difcipline de la 
/l Raifon ; qui a plus de coura^^e que 
l? d'addrcffc ? 

Au 



m. 
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Au commencement il femble 
que ce foit vigueur , &4Ce n*eft que 
duretc; On la prendroit pour for- 
ce, & cen'eftque violence; dans 
laquelle l'efprit fe fixe , pcnfantfe 
roidir , & deuient immobile , pour 
vouloir eftre trop ferme. Or eft-il 
qu il importe de fçauoir tourner & I 
plier Tefprit , félon l'exigence des 
occafions , & la variété des fuiets 
qui fe prefentent. Si on ne le rend 
foiiple & maniable ; s'il n eft capa- j 
ble de diuerfes formes , dans vn 
Monde fi changeant que celuy- ci, | 
fon Vfage qui doit eftre vniuerfel, 
& nauoir point d'obiet défini, 
trouve des bornes , dés l'entrée de j 
la carrière -, s'arrefte à quelques 
rencontres , qu il luy faut choifir; 
nes'eftend qu à vntres-petit nom- ? 
brede chofes. Et ces chofes arri- 1 
vant afiez rarement-, les Miniftrcs-; 
au contraire deuant agir chaque ^ 
jour, il ne fe peut pas qued'vnei 
îeule droguc> ils facent toutes for- 
tes 




r 

I 
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tes d'opérations , & que du mefme 
euqu ils efchaufFent, ils puiflent 
encore rafraifchir. 

J'auoiie bien qu'ils ont beau- 
coup de cœur, & que leurs inten- 
tions peuvent eftre bonnes ; Mais 
il n*y a point d'art ni de méthode, 
pour conduire ces auantages de la 
naiflance. Ils font faits toutdVnc 
pièce: Et s'il eft queftion de paf- 
ler par quelque ouverture difficile; 
au lieu qu'ils doiuent baifler la te- 
fte , il leur faudroit hauffer la mu- 
raille : Il faudroit contraindre le 
Temps , les Hommes & les Affai- 
res, de leur obeïr, & de les fuyure, 
Ainfi ne voulant jamais entrer, 
dans le fens d'autruy ne pouvant 
jamais changer de place, ne con- 
noiffant point d'autre Raifon que 
la leur , ils ne font pas fort propres 
à gouverner les Eftats,où il eft be- 
foin de prendre de nouveaux auis, 
fur la nouveauté des accidens qui 
arriuent, & où quelqucsfois le Pi- 
lote 
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lotc peut apprendre quelque cho- 
fedes Paflacrers. 

Quelle malheureufe régularité, 
pour vouloir aller tout droit, de ne 
îe deftourner pas d*vn Abyfme, 
qui eft au milieu du chemin -, de 
donner à trauers lesEfcueils, pour 
auoir Thonneur de ne point gau- 
chir; de reiettcrla bonne reK)lu- 
tion, parce qu'vn autre Ta propo- 
fée ? Cependant les Généreux im- 
prudens tombent à toute heure 
dans ces Abyfmes , & heurtent 
fans cefle contre ces Efcueils : Ne 
pouvant parvenir à la première 
gloire de la Vertu, qui feroit de ne 
point faillir ; ils négligent la fécon- 
de , qui efl: de f<çauoir rhabiller fcs 
fautes : Ne pouvant eftre par- 
faits 5 ils ne veulent point eftre pe- 
nitcns. 

Quelque caufe 5 bonne ou mau- 
vaife, qu'ils ayent embraffce d a- 
bord , ils apportent vne obftina- 
tionaueugle à la foûtcnir , de dif- 

putent 
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iitent aiifli violemment pour le 
r moindre de leurs fentimens , que 
:>pour la Religion de leurs Pères. 
Volontiers ils feroientMartyrs de 
leurs Opinions. Ils continuent 
toulîours le Mal commencé , pour 
.monftrer qu'ils entreprennent, 
âuec jugement , ce qu'ils font aucc 
perleuerance. 

Si vnepropofition qu'ils ont mi- 
fe en auant , par manière de dif- 
cours î & qu'ils ne croyent point 
véritable > vient à eflre conteftée, 
des là ils s'intereffent à la défen- 
dre : Apres , ils fe la perfuadent à 
demi: Dans le progrès du raifon- 
nement, ils la tiennenttout à fait 
alTcurée ; 3c ne la quittent point, 
que de Qiieftion problématique 
qu'elle eftoit,pour le plus5au com- 
mencement de la Conférence , ils 
n'en aycnt fait vn point de Foy , en 
fa concluiion. 

Si on les prie de confidercr que 
Jes Ennemis font puiflans , & en 

çrand 
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grand nombre; ils rerpondcnt qu'il 
y a beaucoup de gens , & peu de 
Soldats ; que ce ne font point de 
vrais Ennemis 5 que c'eft de la Ca- 
naille mutinée. Si gii leur remon- 
ftre que le paflage dérArmccne 
fe peut faire? par Tendroit qu'ils fe 
font imaginez ; ils s'agitent 5 & ic 
tourmentent là deflus de telle fa- 
çon, qu'il femble qu'ils prétendent 
de l'y faire palfer , par la feule for- 
ce de leurs paroles. 

Je ne me figure point icy de<; 
chofes qui ne font point. Je ne fais 
point des Hommes artificiels:] 'en 
connois , Monfeigneur , & je vous 
les pourrois nommer , qui agilTent 
de cette forte , dans les Confcilsj 
quinefe rendent, ni à la Raifon 
évidente , ni à la Couftume efta- 
blie, ni àrvfage receu. llsoppo- 
fent la fingularitc de leur Opinion 
au confentementdes Peuples, Se 
la foule des Exemples. Les Brefs> 
& les Bulles des Papes j les Edits, 

dcks 
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les Déclarations des Rois font 
our les autres , & non pas pour 
ux. Ils caflent tous les Aftcs pu- 
'îblics^quand ils ne s'accordent pas, 
aueque leur féns particulier. 
N'auons-nous pas veûenFlan- 
k idre, premièrement, & depuis en 
Italie 5 vn Miniftre Efpagnol ; qui 
eftoit de cette humeur? 11 ne pût 
jamais fe refbudre à reconnoiilre 
pour Roy de France, le feu Roy 
Henry le Grand : 11 ne le pût ja- 
mais appeller que le Bearmis , ou le 
Frwce deBearn^ lors qu'il vouloit 
luy faire faueur. La Ligue eftoit 
morte, & fans efperance de relluf- 
citcr. La Paix de Vervins auoit 
eftc publiée, de tous fes Articles 
exécutez. La Reconciliation du 
^ > Roy s'eftoit faite folennellement 
I auec le Saint Siège. Le Roy d'E- 
■ fpagne luy enuoyoit des Àmbalîa- 
deurs, & en receuoit de luy. Tout 
cela neantmoins ne flechilToit 
point Tefprit du Miniftre. Ilvou- 
I loit 
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loit eftre plus contraire à la Fran- 
ce 5 que rÉfpagne 5 & plus Catho- 
lique, que rÈglife. Son opiniaftrc- 
té cxcommunioit celuy, que le Pa- 
pe auoit abfous. Et il en cftoit en- 
core en ces termes , Tannce mil f- 
cens dix, à la veille que le Bearnois 
s'alloit rcndreMaiftre d'vn bonne 
partie de l'Europe. Et qucfçai:- 
ons'ilneuft pas commence, par 
la Duché de Milan, dont ce Mini- 
ftre eftoit Gouuerneur, aiîn de \uy 
faire changer de ftile ? 



É 



L 



es Sa<];es,dont nousfifmes hier 



Texamen , n'alTeurent quoy 

que ce foit; n'oferoient jurer, qu'il 
loit jour en plein midy, ne font 
point certains , fi les chofes qu'ils 
voyent , font ou Obiets ou lllu- 
fions. Quand on leur demande 
leurfentiment,ils difent toujours. 
Je fenfe^ & jamais ie fçuy^ & dans 
les a{Faires les plus claires , on ne 
peut tirer d'eux que , feut-ejlrey tlfe 

fetit 
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^eutfaîrC', & H faudra voir. Ce qui 
^•>roccde , fclon Tauis d*Ariflote, 
/IVne opinion généralement mau- 
iralfe > qu'ils ont conceuc du Mon- 
-ic, &. des apparences. De forte 
f|u'ils fe peuvent tromper qucl- 
jucsfois; mais on ne les trompe 
)ue rarement. S'ils perdent , ce 
i*efl: que pour vouloir trop bien 
oiier : C'eft d'eux-mefmes, & de 

i eur malheur , qu'ils fe doiuent 
plaindre, & non pas del'auanta- 
5e , & de la piperie de leur Enne- 
ny. Auffi cherchent ils premic- 
•emcnt la fcuretc, & en fuite le 
profit. Ils fe gouvernent, parle 
lifcours de la Raifon > qui conclud 

ii rVtile & au Certain;& ne vivent 
^?as, félon Tluftitution Morale,qui 

;e propofe l'Honnefte , & le Ha- 

zardeux. 

Imaginez vous tout le contrai- 
re des autres 5 dont il s'agit, qui 
ne s'expriment qu'en termes affir- 
matifsj qui décident les matières 

les 
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les plus douteufes , & les plus em- 
brouillées, par vn, cela eft^ il ne peut 
eftre autrement y ilfautdeneceptéab- 
foliie qutl arriue atnfu D'ordinaire j 
ils quittent le plus grand de leurs 
intcrefts, pour la moindre de leurs ' 
paflions. Ils préfèrent les loiian-^ 
ges aux prefens , & les remercie- j 
mens aux recompenfes. Ils fe pro- 
mettent merueilles de l'Auenir , & 
de la Fortune.' Ils font valoir leurs 
doutes, leurs foupçons,leurs efpe- 
rances, jufqu'àrinfîni. 

Auoiions pourtant la veritc » 
à Tauantage des Gens d auiour- 
d*huy : Ils valent mieux que les 
Gens d'hier. Au jugement d'A- 
riftote , les Timides font defe- 
âueux , en ce qu'ils n'afpirent pas 
aux chofes , dont eft digne le Ma- 
gnanime, & en ce qu'ils n afpirent 
pas mefmes à celles , dont ils font 
dignes. Mais les Audacieux ne 
font exceffifs , qu en ce qu'ils afpi- 
rent aux choies , dont eft digne le 

Magna- 
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/lagnanime , & non pas eux; je 
rie de la Magnanimité , comme 
ous voyez , dans la rigueur des 
f'hilofophes, & non pas dans la li- 
lence des Poètes ; qui appelle- 
iDient bien Magnanimes nos Gens 
-''auiourd'huy^puis qu'ils appellent 
finfi leurs Geans, leur Phaëton,& 
!.;ur Capanée. 
Il eft certain que cette Audace 
cette Fierté ne defplaifent pas 
mfiours au Monde : En quelques 
^ncontres elles ont eu de Tap- 
robation, & des louanges : Elles 
it efté eftimées > & ont reuflî en 
perfonne de ce Romain , qui 
fmble fi honnefte homme à Mon- 
;ur leDuc d*Efpernon,&àMon- 
;ur le Marefchal Defdiguieres. 
oftre Altefle veut bien que je la 
ce fouvenir du ftilejdont il efcri- 
>it à l'Empereur. 
La fidélité de ce Romain eftoit 
is reproche: Et neantmoins il 
accufé , en fon abfence , & 

trouva 
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trouva vn Délateur à la Cour. Il li 
commandoit vne Armée en Allé- ^ 
magne , & auoit beaucoup de 
créance & d'autoritc , dans fa Pro- 
vince, & parmi les Gens de guer- m 
re. Eftant averti de ce qui fc paf- j 
foitàRome, & des mauvais offi- 
ces qu'on luy rendoit au Palais , iL^i 
efcriuit à l'Empereur vne Lettre 
hardie & fiiperbe , dont voicy à 
peu près les derniers mots. Mafi- 
délit U ejlcpure & entière, jufques ïcyy 
^ je ne changer ay point ^ fionnemj 
force. Mais quiconque viendra pour 
fucceda a ma Charge , je fuis refolu de 
le recevoir y comme ayant entrepris fur 
ma vie. Accordons novs , s'il 
vovs PLAisT , César. A vovs 

TOVT lEmPIRF iET A MOY MON |( 
GOVVFRNEMENT. 

Ces Gens là difficilement s'en- 
tendent, auccTEnnemy, mais ils .5 
fe cabrent aifement , contre leur j 
Maiftre. ]ls ne font jamais rebel- i 

les , de deflein forme , & par incli-p 

nation! 
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. Ou DE LA Cour. i6y 
nation au mal ; mais ils le peuvent 
cftre , par defpit , & par reflenti- 
ment. Ils ne manquent point de 
hdclitc, pourucû qu'on fe fie en 
.'■«eux. Ils ne defferuent point, mais 
■ Ils veulent feruir à leur mode, lis 

Arbitres de leur de- 
voir, & de leur obei llance. 

Vil de ces Gens là (vous le con- 
noiilez, Monfeigneur,) me voulut 
prouver il n'y a pas long-temps, 
HU 'l feruoit Ibn Maiftrc, en luy 
■'defobeïflant. Ce fut dansvnen- 
|treticn , de près de quatre heures, 
''que j eus aueque luy, lors que je le 
fus vifiter , en fon Gouvernement, 
'■de la part de voftre Alteil'e. Par 
vue plaifante diftinâion qu'il fai- 

fouduRoy,&derEllat,ilmedit 
|quc de fraifchc datte, & dnnsVne 
l^ccafion, qui n'eftoit pas encore 
»a fc-e, amt efté tout droit au bien 
^'yJt'"' auotr efcouté f Meurs 
mmprentes voix, qm le voulaient arre- 
hj^nparlachmiiis, enlity dkgumk 

^ r.om 
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nom du Roji. A quoy il aiouftoit , le 
fondant llir vn principe , qu il pre- 
noit vn peu de haut -, que le Rojf [on 
premier Maiftrc, Père du Rojfd\ïpre- 
fent , lu/ auoit commandé , auant 
\nort\ que s'il venoit vnteltemfs, & 
cu iUrriuaft vn ttl accident, ilneman- 
quajl fasi faire vneteUechofe, quelque 
ordre contraire qu on Uiy apport a fi de U 
Cour , pour l'en empefcbcr. Qn d auott ^ 
cru eftre obligé y en conscience Je future 
Us tntentîoris du plus grand, & duplusl 

fage Prince du Monde , quil n auott pas\ 
appréhendé de pouvoir faillir Je confor A 

niant aux fentimens de Celup qui 
faifoït point de fautes. 

Mais allez , je vous prie , vcri^^ 
lier ce commandement fccret , qu^ 
n'eft venu à la connoillance M 
nerfonne -, non pas mefme de h 
Reine veufue du feu Roy. Poui^ 
frauoir au vray ce qui en eft , il fau- j 
droit employer les charmes delà \ 
Ma^ie : H faudroit euoquer TAme 
du plus grand,ac du plus fage Pnn- 
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ce clu Monde ; de ccluy qui ne fai- 
loit point de fautes ; & Uiy deman- 
der, fi le Miniftre qui ralWue ne 
. l'allègue point à faux. C'eft vne 
raillerie de penfer eftrc encore à 
Pliilippe,fous le Règne d'Alexan- 
dre ; de vouloir pcrfuader à fon 
Maiftre , qu'on a raifon de defo- 
beir; que l'opiniaftretc adu méri- 
te ; qu'il fuffit de bien feruir , quoy 
que ce foit , contre le gré de Celuy 
qu'on fert. 

. Qiie ces Gens là , qui li:ruent 
ainii a leur mode, foient toufiours, 
s'il y a moyen, à deux cent lieues 
de la Cour; Qu;on les employé, s'il 
eft poffiWe , en des lieux obfcurs, 
ou les mauvais exemples , n'eftant 
pas fi regardez , ne font pas fi dan- 
gereux. Mais il feroit mal de les 
appeller auprès delaperfonnedu 
Pnnce , où le refpeft n'eft pas 
moins nccellaire , que leferuice, 
& ou ils voudroienteftrefesTu- 
tcurs.pluftoftque fes Confcillers. 

H i Ce 
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' Ce font d'excellens Hommes, 
je ne le nie pas ; mais cette excel- 
lence ncft pas bien en fa place, 
fous la puiffance d'vn autre. Us 
aiment l'Eftat & la Patrie; mais 
ils haïffent la Dépendance , & la 
Suietion. Leur fin eft droite; mais 
leurs moyens font obliques , & 
femblent contraires à leur fin. Car 
ayant , pour obiet , le bien de la 
Monarchie, ils vfent de toute la 
licence 5 qui pourroit auoir lieu, 
dans 1q Gouvernement Populaire: 
Encore plus que cela : Voulant 
feruir, ils veulent fcruir,en Souve- 
rains. Ils m'ont dit eux-mefmes, 
dansnoftre entretien, àt près de 
quatre heures , <[u'\U épient trop 
Vieux ^ îour fe remettre aux premiers, 
ekrnens de leur deuoir ; Et moyen 
foufriant , à ce qu'ils difoient , je 
leur ay dit de plus , qu'ils eftolentti^o 
grandsypour apprendre cette leçon,qu*v 
Vocteur de Cour donne à [on Ftls , dan 
riMoire Grecquey mon enfan 

FAI 

1 
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FAIS TOY PETIT. Bons 

vernetirsdcProuince, bons Gar- 
diens de la Frontière, bons Por- 
tiers du Royaume , tant qu'il vous 
plaira; Mais bons Miniftres d'E- 
ltat,& bons Courtifans, je ne l'ac- 
corde pas, de la mefnie forte. 

Il y a des Affaires, dans Icfqucl- 
Jçs 11 le peut prendre diucrs Par- 
tis ; Se de plufieurs biais qui s'of- 
frent, on doit choifir le plus pro- 
pre, pour les bien manier. En tel- 
les Affaires , ils apportent lamef- 
me paffion, & fc laiffent aller au^ 
■ emportemens , que nous 

c auons défia remarquez fur le fuiet 
' '^^f î^ouvelles. On ne fçauroit les 
V voir que dans l'vncoudans l'autre 
- extrémité. Ils aiment mieux tom- 
ber, que defcendre. Ils défirent 
aiioir fout, ou Rien, llsdeman- 
-Icnt , ou la Mort , ou la Vidoi 




re; 



bl, 



Luoy que ncantmoins il me feni- 
le que ce foit beaucoup d'empor- 
les trois quarts , quand on ne 
^ 5 peut 
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peut obtenir le Tout; & qu entre 
la Mort & la Vidoire , il y ait la 
Paix , cjui eft vn bien de valeur in- 
eftimable,& qui doit eftre recher- 
che des Vaincus , & dcfiré des Vi- 

étorieux. 

Mais ce qui nous femble ne les 

perfuade pas , & ils n ont point 
d'oreilles , pour nos renionftran- 
ces. llnyapasmoyendediucrtir 
leur imagination de fon obiet , de 
de luy faire changer devifée. Us 
font ennemis de tout accommo- 
dement , & fi attachez aux règles 
qu'ils fe prefcriuent,& à la rigueur 
de l'exade Juftice , dont ils fe pic- 
qnent , qu il efl: impoffible de les 
rendre capables de TEquité. Il 
n eft pas pofTible de leur faire 
prendre recompenfë dVne chofe, 
quand elle eft perdue : Ils veulent 
le mefine , & non le femblable : 
Us combattent le fens delaLoy, 
par les termes de la Loy, & fe font 
iuiure, en fe Eiifant droit : Us me 

font 

1 
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font fouvenir de ces Frères fi Ce^ 
lebres dans THiftoire , qui , ayant 
à partager également vne fuccef- 

fion? calîerent vn verre , pour le 

jp^if diuifer, & coupperent vn habille- 
nient en deux 5 afin que chacun en 

a moitié. 
^ Si ceux-cy ne vont pas jufques- 
là 5 & fi c'cft en dire trop ; difons à 
tout le moins que , dans les Aftai- 
res , ils ne connoiflent point ces 
temperamens de fi grand vfacrc, & 
qu'on employé fi vtilement ,^pour 
la pcrfedion des Affaires , pour 
joindre les cliofes cfloignces,pour 
faciliter les difficiles, llsnecon- 
noiffent point ces Relafchemens, 
ces Aiuftemens , comme on parle 
auiourd'huy en Italie; ce neceliaire 
Milieu, qui femble fouvent venir 
du Ciel 5 & dont on a bcfoin, pour 
conclurre les marchez , auec les 
Particuliers ; à plus forte raifon les 
Traitez de Paix, entre les Princes, 
les Ligues ofïènfiues & deffenfi^ 

H 4 ves. 



1^ 
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ves, les Négociations, où il y va du 
falut des Peuples , de la fortune 
des Royaumes. 

Nos Farouches vertueux ne 
veulent point de ces Tempera- 
inens, & de ce Milieu: Dansvn 
Eftat qui meurt de vieillefle, ils 
voudroient faire la mefme chofe, 
que s*ils gouvernoient , dans vne 
Republique nouvellement cfta- ij 
blie ; qui feroit encore dans la pu- a 
reté de fon inftitution 5 & dans ^^ll^i 
vigueur de fes premiers ordres. Ils, 
ne parlent que du Pouvoir abfoluJ 
que de r Authorité du Sénat > qud 
de la Force des Loix -, bien que ce 
foient chofes qui vieilliflent, com- 
me les autres chofes, & qui s'aftoi-j 
bliffent, en vieillilfant, 

Efcoutez Caton,qui opine dans 
laCaufcdeCefar. J//^Mr, dit-il, /<? 
charger de cbaifnes (il ne dit point , il 
fauts en [aï[ir premièrement.) Il faut 
Venuoyer-i Cn cet eftat la ^ ànosAlUC^ jfcjj 
quïla offen[e%. \ apn quils fcfacent rat- 

[on 
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fin eux mcfr/ies , & qtnl foit puni de (es 
tcioires tmuUcs. Ces , il faut font 
ez^difficiles à exécuter, la Faticurl^em- 
forte fur URaifon. Ilfuut, continue- 
fil, qu'il vienne fUider fa Caufe en per^ 
fonne^ (j^ qu tl nom rende conte de fes 
Neuf années de Commandement. Il 
. ^ faut que tout fe pajfe , félon les Loix; 

^ c'ejl à direj félon mon imerpretation-i il 
\ ^faut ha'^rder toutes les Loix, pour oh- 
; ferver les Formalitez.. 
H Voftre Altefle blafme , je m af- 
^feure, cet auftere Républicain, 
^quoy c]ue jamais homme ne fut 
plus loiic que luy.Ciceronn'elloit 
; pas feulement fonAmy particulier, 
^ ' il eftoit fon Admirateur public. 
^ Apres fa mort , il fit quelque cho- 
fe de plus que fon Oraifon fune- 
^ bre , de ce qu'il fit donna occafion 
c aux deux Anticatons de Cefar. 
j. Ciceron neantmoins parlant con- 
^ fidemment à Pomponius Atticus, 
\ auoùe que la Vertu decetHom- 
^aie , qu'il admiroit tant , efloit 
H H 5 inutile 
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jjS Aristippe 
inutile à la Patrie. 11 confefle que 
cet Homme diuiii , car ainfi le 
nommoit-il , eftoit hors d'vfage> 
& ne fçauoit pas s'accommoder à 
la portée de fon Siècle ; que quand 
il opinoit au Confeil , ;/ fenfoit 
ejlre , dans U République de Fiat on-, & 
non fas > dans la lie du Feufle de Ko- 
mulm. 

Ce mot de Ciceron explique vn 
Vers de Virgile 5 auquel les gens, 
de rEfchole ne prennent pas gar- 
de > & qui mérite la reflexion des 
^cns de la Cour. Dans ladefcri- 
ption du Bouclier de fon Heros> 
où diuerfes figures font grauées, 
ayant voulu reprefenter cette par- 
tie des Enfers , qui eft habitée par 
les Ames Saintes , il y fait prefider 
Caton, auec fouveraine authorité,. 
3c luy donne jurifdidion, fur ce 
Peuple de Juftes, de deBien-heu- 
reux 

Secretofque Fios, hi$ dantem jurai 
Qamem':^ 

Et 
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t comme l'a traduit vn Pocte de 
nos Amis, 

Aux luïles ajfemblez. Caton donne 
des lo'tx, 

A prendre la chofe à IaIettre^ 
laMaifondes Cefars eftoit offen- 
fce, par ces paroles, leurEn- 
nemy ne pouvoit eftre béatifie , 
que leur Caufe ne fuft condannce. 
Mais , à mon auis , Virgile s en- 
tendoiten cecy, auec les Cefars. 
Sans doute il auoit defcouvert à 
Augufte le fecret de fa Fidion, 
qui loue en apparence, & qui fe 
moque en effet ; qui fait voir que 
la Vertu de Caton eftoit de l'au- 
tre Monde, ^ non pas de celuy- 
ci. Virgile vouloit dire finement, 
& d'vne manière figurée , qu'il 
faloit chercher à Caton des Ci- 
toyens tout bons , & tout ver- 
tueux-,qu'il falloit luy faire vn Peu- 
ple tout exprès , pour eftre digne 
de luy^que Caton ne pouvoit trou- 
ver fa place , que dans vne Socié- 
té, 
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te, qui ne fe trouve point , fur la 

Terre. 

Voilà en effet, où il faut que les 
Catons aillent pratiquer leurs Pa- 
radoxes , de débiter leurs Maxi- 
mes genereufes. Icy nous ne vi- 
vons pas en ce Païs-là. Nous ne 
fommespas auPaïs des Idées , & 
delaPertedion^où les Ames font 
defchargces de leurs Corps , font 
guéries des Paffions , font purgées 
des autres Infirmitez humaines. 
Qui vit jamais deRepublique com- 
pofée de Pliilofophes , beaucoup 
moins de Philofophes Stoïques ? 

Le Monde a perdu fon inno- 
cence 5 il y a long temps. Nous 
fommes dans la corruption des 
Siècles, ôc'dans la caducité delà 
Nature. Tout eft foiblc, touteft 
malade, dans les Alfemblées des 
Hommes. Si vous voulez donc 
gouverner heureufement ; Ci vous 
voulez trauailler au bien de TE- 
ftat 5 aucc fuccez , accommodez 

vous 



Early Européen Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 




o 




" DE LA CoilR. i8l 



VOUS au deftaut, & à l'imperfeaion 
de voftre madère. Destaites vous 
de cette vertu incommode , dont 
voftre Siècle n'eft pas capable. 
Supportez ce que vous ne fcauriez 
^reformer. Diflîmulez les fkutes 
"qui ne peuvent eftre corris^ées. 
Ne touchez point à des Maux qui 
defcouvriront l'impuiflance des 
Kemedes; qui déferleront la Me- 
.decme , qui rendront ridicules les 
Médecins. Refpedez ces fatales 
Maladies , qui font enuoyées d'en- 
haut, & où il fe remarque quel- 
que chofe deftranger , & d'incon- 
nu. Rumd le doigt de Dieupamjl , il 

•tut qu'il facepeuràUmam desHom- 
<nes. 

A la bonne heure , contentez, 
i II le peut , l'honneur & la digni- 
•e de la Couronne. Mais ne per- 
lez pas la Couronne , pour en 
■ouloir conl^Tucr l'honneur & la 
lignite. Ne vous attachez pas de 
|;lle ionc 3 cet Ilomefie, fauvage, 

rigou- 
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rigoureux , & philofophique v que 
vous ne le quitiez , & la neceffité 
Texige de vous, pour vn autre Ho«- 
nefte , plus humain , plus doux , & 
plus populaire. Souvenez - vous 
que la Raifon eft beaucoup moins 
preflee, dans laPolitique^que dans 
la Morale; quelle a Ion ellenduë 
plus large & plus libre , fans com- 
paraifon, quand ils s*agit de rendre 
les Peuples heureux , que quand il 
ne s'agit que de rendre gens de 
bien les Particuliers.il y a des Ma- 
ximes , qui ne font pas iuftes de 
leur nature, mais que leur vfagc iu- 
ftifie. Il y a des Remèdes fales; Ce 
font pourtant des remèdes : Dans 
ces falutaires Compofitions, il en- 
tre du fang humain-,il entre de lor- 
dure , & d'autres vilaines chofes : 
Mais la Santé eft encore plus bel- 
le, que toutes chofes ne font vilai- 
nes. Le venin guérit en quelque 
rencontre, & en ce cas là, le venin 
n'eft pas mauvais. 

MeiTieurs- 



1 
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Meffieurs les Catons, ne foyez 
pas trop honneftes>nitropiuftes. 
Ne décernez point de prife de 
corps , contre ce Coupable , qui a 
vne arniée,pour fe défendre de vos 
Sergens ; D Vn Mutin, n'en faites 
pouit vn defefperé. Au nom de 
Dieu ne forcez point ce nouveau 
Cefar, à pafler le Rubicon; àfe 
rendre Maiftre de fa Patrie, à dire 
: ) ces paroles remarquables , en re- 
t gardant les Morts d'vne bataille, 
! qu'il aura gaignée , ils ont voulu leur 
r propre malheur-. Apres auoir fait de 
^ il grandes chofes,on m'euft donné 
; des Cominiflaires , fi ie ne mefufle 
f ferui de mes Soldats : l'eulfe efté 
; condanné,fi mon Innocence n'euft |^ 
■ eftc armée : On me menaçoit de ■ 
^ chaifnes, & deprifon. On m'euft M 
j- hure aux Barbares , fi ma Caufe 
, n'euft efté auffi forte,qu'elle cftoit 
bonne. 

C eft vn Monftre 5 ie vous Ta- 
' voue; Ceftvn Prodige moral,que 

Îde 
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1S4 Aristippe 
de voir vn Citoyen, qui impofe des 
Loix à fa Ville -, que de voir vn 
Suiet , qui traitte aueque fon Prin- 
ce. Mais fouvent pareils Prodiges " 
ne peuvent eftre expiez , que par 1; 
difTimulation , & par l'indulgence. 
Quand on ne peut donner ces for- 
tes deMonftresjil faut elfayer de les 
apriuoifer. S'il ne tient qu à don-j 
ner à vn Vidorieux , qui eft arinc>| 
vn Aueu des chofes paflees , poui 
luy faire pofer les armes ; nevouî 
opiniaftrez point , à luy faire pren- 
dre vne Abolition. Ne pointillés 
point fur les Formes , & fur les Pa- 
roles. Enuoyezluy fon Aueu,auill 
ample , & auflî auantageux qu'il le 
pourra defirer ; Que ce foit luy qui 
le di£i:e3& que ce foit vous qui Tef^ 
criuiez , qu'il foit efcrit en Papier 
doré qu il foit tout peint , & tout 
parfuméde fes loiianges. 

l'ay leû autresfois , auec quelqm 
forte d'indignation , vne Lettre d( 
lean Mathieu Giberti,Euefque de^ 

Ver on-: 
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^cronne, & Dataire du Pape Cle- 
icnt fepticfmc. Elle eft addrelice 
u Nonce de (on Maiftre , auprès 
fdu Roy de Hongrie i Et par cette 
Lettre,!! luy tefmoigne, le Pape 
'* Ire extrêmement U reconciluuion du 
ojfaume de Bohême^ aucc le Saint Sie- 
'e-y Mais que luy , Dataire ^ftreuoit vn 
res-grandempefchementyqui petit com- 
battre l'extrême dejir de fa Sainteté % 
'Cejl qiulneflpas de U grande tir & de 
'a dignité de l'Egiife, de rechercher ^ np 
>. - les Rois , ni les Royaumes ; & que dans 
vne Affaire de fi grande reputaiion-^l'or- 
ire ne doit pas eftre rentier fé^ ni labien- 
'ea ncevioléc\ Que pour cet effets ilferoit 
t propos de trouver quelque mojen ^ qui 
)bUgeaJl les Eohejnes à commencer les 
remiers cette pratique, & a faire les 
tnces : Que fe prefentant au Cardi- 
l Campege ( qui ejloit légat en Aile- 
nagne ) ils feront recem à brds ouvert Sy 
mais quene feprefentant pas^le Légat ne 
Ir !>m point aller au dettant d'eux y ni le 
'i:luge folUciter les Parties-^ Qu il faut 

leur 
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leur accorder ce qti ils demandent , mais 
qu'il ne faut pas leur ojfrir ce qu'ils ne j 
demandent pas» N*eft il pas vray qu< 
voilà vn £:randMena<?er du Point! 
d nonneiu? Cette elpargne ridicu- 
le me defplaift, dans le procédé de 
lean Mathieu Giberti , qui eftpit 
d'ailleurs vn excellent Homme. 

11 me fafche encore , & i'ay def- 
pit, que noftre Demoflhene ait 
cftéde cesgenslà. levoudroisdc 
bon cœur que ce fuft vn autre que 
luy, quieuildit, dans le Confeil 
d*Athenes , fur le fuiet d*vne peti- 
te Ifle, voifine de Samothrace, q 
eftoit contcftce entre les Athé- 
niens 5 & le Roy Philippe ; Sï le R 
vous veut rendre l'ijle , que le Mot de 
rendre [oit forte par le Traité 5 ie vous 
confeille de la receuoir ; mais non pas s*it 
prétend de la vous donner , & s'il appelle 
Bien-fait la refiitution de ce qui a efle 
vfurpé fur vous. 

Vous voyez, par là , que les 

prands Perfonna^es fe font amu- 

r 
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1^ à des vétilles , & que celuy-ci 
ifoit plus de cas de la vanité du 
ot que de la folidité de la Chofe. 
ili TEmpcrcur Charles euft voulu 
îiire vn prefent de la Duché de 
lilan, à nos derniers Rois, ^ que 
' )emoll:hene euft efté de leur con- 
:il, il leur euft confeiilé de refufer 
Il prefent, de peur de faire tort aux 
)roits qu'ils auoient fur la Duché. 
A euft mieux aimé garder de iuftes 
rctenfions,& fe confoler par Tef- 
f lerancc de T Auenir , que de ioiiir 
f ie Tauantage des choies prefen- 
es, Se d'accepter la poflefîion d'v- 
le féconde Couronne , auec des 
•ermes,qu'il n'euftpas crûeftre de 
1 a dignité de la première. 

En ce mauvais Monde , où nous 
/iuons , quand on nous fait iufticc> 
t maginons-nous qu'on nous fait 
jrace. Ne foyons point auares des 
termes, & des apparences, pourveû 
I que l'efl'entiel nous demeure, 
l .Qu^on emporte quelques Ta- 

L 
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blcaux , & quelques Girouettes 
pourueu.qu on nous laiHe les Mu 
railles & le Toit. Qu'on die qu 
c*eft Prelent, que c'eil Grâce, que 
c'eft Aumofne^fion le veut: Quand 
la Pièce fera noftre, il nous fera ai 
fé de luy donner vn plus bea 
Nom 5 & qui nous plaira dauanta- 
ge. Ayons aucc honneur les Ifles, 
qui nous appartiennent ; niais 
ayons- les , à quelque prix que ce 
foit. Loiions-nous dVn petit tort 
qu'on nous fait , pluftoft que de 
nous plaindre à la Poftcritc , dVne 
grande iniuftice qu on nous a faite. 

11 vaut mieux n'auoir pas la vcuc 
fi bonne de fi pénétrante , dans la 
difcuflîondefcsDroitSjde peur d'y 
defcouvrir tropde iuftice. Il vaut 
mieux n'eftre pas fi habile , dans 
ion propre fait, de peur d'en eftre 
trop pcrfuadé.Ce fcntiment fi fub- 
tij, & Cl délicat, des iniures qu'on a 
rcçeucs , n'eft pas vne chofè bien 
commode , quand il s'agit de la ré- 
para- 



Ou DE LA Cour. 189 
ration, qu'pn en veut auoir. Vnc 
' aute opinion du mérite de fa 
..uu« 5 foufinet difficilement au 
|. Tgement, à ladecifion d'autruy. 
I i out cela ne fert qu'à rendre im- 
I J Wc ce qu on a dcflein de faire, 
mJ^} s amufer dans des lieux , d'où 
j'Waut fortir , le plus promptement 
y al'il eft poflible. Ce ne font pas 
'.'S moyens d'agir ; ce font des em« 
I fchemens de i'adion ; ce ne font 
; as^ des outils , pour applanir les 
[ fficultez de la Carrière; ce font 
s pierres au deuantduBut. Ce 
!' 3:nt en effet des qualitez releuces, 
I li accompagnent d'ordinaire la 
oblefibdccœur, &lagenerofi- 
' : Mais d'ordinaire elles nuifent 
; us qu'elles ne profitent : Pour le 
•oins on ne les doit pas mettre à 
us les iours , & les Foibles ne 
; tn peuvent pas feruir vtilement, 
)ntre les plus Forts, 
le ne fçay pas comme ils Ten- 
ndent. Mais il mefemblequ vn 
[. Trait- 
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Traittc ne fçauroit conclur 
plus malheureufement, & auoirv| 
plus trifte fuccez , pour vnc del' 
deux Parties , que quand après vm 
longue Négociation ; après vnc ini 
finitc de paroles iettées au vent, 6 , 
d'Efcrits qu'il faut mettre dans!.? 
fcu,elle eft obligée d'en appeller à vi ' ^ 
autre Siècle^ & qu'elle rapporte a ;;: : 
logis toute fa raifon > & tout foJi . .. 
honneur. On feroit bien mieux d : 
quiter quelque chofe de cette raii 
fon, & de cet honneur. Pourquoi, 
non confentir à vn accommodo.;; ? 
ment, qui fera raifonnable , parlir ■ 
confiderationde TVtile , & quirr 
fera pas deshonnefte, dans la m iJ| 
ceflité du Temps, à laquelle la g( 'i 
nerofité mefme, & lanobleflec 
cœur fe doiuent accommoder ? 

Ne nous laiffons donc poir 
ebloiiir à la réputation de j 
Sageffe des Grecs. Que les On^ 
teurs d'Athènes ne nous perfur 

der. 
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nt pas plus les vus que les au- 
*s.Le Païs,rAntiquitc,le Mérite 
c ceux qui ont failli , au lieu de iu- 
ifier les fautes, les rend feulement 
)Ius vifibles,^^- plus remarquables, 
i^ne fois en noilre vie , Icruons 

Klious de la liberté denoftre luge- 
jpent , qui ne doit pas toufiours 
If-Iftre fubalterne , de celuy des 
i3recs de des Romains. C'cftvn fu- 
îet de confolation , pour noftre 
L -Jauvre Humanité , de voir qu'il y a 
^de rhomme, dans les Héros. 

Qu^e cela me fait de bien , me difoit 
lutrefois vn excellent Homme 5 f/^ 
70ÏY que les Héros ontfuy -, que les Sages 
; mtfaït des fotifes ; que ce grand Orateur 
l 'Cji feru 't d'vn mauvais Mot ; que ce 
\rand Politique a efléd'vnemauvaife 
Opinion, Ces Exemples de Foi- 
blefle Se d'Infîrmitc, eftoient les 
L Spedacles, & les Palfe-temps, qui 
I diuertilîbient quelquefois cet ex- 
cellent Homme. 11 fe mocquoit 
•IcDemofthene ,& defon ridicule 

Point 
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Point dlionneur: Mais il fe moc- 
quoit encore plus de Cleon , & dc| 
jfon extrauagante probité. 

Celuy-ci ayant eftc appelle ad 
Gouvernement delaRcpubliqueJ 
voulut fignaler Tentrce de fa char-| 
ge^par ie ne fçay quoy de bien nou- 
veau ,& de bien eftrange. Leleni 
demain de fa promotion, il enuoylj 
prier fes Amis de venir cliei luyj 
où eftant tous arriue2,&: chacud 
auec efperance d'auoir bonne pard 
à fa fortune, il leur tint vn difcourd 
auquel pas vn d'eux ne s'attendoitl 
& qui faillit à les faire tomber àà 
leur haut. 11 leur dit, quillcsamiM 
ajfemhlez. en fa maifori, four les en cI)a}-. 
fer y &pour leur déclarer que véritable- 
ment ejlant Perfonnefriuéey il auoit eftl 
leur Ami ; mais qu" ejlant deuenu Uagi\ 
Jlraty tl croyoit efire obligé de renoncer i 
leur amitié. H s'imagina que cett( 
déclaration eftoit vn original d( 
vertu -, vn ade de probité héroï- 
que , la plus belle chofe qui fe fuf 

fait( 



il 
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taite a Athènes , depuis la fonda- 
tion de la Ville ; depuis Thefce 
uifques à Cleon. Il crût qu'il fa- 
loit quVn homme d'Eftat fuft vn 
Ennemy public ; que pour la pre- 
mière efpreuve de fa vigueur, il fe 
desfift de toutes fes inclinations,& 
de toutes fes amiticz; qu'il rompift 
tous les liens de la Nature , &dela 
2 Société. 

l'ay vcû de ces faux luftes, deçà 
& delà les Monts, l'en ay vcû , 
qui pour faire admirer leur inte- 
^ grité , & pour obliger le Monde 
! de dire, que la Faueur ne peut rien 
i fur eux , prenoient l'intcreft d'vn 
Eftranger, contre celuy d'vnPa- 

; £f "V "^'^'^ -^"^^ > ^"core oue h 
> Raifon fuft du coftc du Parent , oii 
de l'Ami. Ils eftoient rauis de faire 
perdre la Caufe qui leur auoit elle 
- recommandée , par leur Neueu^ou 
par leur Coufin germain , & le 
_ i plus mauvais office qui fe pou- 

!Yoit rendre à vne bonne affaire, 
I cftoit 
; 
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cftoit vne feiiiblable recomman- 
aation. Lorsque plufieurs Com- 
pétiteurs prctendoient à vne mel- 
me Charge , ils la demandoient, 
pour celuy qu*ils ne connoiiloient 
point, & non pas, pour celuy qu'ils 
en iugeoient digne. 

le protcfte icy derechef, que le 
n'amplifie point leschofes. le ne 
fuis point exagerateur, comme ce- 
luy qui ne racontoit que des prodi- \ 
aesàvoftrcAlteire,&nauoitrien i 
veû de ce qu il luy racontoit. le ] 
vous rends raifon , Monfeigneur, , 
de ma propre expérience j ^ 
pourrois nommer ceux de qui le : 
parle. Ten ay veû qui auoient fi 
oi-and' peur de fauorifer quel- 1 
quvn , quils defapprouvoient , 
qu'ils blafmoient , qu ils condan- 
noient tout le monde , & le plus 
fouvent, fans fçauoir pourquoy. 
Ceftoit en eux, pluftoft bizarrerie i 
que cruauté , pluftoft intemperan-j 
ce de lancue^& bile qui s'exhaloif,( 
^ que| 
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ue mahce méditée, &deficinde 
uirc , conceu dans l'efprit , & di 
gère par le Temps , & par le Difl 
coiirs.Ils enflent appelle Jules Ce- 

lar, YvROGNE,vneheureapre« 
auoirditdeluy ,Q^Vn Sobre 

ESTO,T VENV RVXNER la 
JVEPVBLICLVE. 

Voflre Alteflè a cm parler de 
ce Confeiller, qui opinoit ordinai- 
rement a la mort, & qui s'endor- 
moit quelquefois auffi fur les 
Fleurs-de-Lis. Vn iour le Prefi- 
dent de ia Chambre , recueillant 
les VOIX delà Compagnie, &luy 
ayant demandé la fienne, il luy rc- 
Iponditenfurfuit, & n eftant pas 
encore bien refucillé,,«V/.y?«,rfV 
v« î« <.» # ««;/>f r /, cou à cet Homme 

f ^^""''ft v«Pr/, dontefinueflton, 

lePrehdent: 
che, rephqualc Conleiller. 

Encore vne fois, ce n'eft ni ma- 
lice, m cruauté ; ceft fantalie, c eft 

Shagrm , c eft bile , qui Jon.ine 
^ 2, dans 
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dans le tempérament de ces Con- 
feillers , & qui noircit de fa fumée, 
leurs premiers mouvemens , de 
leurs premières paroles. Cette hu- 
#tl meur adufte imprime, fur leur 

front , vne Negatiue perpétuelle, 
auec laquelle ils vonteftouffer les 
prières , iufques dans le cœur des 
Supplians. Ils refufent les chofes. 
qu'on ne leur a pas demandées , ÔC 
qu^on n a pas mefme deffem de 
leur demander. 

Ces Confeillers ne font pas 
ceux qui doiuenteftre appeliez au ; , 
Confeils des Rois. Quand ils (e- 
roient le contraire de ce qu ils par- -, 
roiffent, ils ne feroient pas pour- : 
tant à loUer , d'auoir fi peu de fom ^ 
dudehorsdclaVertu,&:derappa- 3 
renceduBien. Quand ils auroient ; 
ramebien-faifante , leur mine ga- 
fteroit toufiours leurs bien-bits: 
leur mauvaife humeur ruïneroit 
tout le mérite de leurs bonnes 
avions. Voyez comme ils fe rem- , 

parent; . 
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parent, d'vnefeucritcaffre'afe5& 
inaccefEble ; comme ce Fantofme 
; de feuerité rebute, & efpouvente 
>Ic Monde. Voyez comme ils s'e- 
iludient à fe desrigurer Texterieur; 
comme ils portent ce vilain maf- 
ue aux Nopces niefmes , & aux 
^i-eftins , où ils affcclent aufTi bien 
qu'ailleurs , de fe monftrer terri- 
^bles & redoutables. 
I S*il a eftc dit autresfoîs dVn 
Grec , tres-homme de bien , & 

I;. très- vertueux, Qj'iL navoit 
I PAS sacrifie' avx Gra- 
'jiliCE s ; il fe peut- dire de cesEfpa- 
; gnols,ou de cesFrançois,tres-gens 
I de bien auffi, & tres-vertueux, que 
j' non feulement ils font plus inde- 
, vots que ce Grec ; mais que palTant 
[ de l 'indeuotion à llmpieté , bien 
; loin de facrifier aux Grâces , ils en 
■ ont abbatu les Autels ; ils ont mis 
le feu au Temple de ces bonnes 
Deeffes , ils s'efforcent d en abolir 
tout à fait le cultejaclieuons de faire 
: I 5 leur 



WÊt 
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leur Eloge 5 & de reprefenter dans 
rEfpcce, les Indiuidus que voftre 
Altefle a remarquez en diuerfes 
Cours, où elle aefté. 

11 eft impofTible de s'approcher 
d'eux, fans fe piquer: llsiettent 
des pointes , & des aiguillons , de 
tout le corpstLeurs louanges mor- 
dent -, Leurs carefTes egratignent : 
Et comme il y a certains Mal- 
adroits , qui choquent les Vifages 
qu'ils veulent bailër;eux de mefm 
ne fçauroient obliger qu en deC 
obligeant : Us ne fçauroient pro 
mettre qu auec des yeux & de 
fourcils, qui menacent. Ils accor 
dent les faueurs, & les courtoifies, 
du mefme ton que les autres les re- 
fufent. 



DIS 



Ou DE LA Cour, icjp 



b I s C O U R s 

s EPTIESME. 

V s QJE s icy nous n*a- 
vons attaque perfonnc, 
^Jit^s^Éi^ qui ne fe puilie défendre. 
Et fi voftre Altcffe le trouve bon, 
excufons mefnie ceux que nous 
auons accufez. Ne reprochons 
point aux hommes les vices de leur 
naifTance. Soyons indulgens à l'in- 
firmité humaine. Donnons quel- 
que chofe au tempérament du 
corps, qui peut marquer lefprit de 
; i fes taches. CompâtifTons à la foi- 
bleffe des Efprits , puis que nous 
les receuons tels qu on nous les 
baille , & que nous ne les prenons 
pas à noftre choix. 

La fubtilitc de Tlntelligence, 
la foliditc du lugement , la Pru- 
dence courageuse , la Hardiefle 
confiderée, ne font pas des cho- 

I 4 fes 

b 
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fes volontaires-.Elles ne dépendent 
pas plus de noftre eleaion , que la 
fantc,&labelle taille. Nousfom- 
mes reiponlables de nos fautes, & 
non pas de celles de laNaturc. -11 
n y a perfonne qui foit tenu d^eftre 
habile ; Mais il n y en a point qui 
ne foit obligé d^eftre Bon: Et fi 
nous ne pouvons fournir à la gloi- 
re du Public, de la Valeur , & de 1 a 
Saf^efle,nous dcuons pour le moins 
contribiier de llnnocence , au re- 
pos de la commune Société. 

Que dirons nous donc de ces 
Heureux Infolens , qui combat- 
tent , à enfeignes defployécs, Tau- 
thorité des Loix , & de la luftice ; 
qui apportent au Gouvernement 
des Eftats, vn deflein formé de les 
ruiner; qui prennent leur grailfe, 
& leur embonpoint, dufuc, 
la fubftance des Prouinces efpui-: 
fées ; qui baftiflent leur Maifon,dii 
débris , & de la difBpation de tout, 

vn Royaume ? i 

Qu_e 
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Que dirons nous de ces Valets 
' ifupportables , qui vangent leurs 
loindres querelles , auec les bras 
c les armes de leur Maiftre ; qui 
) eclarent Criminels de Leze-Ma- 
*fte' , tous ceux qui ne fe profter- 
ent pas deuant eux -, qui par vne 
£>aix fanglante 3c criielle > noire 
e deiiil, & de funérailles, portent 
2es Peuples au defefpoir ; redui- 
iznt les plus gens de bien 9 à ne 
ouvoirie fauverque dans la Rc- 
olte? 

Que dirons nous enfin de ces 
^afches Courtifans , qui font les 
.friomphateurs , & n'ont pas efté 
fes Viâorieux; qui iouilVent dans 
••'oifiucté , des peines > & des 
/iieurs des grands Capitaines ; qui 
ittendent àla Comédie , & au Bal, 
-res nouvelles du gain des Batailles,. 
k de la prife des Villes , dont il 
aut que les Généraux leur ren- 
ient conte ? 
Regardez -les dans Tancienne 



1 5 



HiûoL- 
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Hiftoire , & dans la Moderne. 
Voyez comme tout leur eft butin, 
& tout leur eftproye; comme ils 
fe paiflent de tous les corps Morts 
( ainfi parloit-on autresfois à Ro- 
me ) & ne laiflent que la perte , & 
Taffliftion aux Familles defolces ; 
aux Orphelins & aux Veuves. Car 
quoy qu'eftant fortis de la bouc, 
ils ne foient, à bien dire, Pdrens de 
perfonne , ils croyent eftre Héri- 
tiers de tout le Monde • 11 n*eft 
point d'Officier de la Couronne, 
point de Gouverneur de Place, 
dont ils ne prétendent quelafuc- 
ccflîon leur appartienne. Ils ne 
penfent point eftre en feurctc,tant 
qu*il y a vn Trou , de vn Précipice, 
qui foitenlapuiffancedVn Autre. 

Voftre Altefle me fait figne que 
cette Defcriptionluya plu: C'eft 
qu'elle aime la Vérité, quelque né- 
gligée , &c en quelque defordre 
qu'elle puiiTe eftre: Elle Tauroi: 
troûvcc belle ^ de les pièces delà 

Dcfcri- 
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Defcription feroient placées plus 
iuftement , fi i*auois pris garde , de 
pluspres,aux règles de l'Art. Mais 
la foule des chofes rompt fouvent 
les compas , & les mefures . le re- 
prefente fans auoir deffein d*aiu- 
Ifter, ni d*embellir. Le Monde me 
0 fournit tout ce que ie débite, qui 
me defplaift pas à Vo lire AI telle. 
Confultons encore, Monfcigneur, 
la longue expérience de ce vieux 
/ Monde , vne expérience qui em- 
' bralfe tant de Siècles , & tant de 
^aïs. Demandons luy des nouvel- 
les plus particulières de ceux qui 
' Tont gouverné,en defpit de luy; de 
ces Gens qui ont régné fans Cou- 
^^ronne, fans Droit , & fans Mérite. 
Telles Gens s'introduifent or- 
linairement à la Cour , par des 
pnoyens bas, & quelquesfois peu 
honneftes : Ils doiuent quelques- 
Tois le commencement de leur for- 
tune, à vne farabande bien dancée> 
Tagilitc de leur corps , & à la 

bcau- 



m 
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beauté de leur vifage : Ils Ce font 
valoir par des feruices honteux> 
de dont le payement ne fc peut de- 
mander en public : Ils fe mettent 
en crédit , par la {èule recomman- 
dation du Vice. 

Leur deflein n'eftant que de fai- 
re des propofitions agréables , ils 
ne regardent point s'ils profitent, 
ou s'ils nuifent : Pourueu qu'ils 
plaifent, ce leur eft aflez. Et pour 
eflablir cet eftroit commerce, 
qu'ils méditent > aueque le Prin- 
ce , ils s'infiniient dans fon cfprit> 
par l'intelligence qu'ils tafchent 
d'auoir , aueque fes paflions. Mais 
s'eftant vne k)is emparez de fon ef- 
prit , ils en faififl'ent toutes les aue- 
nuè's , & n'y laifTent pas feulement 
d'entrée à fon Confelleur. Qiiel - 
que foible & tendre que foit 
l'inclination qu'il a au Mal , ils 
l'arrofent, & la cultiuent, auec tant 
de foinjque bien-toil il fe forme m 
gros aibrc > d'vne petite femence» 

& vne 
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' ' Se vne habitude violente &opinia- 
ftre, dVne légère difpofition. 

Ce font des Petrones , & des 
jxigellins auprès de Néron : Ce 
font des Aduocats de la Volupté, 
qui plaident fa Caufe , contre la 
, Vertu , & Y reuflîfTent beaucoup 
mieux que ne fît la Volupté elle- 
nefme, quand elle fe prefenta au 
eune Hercule5& le harangua dans 
Carrefour. 

Il n eft pas croyable de com- 
ien de charmes ils fe fcruent> 
ans employer ceux de la Magie, 
ontle Peuple ne lailVe pas de les 
ccufcr. BonDicuî combien font- 
s ingénieux à inuenter de nou- 
eaux plaifirs à vne Ame faoule> 
defgouftée ! Auec quelles poin- 
s , & quels aiguillons fçauent ils 
Tefveiller la conuoitife endormie,, 
languiflante, & qui n*en peut plus! 
Pour cela ils ne manquent pas 
i'appetits extrauagans , d'obiets 
rangers , & de viandes incon- 
nues» 
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nues. Ils en iroient pluftoft cher- 
cher , jufcju au bout du Monde , 
jufqu*au delà des bornes de la Na- 
ture ; jufques dans la licence de 
Fables. A leur dire, les Sybarite 
ont efté de groffiers Voluptueux: 
En matière de délices , Naples & 
Capoiie , les Corruptrices d'An- 
nibal , n*y entendoient rien. 

Toutesfois,ils ne fe rendent pas 
les Maiftres, du premier coup : La 
Vertu de Eux difputent quelque 
temps de laFaueur, à la Cour dVn 
Prince de dix-huit ans : Tantoft 
cllealedeflus, & tantoft elle leur 
code. Ilspartagent , auec elle > les 
affedions, lefprit, & les heures. 
Burrhus eft efcouté ; Mais ils em- 
pefchent qu ilne foit cru. Ils font 
comme le contrepoids de Scnc- 
que 'y Mais à la fin ils emportent 
tout à eux. Les Epicuriens deftrui- 
fent autant , en trois jours , que le 
Stoïqueauoit bafti, en cinq ans. 
Au moins peut-on dire> qu ayant 

pris 
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pris la place, ils desfontles Tra- 
vaux pièce à pièce. Ils attaquent les 
tonnes parties de leur Maifl:re^ 
Tviie après Tautre. Des péchez 
^eniels , où ils ont trouvé cette 
jeune Ame, rendant du combat, & 
taifant de la refiftance , ils la con- 
luifent, de degré en degré, à la 
Yrannie,& aux Sacrilèges. 

Au commencement , ils fe con- 
tentent de luy foufïler aux oreil- 
les , qu'il n'eft pas neceflaire au 
'rince , d'eftre fi homme de bien* 
ju il fuffit qu'il ne foit pas mef- 
:hant ; Qu^il auroit trop de peine, 
fe faire aimer; qu'il s'empefche 
feulement de fe faire haïr; Que la 
'robité folide de perpétuelle eft 
:rop pefante & trop difficile ; mais 
|ue fon Image , qui ne change 
>oint, alemefmeeclat que rOri- 
;inal , 3c produit le mefme effet, 
^ue , de temps en temps , vn afte 
Trtueux , qui ne coufte gueres , 
Fait bien à propos , peut entretenir 

la 
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la réputation. De là ils vont plus 
auant 5 & ne le lailTent pas en fi beau 
chemin : Apres luy auoir fait paf- 
fer le bien, pour indiffèrent, ils luy 
font trouver le mal raifonnable:ils 
donnent au Vice la couleur de la 
Vertu. 

S'il luy prend enuie de fe des fai- 
re dVn de fes Parens, contre la de- 
fenfe exprefle de la Religion de 
TEftat , qui ne veut pas qti'on verfe 
Ufang de l'Empire y ils luy confeil- 
lent de le faire eftrangler , auec la 
corde dVn arc? afin qu*il ne s'en 
perde pas vne goutte, & que la Re- 
ligion foit fatisfaite. S'il avnln- 
cefte en teftc , & que cet Incefte# 
foit combatu de quelque remors 
ils viennent incontinent au fecour 
de fon efprit trauaillc. Ils foula 
gent fes peines , par vne fubtilit 
merueilleufe; luy reprefentant,qu 
véritablement il n y a point dé 
Loy > qui permette au Frerc d 

coucher auec fa Sœur j mais qu'il 

ya 
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a vne Loy fondamentale de la 
onarchie , & Mairtrelfe de tou- 
s les Loix , qui permet au Prince 
e faire ce qu'il luy plaift. 
Pour authorifer les grandes fau- 
S) ils ne manquent pas de grands 
exemples. Ce n'ejlp^ enTurquicy 
^/difent-ils, & chez, les Barbares ^ 
u'îl faut chercher des exemples : Le 
E^^euple de DieUi la Nation Sainte , vous 
™» fournira plus qiitl emfaut. Le Roj 
ui 4 hajli le T empiéta eftéauft le Fon^ 
:'ateur du Serrail, & on ne voit au- 
Qurd'huj 5 à Conftantinople , que la co- 
ie de ce quon a veu autresfois 5 en leru^ 
\- 'alem. Vous vous contentez, d'vne feule 
emme^ Et le Sage par excellence, le 
Uge Salomon en a eu fix - cens , que 
■ 'Efcrtture Sainte nomme légitimes ^ 
! ans conter celles ^ qui ne l'effoientpas» 
)^Iais vous auez. bien oïii parler de la 
• lerniere volonté de Dauui fon Pere 5 & 
les belles chofes quil ordonna , par fon 
f Tcflamcnt. le ne veux point vous ex4^ 
^ 1er er ces chofes: Confidere?^ feulement 
k {ar 
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par combien de Morts il confeilla à fi) 
Iilsd'aJfeurerfaVie. 

Dans la Loj de Grâce vous ne trou- 
verez, pas plus de douceur. Vous befitezy 
vous appréhendez, de cbajfer vn Frere^ 
detnettre en prifon vn Coufin germain. 
Le Grand Confiant in , ce très- faim y 
tres-religieux^& treS'diuin Empereur, 
comme il a efié appelle y par la bouche 
des Conciles, a bienfait plus, fans déli- 
bérer. Nefçau&z, vous pas quilfit mou-^ 
rirfon propre Fils , au premier foiipçon 
qtion lujf en donna ^ Il eft vray qu'il eut 
regret de fa mort , & quil reconnut fon 
innocence : Mais cette reconnoiffana 
vint vn peu tard, & fon regret dura que js '| 
vint-quatre heures. Il crût en efire 
quitte i pour faire ériger y auDefuntt 
vne Statué y auec cette Infcription , a 
mon fils crispvs, qve 
i'ay fait movrir iniv- 

STEMENT. 

Faites difficulté , après cela , de vous 
defcharger d'vn fardeau y qui vous in- 
commode d'ofter de voftre chemin y vt$ 

homme 
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mme qui vous prejfe^ dans le Monde, 
quivous marche j fur les talons; vn 



hufin au troifiefn 



efn 



, ouauquatrtej 
egré'y qui a dejfein de fauter tous ces 
egrez^ pourfe mettre en vojire places" 
Vous aue'^qnelque confideration^pour 
w^cj cbaraderc&pour la perfonnedes Ec- 
^lefiafiiques , qui ne veulent pas vous 
endre vne obeïjfance aueugle. Char» 
magne , qui eft vn des Saints de mflre 
Iglïfe , vn des Fredecepurs des Rois de 
•tance ^ neut pas le me fine rejpeclque 
ms. Il tua de fa propre mainvn Abbé 
euejlu à l'Autel , & preft de dire U 
[e^e, quiluj auoit refufé je ne fcay 
'\uoy. 

Vous ej}argne:^rAutborité abfoliie^y 
^ous noje^vfer de force , quand le bien 
Je vos affaires vous le demande-^ Vexem- 
ne du mefine Charlemagne vous ofle 
out le fcrupule , que vofire confcience 
mis pourrait donner • Qmy qu*on vous 
lie de fes Capitulaires , il ne connoiffoit 
mm de meilleur^ ni de plus grand droit 
lucceluy des Armes: le pommeau de 

fon 
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fin ejpée luj^ feruott de fceau y & de ca- 
chet. Ne penfez. pas que fen veuille 
faire accroire. Cecj e(l bifiorique , & 
doit ejlre pris à la lettre : On trouve 
encore auiourdlmjf desVriuileges accor^ 
dez^-i & des Donations de Terres faites 
farce bon orthodoxe Empereur , prcfens 
Roland y & Oliuier qui font feellecs 
du pommeau de fin ejpée > & quil pro- 
met de garantir ypar le tranchant de U 
mefme efpée. 

11 y a eu des Faiioris; je ne dis pas 
où , mais il y en a eu > aui ont fait 
au P rince ces dangereules Leçons j 
& je le fçay des Dodeurs mefmes, 
qui leur auoient recueilli ces belles 
hiftoires. 

S ennuyant enfin de défendre 
des Crimes, qui n'ont point de Ju- 
ge, & d'excufer vnc cruauté tou- 
te-puiflante , ils ont dit franche- 
ment au Prince, que lors quil n'y 
auoit point d'exemple de quelque 
chofe , il en faloit faire ; que ce 
quieftoitinoiiij ne le fcroitplus, 

quand 



Early Européen Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



I 



Ou DE LA Cour, iij 

«and il fcroit fait ; qu'il efloit 
ènteux à T Authorite fouveraine, 
t rendre raifon,quoy que ce foit; 
1 mefleant à qui a des Flottes , 3c 
es Armées , pour maintenir fes 
ions 5 de chercher des paroles, 
des prétextes , pour les degui- 
:r. 

Il n'y a point d'homme (c'eft le 

1;ngage des Seians , & des Plau- 
ans ) qui foit innocent en toutes 
js parties de fa vie , & qui en fon 
e ne haïfle fes Supérieurs. Par 
nfequent, le Prince ne fçauroit 
Dndannerquedes Coupables, ni 
:rapper quefur des Ennemis: Par 
ionfequent , il gratifie celuy à qui 
ofte le bien , de ce qu'il ne luy 
ifte pas rhonneur , & de ce qu'il 
y lailfe la vie. Selon leurs Prin- 
•^ipes, la Loyauté eft vne vertu de 
/larchand) & non pas deSouve- 
in. Ils allèguent de je ne fçay 
uel Pocte 5 que dans le Ciel on met 
?nejm balance lesfermem des Frin^ 

(esy 
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cesj &des Amants \ Que les Dieux fe 
rient également des vns & des autres'^ 
Que lupiter commande quon les jette 
au ventt comme chofes vilesy & de nulle 
confequence. 

AinfienboufFonnant, & en al- 
léguant les Fables , ils perfuadcnt 
tout de bon au Prince, qu'il neft 
point obligé à fa parole, après luy 
auoir perfuadc qu'il n'eft pas fuiet> 
non plus , aux fantaiiies , & aux vi- 
fions des Legiflateurs ; Ils fou- 
ftiennent que c*eft à luy à définir 
de nouveau aux Hommes , ce qui 
eftbon& mauvais; à déclarer au f 
Monde , ce qu'il veut qui foit jufte 
& iniufte à Tauenir^à mettre le prix 
&refl:imation à chaque cliofcauffi 
bien dans la Morale y que dans U 
Police. 



Voilà comme fe font les Ty- 
rans. De ce germe> s'engen^ 
drent les Monftres. Decescom- 
mencemcns , on vient à mettre le 

feu 
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à Rome ; à faire vne boucherie 
enat; à deshonnorer laNatu- 
epar fes desbauches , & à luy dc- 
:ker la guerre par fes parricides* 
Complaifans font les premie- 
caufes de tant de malheurs - ôc 
es Vents ne fouffloient point, 
s ne verrions point de ces tern- 
es. Ce neft donc pas fans fuiet, 
-t: nous en parlons auec quelque 
Jiotion 5 & qu'eftant en bon ellat 
4ce cofté là, parla bonne con- 
ate de Voftre Altefle , l'Huma- 
' nous conuie à compatir aux 
lesdesEftats malades, & des 
jples affligez. Mais ne nous 
yqjitentons pas de les plaindre; 
guenons de la pitié à l'indigna- 

>uis que , dans le Monde , il 
Ift point de bien de fi grand vfa- 
[) & qui fe communique fivni- 
èfellement , qu Vn bon Prince, 
Ide mal qui s'efpande plus au 
[g > & q^-ii nuife dauantage, 

qu vn 



-y 
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qu*vn mauvais Princejil n'y a poiri 
aflez de fupplices en toute l'eftcn 
due de la Juftice humaine, pou 
ceux qui changent ce Bien en Mail 
& qui corrompent vne chofe fi fal 
lutaire & fi excellente* 11 vaudroi, 
beaucoup mieux qu'ils empoifoi 
naftént tous les Puis , & toutes lel 
Fontaines de leur Païs : Quand ilt 
infederoient mefme les Riuiereî 
on pourroit faire venir de TeaJ 
d'ailleurs , &*le Ciel en fourniroij 
toufiours quelques gouttes : Maij 
il faut boire icy de neceffitc , foij 
de l'eau, foit du venin. Contre ce( 
maux domeftiques,il n eft pas per- 
mis de fe feruir de remèdes eftran^ 
gers. Nous fommes obligez de de-l 
meurer miferables , par les Loijii 
de noftre Religion , & d'obeïr au: 
Furieux, & aux Enragez, non feuj 
lement par la crainte, mais aull 
par la confcience. 

C'cft pourquoy , puis que lej 
perfonnes des Princes, quels qu'ilîll 

foient. 
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/oient, nous doiucnt cflreinuiol 
•les , & faintes , & que les cîiara- 
|<aeres du doigt de Dieu font vne 
impreffion , qu'il faut reucrer , lur 
^iclque matière quelle foitora- 
vce^ tournons noftre haine contre 

t: s ieurs Flateurs, qui nous jettent, 
: dans ces miferes fans reffource: 
Prenons nous en aux mauvais 
I .-Confeillers , qui nous donnent les 
I 'niaiivais Princes , de qui excitent 
les Innocens à tuer, 3c les Meur- 
triers à bruflcr les Temples. Car 
jcn eftet leurs auis pernicieux en- 
Pcherilîent toufiours , fur les refo- 
lutionsquionteftc prifes. Leurs 
^^laximes de feu & de fang aflcu- 

rent& fortifient la Malice, quand 
îlle eit encore craintiue & douteu- 
se. Ils aiguifent ce qui couppe j Ils 
précipitent ce qui panclic ; Ils en- 
, Wgent les Violens , quand ils 
' '^o^rent à la proye : Ils efchaufFent 
- f Auares,apres noftre bien,& les 
linipudiqucs, après nosfcmmcs. 

K Que 
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Que s'ils rencontrent des natu 
rels peu fufceptibles de ces 
fortes des pafîions , & éloignez ei^ 
pareil degré duV ice,& de la Vertu;' 
S'il leur tombe , entre les main# 
decesPrinccsdoux, qui nont ni 
pointe, ni aiguillon, & qui ne fçau- 
roient fe porter au mal,parce qu'il^ 
ne fçauroient remuer , de fa place^ 
leur inclination parelleufe : Alors 
encore pis , pour les Peuples , qui 
ont à viure fous eux : Car, abufant 
delafimplicité dVn Maiftre faci- 
le, & de Tauantage que leur efp rit 
a fur le fien , ils régnent eux-mef-t 
mes à defcouvert; Et ne le gar/ 
dant que comme le Droit , & 1< 
Tiltre de leur iniufte Domination, 
ils âdiouftent à la pefanteur de h 
Tyrannie , la honte qu'il y a de li 
fouffrird'vn Particulier. ^ ^ i 
Vous ne fçauriez vous imaginei 
les rufes Se les artifices , dont 
ils s'auifent, pour en venir là, 
& pour s'alfuiettir tout -à -fait le^ 

Pnnce< 
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i Pnncc. Premièrement Ja mctho- 
fat ^ecft de le piquer de gloire, en Te- 
^ItablifTement de leur fortune. Ils 
jluyfont entendre, par diuerfes 
Sarbatanes,que fes Predecelfeurs, 
qui n eftoient pas plus puilTans 
l"e luy , ont bien fait de plus 
grandes Créatures ; QiTil vaut 
)eaucoup mieux eleuer des Gens 

I [nouveaux, qui n ont point de de- 
• ) pendance , & qui ne tiendront 
qu'a fa Majeftc , que de fe feruir 
J i^e Perfonnes de bonne naiflance, 
^ de probité connue', qui ont 
^ lefia leurs al^edions , de leur Par^ 
ti : Qu'il y va de fon honneur , de 
nelailierpas fes Ouvrages impar^ 
^aits; de trauailler à leur embcl- 
Iiflement , après auoir eftabli leur 
•loIiditéjQuil doit les mettre cil 
l eltat, de ne pouvoir eftre desfaits 
que par luy. Que s'il cède aux 
I ' ac lirs des Grands , qui ne veulent 
i cpoint de Compagnons; & s'il con- 

Itente les plaintes du Peuple, qui 
t K 2 eft 




Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 




220 ArISTIPPE 

eft ennemi de toutes les Grandeurs 
naiffantes, il n'aura pasàTaucnir 
la liberté de faire du bien; il fera 
contraint d'aflembler les Eftats 
généraux , pour difpofer de la 
nioindre Charge de fon Royau- 
me. Qu^apres tout,il ne peut aban- 
donner vnePerfonne quiluyaefté 
chère > fans condanner la conduit- 
te de pluficurs années , & rendre 
vn tefmoignage public , ou de fon 
aueuglement paffé , ou de fa légè- 
reté prefente. 

Il eft certain qu ayant commcn-| 
ce d'aimer quelque chofe, pour 1 a-r 
mour d'cUe-mefme, le Temps ad-; 
joufte incontinent noftre propi||^4 
intereft, au mérite de la chofe. Ld 
defir que nous auons que le Monj 
de croye > que toutes nos eledioJ^ 
font bonnes , apporte de la necei|[,;.^ 
fité à vne adion , qui eftoit volon^ 
taire aunarauant. De forte que C(> . ^ 
qui s'eft fait , contre la raifon, ■ 
pouvant eftre juftific que par 1 
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fonftanccnous ne pcnfons jamais 
în faire aflez : Et fur cette créance 
|Lie nous auons , quand nous fe- 
rions refolus de ne continuer pas 
noftre affcdionîil femhlc que nous 
fommes obligez de deffendre no- 
ftre jurrement. 

Or 11 ces confiderations peu- 
vent esbranler les Efprits fermes, 
de font quelquesfois faillir les Sa- 
ges, il n y a pas dequoy s'eftonncr, 
fi elles renucrfent aifenient vn 
Prince foible, qui n vfe que de rai- 
fon empruntée , & qui fe laiflera 
toufiours perfuader , à vne fort 
médiocre éloquence , pcurueii 
qu'elle fauorife fon inclination. 

Le voilà dont engagé , dans Ta- 
grandiliement du Suiet qu'il aime: 
11 n'en parle plus que comme de 
fon Entrcprife, & de fa Fin. Le 
voilà Idolâtre 5 fans y pcnfer : 11 
adore ce qu'il a fait , & fait com- 
me les Statuaires d'Athènes , qui 
faifoient leurs Dieux de leurs Ou- 



K S 



vrages» 



Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



222 AriSTIPPE ' 

viMses. Ses penfées, qui ne de- " 
vroient s'occuper qu'a I'aGloire5&iii^''^1 
n'auoirpour obiet que le falutda^k -1 
Public , aboutiflent toutes à cef ip l 
beauDeflein. 11 luy ouvre fes cof-^ ■k.i 
fres s 3c luy verfe fes threfors > au- • i 
tant pour faire dcpit aux autres^, * I: if 
que pour luy faire du bien. Il luy 
a defia donne toutes les charges de^., il: ii 
fon Royaume , & tous les orne- ( 
mens de fa Couronne : Il ne luy ^ 
refte plus que fa propre perfonne, t 
à luy donner. Ce qu'il fait finale- 
ment , auec vne fi abfoluc & fi en- 
tière refignation , qu'il n'eft point ^ 
d'exemple , dans les Monaftercs> 
d'vne volonté plus foûmife j 8c 
d'vn plus parfait renoncement de 
foy-mefme. 

On ne le monftre que quand 
on a befoin de fa prefence , pour 
authorifer les confeils , aufqucls ( 
il n'a point eu de part ; de il clt 
content de ne paroiflre que pour 
cela. On l'amufe à de petits di- 

vertifl'e- 
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ertiflemens, indignes de facon- 
'dition, & defonâgc; Mais fi on 
luy bailloitdes poupées, pour fe 
joiier, il ne s en oftenfcroit pas. 
On luy change tous les jours les 
Domeftiques , & il le trouve bon: 
On ofte d'auprès de luy tout ce qui 
^parlc , & il ne fonge point à quel 
cflein : On luy Fait vne Cour tou- 
te neuve , & il la reçoit : On ruine 
i fous diucrs prétextes, ce qu'il y a 
d'Eminent ôc de Vertueux en fon 
Eftat 5 & il y prefte fon confente- 
inent. 

Contre les moins endurans , 8c 
, jles plus difficiles au joug , on em- 
; ploye les armes 3c la force ouver- 
; te : On attaque les Riches de les 
Paifibles, par des Accufateurs & 
^ des Calomnies.A ceux que les fer- 
vices maintiennent, de dont la fi- - 
j dclitc eft fans reproche , on donne 
i des Commifïions ruïneufcs , ou de 
mefchantes Armées, pour aller at- 
taquer de bonnes Places , afin 

K 4 qu'ils 
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qu'ils perdent leur réputation , ou 
qu'ils le perdent eux-mefmes. On 
chafl'e les vns ^ par vn commande- 
ment abfolu de fe retirer; On ban 
nit les autres , par vne Ambafiadc; 
Et , en la place de tout tant qu'ils 
font, le Courtifan ambitieux met 
des perfonnes à fa deuotion , qui 
ne regardent jamais au delà de leur 
BienFaiâ:eur5& s'arreftent à la plus 
proche caufede leur fortune. 

Ainfi le pauvre Prince demeure 
à la mercij & à la difcretion de fon 
Fauori > ne jette pas vn foufpir, 
dont vn Efpion ne luy rende con- 
te, ne profère pas vne parole, qui 
neluyfoit rapportée. Si bien qu'au 
milieu de la Cour, il eft dans les 
ennuis de la Solitude. Il ne voit 
plus rien à Tentour de fa Perfon- 
ne, quifoitdefaconnoifl'ance, 3c 
n'a pas vne oreille fidèle, à qui il 
puifledire, le joujfre, Maisaufliif 
eft engagé fi auant, qu'il n'y a point 
de moyen de s*en defdire. L'autre 

luy 
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uy a rendu tout le Monde , ou en- 
nemi , ou fufped , afin qu'il ne fc 
puille fier qu en luy. Par vne lon- 
gue poireffion des affaires , dont il 
' n*afaitpartàperfonne , n'y ayant 
plus que luy feul qui les entende, 
/& quiconnoiffe TEflat, il deuient 
enfin vn Mal neceffaire , Se dont le 
'Prince ne ie peut guérir, que par 
vn remède dangereux. 

De cette façon en pleine paix, 
l:eftant bien auec tous Tes Voifins; 
neparoifîant aucunEnnemieftran- 
ger, fur la Frontière, fans auoiif 
donné yn coup d*efpce , ni s'eftre 
hazardé plus loin que du Palais à 
la Rue, il fe voit miferablement 
tombé en la puiffance d'autruy, 
qui eft le pis qui luy pourroit arri- 
ver , après la perte d'vne Bataille. 
Le moment malheureux auquel il 
a commencé d'aimer, & de croire 
plus qu'il nefaloit, l'a réduit à cet- 
te déplorable extrémité. Et à par- 
ler fainement , la Journée de Pauie 

K 5 ne 
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ne fut pas fi funefte à François pre- 
mier , ni la prife de Rome à Clé- 
ment feptiefme. Car fi leur difgra- 
ce fut grande , pour le moins elle 
ne fut pas volontaire : S ils perdi- 
rent leur liberté , ils conferuerent, 
dans leur affliâion , la grandeur de 
leur courage; & s*ils furent faits 
prifonniers, ce fut dVn grand Em* 
pereur leur Ennemi , & non pas 
dVn de leurs petits Suiets. 11 n'eft 
point de fi miferable , de fi fale, de 
fi infâme captiuitc , que celle du 
Prince, qui fe lailTe prendre dans 
fon Cabinet , & par vn des Siens: 
11 ne fçauroit exercer vne plus laf- 
che patience , ni eftre malheureux 
plus honteufement. 

Je dis bien dauantage.Lors qu'vn 
Roy mange fon Peuple , jufqucs 
aux os, & qu'il vit en fonEfiat> 
comme en Terre d^Ennemi , il ne 
s'éloigne point tant du deuoir de 
fa Charge, que quand il obéît à vn 
autre. La I jrannieeft bien diffé- 
rente 
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rente de laRoyautc; Toutcsfois el- 
le luyreffemble beaucoup plus5que 
ne fait la Seruitude. C'eft au moins 
quelque forme de Gouvernement, 
& vne façon de commander aux 
hommes , encore qu elle ne foit 
pas la plus parfaitte de toutes. 
Mais fi vn Souverain fe donne en 
proye à trois ou quatre petites 
gens 5 & ne fe referue , ni la difpo- 
litionde fa volonté, pour fuyure 
fes inclinations, ni Tvfage de fon 
efprit,pourconnoiftre fes affaires; 
En ce cas là , je ne fçay pas quel 
nom luy bailler, & il n'y a point de 
plus miferable Interrègne que fa 
Vie, durant laquelle il ne fait rien> 
& fait tous les maux qui arriuent à 
fon Peuple. 

En cet eftat là , il eft mort ciui- 
lement , 3c s'eft comme depofc 
foy-mefme. Ce n'eft plus que for> 
Effigie que Ton fcrt en public , à 
qui on rend quelques deuoirs de 
parade , & de coultume , à qui on 

fait 



m 
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fait force rcucrcnces inutiles. On 
ne s'attache plus à la PuilTance lé- 
gitime 3c naturelle : On en fuit 
vne autre, c^m eft eftrangere, & 
vfurpatrice; qui eft née de la pre- 
mière, par vne voye violente, de 
comme par adultère. On quitte la 
Royauté , pour courir après la Fa- 
veur , de laquelle les Arabes di- 
fent , que c'eft vne Vtlle , qui tue bien 
fouvent fa propre Mere» 

La belle chofe que c'eftoit , de 
voir autresfois vn Roy de Caftillc, 
qui n'ofoit aller à la promenade, ni 
prendre vn habillement neuf, fans 
la perniiffion d'Alvare de Lune. II 
/aloit qu'il obtinft de luy , toutes 
les grâces que luy demandoicnt les 
autres : Le plus qu'il j^ouvoit, c'é- 
toit de recommander fesSeruitcurs 
à fon Fauori , & de faire office 
pour ceux qu'il aimoit. La belle 
chofe que ce feroit , de voir vu 
Courtilan, comme celuy là , qui 
reuoquaft les Elevions du Prince, 



Ou DE LA C 



redonnaft les Charge 
tiftreauroitdcfia données ! La 
ocik cliofe , s'il troiivoit mauvais 
îuefon Maiftre vouluft Jire,vne 
bis en fa vie, vn papier, qu'il luy 
luroit prcfenté à ligner ; s'il fe 
Waignoit que c'eft ofenfer fa fîde- 
llité, & oublier fes feruices ! 

Mais ccferoit bien vne plus bel- 
3c plus excellente chofe , fi cet 
omme qui règne, dans.l'efprit 
lu Prince , & qui commande fou- 
"^-ainement à fes Suiets, obeïfloit 
^ . -mefme à vne Maiftreffe. Que 
croit-ce , fi l'Amour gouvcrnoit 
a Politique^ac fi la fortune de tout 
ai Royaume eftoit le ioiiet d vne 
, Femme desbaucliée ? Car il eft 
;.:r>Tray que telles perfonnes fe font 
' ^noquces eftrangemcnt de l'au- 
hoïité des Loix , & de la majeftc 
les Empires, Plus d'vnc fois elles 
)nt mis fous leurs pieds les Cou- 
ennes & les Sceptres ; Elles ont 
||>ris leur plaifir , de leur pafie- 

temps 
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temps du violemcnt delalufticc, t 
de Texercice de la Cruauté , des 
niiferes & des affligions du Genre '^f 
humain. 

LailTons pour ce coup les Hi- 
ftoircs qui font horreur , & qui ! 
bleflent l'imagination par la mé- 
moire: Ne parlons point dufani; 
que ces Femmes ont fait verfer : 
Supprimons leTerrible & l'Efpou- 
ventable de leurs Tragédies, & ne 
difons que ce petit mot de leur : 
belle humeur. Il s'en eft veû yne 
il n'y a pas long-temps , montée à 
vn fi haut degré d'infolence , qu^a- 
yant efté foUicitée pour quelque 
affaire , qu'on luy reprefentoit iu- 
ftc & facile , afin qu^elle s'y em- 
ployaft plus volontiers , elle rc- 
fpondit auec vne fierté digne de f^||| 
Nation > & du pais d'où nous font > • 
venues les Rodomontades , quelle 
nvfoitpoint fifoiblemenî de [on credtty 
quvn autre pourrott feruir en cette oc- 
cafion , & faire les chofis tufies &pofi' 

bles'y. 
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es ; que four elle, ellenauon accoujlu 
me d'entreprendre que lesmiuftes, & 
lesimpopbles. 

ComUen de malheurs, à voftre 
opinion,en fuite de celuy-Ià? com^ 
bien fe commettent de violences 
a 1 ombre de cette iniufteFortune> 
Et le Courtifan a-t*il vn Valet,qui 
ne croye auoir droit de mal-trait- 
ter les perfonnes libres , & d^eftre 
impunément outrageux , en allé- 
guant le nom de fon Maiflre ? Ya- 
c'il des gens auprès deluy,quipour 
^.e moms ne pillent , s'ils s'abftien- 
lent de tiier ; qui ne vendent fa 
5ue & fes audiences ; qui ne s'en- 
ichifTcnt que du rebut de fon aua- 
ice , de des fuperfluitez de fa Mai- 
son? 

Cependant le Prince ne pèche 
)omt , & nelaiffe pasdeftrele 
.oupable : Son ignorance ne luy 
Jeut point eftre pardonnée: Sa pa- 
lence n*eft point vne vertu ; & le 
efordre, ouqu^nefçaitpas , ou 

qu'il 
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qu'il endure,luy eft impute dcuant 
Dieu 5 tout de mefmes que s'il le 
faifoit. Et partant > auec beaucoup 
de raifon , le Prince , qui a efté fé- 
lon le Cœur de Dieu, luy demande 
en termes exprès, & dans la fer 
veur de fes plus ardentes prières, 
qu'il le nettoie des chofes cacblcs; quil Ic 
deliuredesfefcbe':(J,*itutruy, Ce der- 
nier mot ne veut-il pas dire que les 
Rois ne fe doiuent pas contente^- 
dVne innocence perfonnelle j & 
particulière; qu il ne leur fert de 
rien d'eftre iuftes , s*ils fe perdent 
par riniuftice de leurs Miniftres ? 

Et à ce propos ; ie ne veux pas 
oublie]^ vne faillie alfez bonne,que 
fit, du temps de nos Pères , vn Re- 
ligieux Italien , prefchant deuant 
YnPrince du mcfme païs.Eftant au 
milieu de fon Sermon , où il auoit 
traitté du deuoir des Souverains : 
& s'ennuyant de demeurer trop 
long tempsjdans la thefe generale> 
U cii fortit tout d' vn coup , par ces 

paro- 
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qu'il addrefla à celuy qui 



jarolcs 
l'efcoutoit 

Vajeuy luy dit-il, Monfeigneur ^ 
vne ejf range vifion la nuitpajfee. Ihtia 
femhU que la Terre sefl ouverte deuant 
mojy & que ie voyois diflin^tement^ tuf 
ques dans foti centre. ïay confédéré les 
fe'wes de l'autre Vie , & tout ce terrible 
attirxil de la luftice de Dieu , dont mon 
imagination neft pas encore bien raffii- 
rte. Parmi les Mefchans des Siècles pjf- 
fez^^t'en ay reconnu quantité de celuj -ci. 
Les Calomniateurs y lesMeurtriersy les 
Impies y les Hypocrites^ accouroienty i 
^rojfes trouppesy & feprejfoientaubord 
de l'Abifme. Mais ayant obf rué en leur 
vie de vi[ibles marques de leur reproba-^ 
tion y ie naj point trouvé ejlrange de les 
voir arriuez. , ouie Icsauois veâiacbe- 
Miner. Ce qui me donna vnejlonnement 
^xtremcy ce fut Monfeigneuryque ie vous 
tpperceusy dans cette malheur eufefouky 
pifeperdoit\ Et commetoutfaifiy & 
mt interdit quel eftoiSipar la nouveau- 
^d'vne rencontre fi peu attendue y ie 

m'efcriay 
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tnefcriay à voftre Altejfe-, Ejl-ilpoftbhV 
qu'on fe damne y en priant Dteu y & qm / 
vous alliez, en Enfer , votiSy MonfeigneunXi 
qui ejles le meilleur & le plus religietm - 
Frince du Monde} Vojlre Alteffemere-i'^ 
j^onditlàdej[menfou(^irantt Ie n*y^- 

VAIS PAS MON PERE) M Al ^ 
O N m'y me I N E. 

La fertilité de cette matière cfl: 
grandcjqii'clle nous foiirniroitc : 
dequoy parler , toute la femainci:: 
prochaine. Mais il faut finir aueair 
celle-cy 5 & conclurre 5 qu il y a af-^ : 
fez de diftance , entre le Souveraidl : 
& les Perfonnes priuces > pour les>l 
eleuer bien haut, & les lailier tous- 
jours au deffous de luy. lleJlbonqHi 
le plus proche du Prince^ en [oit extrême- 
ment éloigné: il efl à propos qu^ily ani*\ 
quantité de cbofesy que le plus aimé m ; 
puip pas. 

La lufticc foutfre la Faueur;no 
Tauons auoiic il y a long temps. La^ 
Fvaifon ne deftruit point THuma-^ii 

nitc 



{ 
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'nitc^ ne s'oppofe point auxafte- 
â:ions honneftes ; ne condanne 
point la familiarité, & la confiden- 
ce. La Philofophie> & le Chrirtia- 
nilme s'accordent en tout cela 
auec la Nature y de le Fils de Dieu, 
quand il s'eft fait Homme a autho- 
rifc tout cela , par fon exemple. 
Qu'il y ait donc vn Fauori, à la 
Cour; le Ciel & la Terre le per- 
mettent : Qu^il y ait vn Homme, 
nous le voulons bien, qui foitle 
Confident du Prince; Mais qu il n'y 
ait point d'Homme , qui obfede 
iour & nuit le Prince; qui fe l'ap- 
proprie , par vne violente vfiirpa- 
tion ; qui voulant auoir, luy feul,va 
bien qui doit eftre à tout le monde, 
exerce la mefme iniuftice , que s'il 
cachoit le Soleil à tout le monde ; 
que s'il fermoit les Temples à tout 
le monde. 

Que le prince enuoye,tant quil 
luy plaira , vne reflexion de fa 
^Grandeur, fur les Suiets , qui ont 

trouvé 
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grâce deuant fes yeux ; Qu'il leur 
communique des rayons de fa puif- 
fance : Mais qu'il ne la transfère 
pas toute entière, enleur perfon- 
ne ; Mais qu'il ne fe desface iamais 
du Globe de la Lumière : Que fa 
libéralité enrichilfe les Particu- 
liers, pourueû qu'elle n appauvrif- 
fe pas fon Royaume: Que fcs bien- 
faits découlent abondamment , en 
quelque endroits > pourueû qu'ij 
foit Maiftre de la Source. 

Voicy la Refponfe que me ren- 
dit, fur ce fuiet, TOracle des Païs- 
bas , le fçauant & fage lufte Lipfe 
lors que ie le confultay à Louvain. 

Faut-il que leRo)/j& celuy qui regm^ 
foienttou [tours deux Ver forints dijfereth 
tes} Faut' il corriger tous les Edtts y & 
changer vn mot , en toutes leurs dattes f 
Ouilja de noftre Règne ledixiefi 
me, le quinziefme , effacera-t'on no- 
ftre Regnc,po«r^ mettre noftre Icr- 
vitude, ou pour womnioftrefuic- 
tion ? Ce n'a pas efiérmtmion de ce- 
luy 



t. 



Il 
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qui a fondé les Monarchies , quon 
ijdft fi Vilaine?nent de la Souveraine^ 
f ^lon la remiiaft ain^t de fa place ; 
\*elle nefiijl iatnuis y ou elle doit ejîre* 
* a ?uiffance Souveraine efi de la nature 
' ces cbofes , qui font a nous de telle fa- 
Wy que nous ne lesfouvons donner à au- 
^u)'y ni lesfcparer de nous-7nefmes. Elle 
â légitime tant quelle demeure dans 
)s mains de ceux qui l'ont receuede la 
ojf de l'Ejlat'y Mais lamefmeLoy veut 
ùlle ne fuiffe pajfer d'vne perjonne à 
hutrey que par le moyen de la naiffancey 
u par l'eleâion des Peuples, Ici finit la 
iefponfe de l'Oracle de Louvain. 
Nos fages Predeceffeurs ont efté 
]3ges en cccy , aufli bien qu au re- 
;te. Comme ils n'ont pas fait la 
Couronne elediue y en faueur 
^reux-mefmesîils ne Tont pas vou- 
~ rendre propriétaire , en faueur 
lu Roy , ni laîuy commettre fi ab- 
blument, qu il fuft en fa puiifancc 
rinftituer vn héritier , comme 
m en voit des Exemples > dans 

le^ 
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les Hiftoires des autres Païs: Ils 
n ont pas voulu que le Roy peuft 
refigner le Royaume à fon pl arfir^ 
& à qui bon luy fembleroit j qu*il le 
peuft léguer en tout, ou en partie. 
Mais au contraire,par vne Loy,qui 
eft de mefme âge5&de mefme for- 
ce que laSalique 5 ils ont ordonne*" 
qu'il feroit inaliénable, & indiuifi- 
blc. 

Et les Politiques qui fe font \6 
plus licentiez , ces Dodeurs info- 
lens & téméraires , qui ont fait h 
proccz à leurs luges , ayant eu la 
hardiefle de toucher , par leurî 
Efcrits, aux Oints du Seigneur , & . 
de traitter de la depofition de 
Rois;mettentcxpreflement ce cas 
auquel les Suietsnefont plus tenu: 
de reconnoiftrelePrince;^«4W^f 
mefme, difent-ils , reconnoïftvneaU' 
îlmitéEftrangere^ &fefah Tributaire 
de quelquvn. Tant ils ont eflinio^ 
toute forte de fuietion, &dede-' 
pendence , peu compatible aueque 

la 
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Royauté. Et qu eft Ja Royauté, 
ouftent-ils, que la vaine magni- 
nce d vneFefte>& quVne mon- 
de Cérémonie , fi celuy qui 
xerce a vn Supérieur , ou vii 
ompagnon ? 

Pour moy ie ne vay pas fi auant., 
me contente de dire qu'il y a 
Ique chofe de plus noble , dans 
Il Prefomption, que dans la Foi- 
::Jefle ; & que pareils excez font 
' loins à blafiner que pareils de- 
^ luts.Ceux qui marchent à lauan- 
Ifcre ,dans vn Païs inconnu , & qui 
."attachent trop à leur opinion, va- 
int encore mieux que ceux qui 
py vent des guides aueugles, & qui 
^mbcnt par docilité.Il y a dans les 
ables ,des Héros qui ont eftcFu- 
:eux; Mais il n'y en a point qui 
yent cfté Imbecilles; On y voit 
uelquefois le desbordement de 
Hirs paffions , mais il ne s y parle 
unais de la ftupiditc de leur efprit. 
Que feroit-ce en effet , Monfei- 




gneur, 
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gncur , d'eftre en mediie temps au 
plus haut degré des cliofes humai- 
nes , & au dernier ellage des hom- 
mes ; de s*appeller Sa Majefté , wn. 
Son Alteffe , & de n auoir rien que 
de petit & de bas; d'auGirbcIbinij 
d'vn Curateur 5 furleThrofne ,& 
d' vn Pedagogue,dans le Confcil. 
Vieux emojez. ce Mal aux Peufles 

Mais il faut parler plus Chre- 
ftiennement , & plus charitable- 
ment. Finiflbns par vne priere,qui 
comprenne F Afie, comme TEuro- 
pe, & quiembraffe le bien gênerai 
du Monde. Deftotmiel, Seigneur, de 
tous les Efiats vn mal quieft caufeie 
tant d'autres maux: Ne refufez. fas av.^- 
Souverains cet ejprit de commande- 
ment-, & de conduitte j qui leur cjl ne-'f 
cejfaire, four gouverner: DonnC^leur' 
ajfez. d'tmellïgeme, pur [e bien conseil- 
ler eux-mefmes , ou four bien cboiftr 
leursConfeillers. 

FIN. 

AVIS 
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AVIS PRONONCE', 

E T 

DEPUIS ESCRIT, 
o u 

Extrait d vnc Conucr/àtion , dans la- 
quelle il fut pai le des Miuiftrcs 
&du Miniftcie. 

:a monsievr girarDj 

Ojjîcial, & Archidiacre d'An^oiilefmc. 

\i .^^/^ o V s aurez ce que vous 
^"C2 defiré de nioy ; car 
tËd fM^^ j fçauroit refiifer vu 
^ homme qui demande 
e il bonne grâce ? Quand mefme 
rt homme ne feroit pas mon par- 
tit Ami , ne feroit pas mon Re- 
"^rend Pere en Dieu , ne feroit 

L pas 
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241 DesMinistres, 1 
pas le commencement dVn Ar- . 
chcuefque , & plus de la moitié %■ 
d'vn Monfeigneur ? Quand cet . 
homme ( vn peu de patience, ie ne 
fuis pas au bout de la période) i 
quand cet homme, dis-je, licon- .t: 
liderable par fon charaaere,& par ^ ^ 
fon mérite, n'auroit pas fur moy,&: | 
fur mes papiers, le droit que luy 
donnent vne affedion, & vne tide- L 
litc de quarante ans . | 
le vousenuoye donc,Monfieur, |:c 
mon Avis de Tautre iour , l e 
Favori d' A u c u s t e , de la 
dernière reuifion , de h a Let- 
tre A LA Reine de Sué- 
de. Vous communiquerez tout 
cela à Monfieur noftre Gouver- 
neur , puis qu'il cherche du diuer- 
tilfement, & qu il croit en trouver, 
dans mes Papiers. Mais vous prie 
deraueitir,quedans lAvis rien 
na eftéadiouftéàlaviue voix. Si 
ly voulois apporter de Tordre ,ie ||.^ 
falfifierois la chofe?qui ne fut point > 

trait-; 



ETDuMi.wSTERE. 24J 

traittce méthodiquement, & félon 
^ 3les règles de l'Art. Lavoicydela 
1.0. forte qu'elle fe palii, dans la liber- 
' tcdelaConueriation, après la le« 
clure qu on nous fit du premier de 
du cinquiefme Difcours d'Ari- 

^ T f n n 



STIPPE. 



|TI ne faut pas que le Prince fuvue 
Xles inchnations , quand il faut 
qiiil choififTefesMinilVres. Hors 
d'ici le caprice & les fantaifies : 
Ailleurs qu'il fe ioiie , & qu'il fe 
diuertille, tant qu'il luy plaira. En 
ces grands Choix , il doit vfer de 
h feuentc de foniu^emcnt, &y 
ipporter premiereinent l'indif^b- 
•encc de fa volonté. Cedoitcftre 
^ne pure opération de fa raifon, 

ibre & defpoiiillce d'amour & de 
laine. 

Apres vne exade recherche , 8c 
-ne ferieufe délibération ; après 
- eftre pleinement fatisfait , fur 
I outes les difficultez qu'il s'cft fai- 

L i tes 



k 
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144 Des Ministres, 
tes à luy- mefme,& qui luy ont cftc 
faites par aiitruy; il conclurra^«e le ^ 
lo'ijlr de ce Paniculter eftoit domma- 
geable ait République, & qu^dleperdoit 

autant de temps y qu'il enmettoità fe 
repofer. Mais en fuite, ayant efprou- 
vc la Perfonne , qu il a choific , & 
ayant receu les feruices quilacT- 
perez ; s'il veut faire iuftice, il fera 
de fon MiniftrefonFauori, &ne 
luylaiflcrarienàdefirer , delare- 
connoiffance dVn Prince oblige, 
ïl eft iufte qu il ne départe pas des 
honneurs communs à vne vertu 
extraordinaire ; qu il ne difpcnle 
|)as fes grâces auarement , en vn 
lieu où le Ciel a verfé toutes les 

lien nés. 

Mais fouvenez-vous, Monfieur, 
que ie parlois d'Agrippa , & de 
Mecenas , qui font morts il y a 
long - temps ; & qui n'ont point 
laiflc de leur Race. Qupy que la 
Terre foit grande , de que le nom- 
tje deç Peuples qui Tbabitent ne 



I 
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foit pas petit, Augufte n euft pas 
pu trouver , en toute fon cften- 
duc , deux meilleurs & plus effica- 
_ CCS inftrumens des glorieufesEn- 
î treprifes qu'il meditoit.Il auoit bc- 
foin de ces deux hommes, pour le- 
(labliflement de cettePaix éternel- 
le , cju*il auoit deilein dedonner à 
^'^Vniuers. Ces gens làluy eftoient 
"neceffairesjpour perfuader robeïf- 
fance , aux perfonnes libres ; pour 
faire reuerer fes armes , par les 
Vaincus ; pour rendre agréable à 
'vn chacun , vne Puiflance redoutée 
de tout le Monde. 

Quoy dauantage ? C eftoient 
des Amis dignes d'Auguftc : Ei- 
clairez des plus pures "lumières de 
laSagefle, quand il fallait délibé- 
rer ; BruQans de zele de d'affe- 
ction , quand il f lilloit exécuter les 
chofes délibérées. Tantoft ils fui- 
^^oicnt les intentions d' Auguftc , 

Itantoft ils les prcuenoient ; Ils 
^ obciflbient pas Teulement à fes 
L 3 paro- 
; 
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2^6 Des Ministres 
paroles , & à fes commande- 
mens , mais aufli à fes (îgnes, & j. 
fes defirs.ToLit autre qu eux n'euft 
pu fouftenir leclat dVne vertu fi 
viue fi agilfante que la 
bien loin de la pouvoir appuyer 
de la fortifier , comme ils fai- 
foient , & de trauaillcr aucc 
elle. 

N'eft-il pas vray qu vn Prince i 
qui a de pareils Miniftres , pet 
prendre quelques heures de repos, 
fans preiudice du Repos public ; 
peut deftendre la contention de 
fon efprit, fans que fes affaires en 
pâtilfent? lem'aflcurc que vous en 
demeurerez d'accord aueque moy: 
mais vous m^auoucrez aufli que 
tels Appuis ne fc trouvent pasea 
foule , fous vn Règne , ni dans vu 
Royaume ; non pas mefme dans 

H I s T o I R E 5 qui embraffe 

plufieurs Règnes , & plufieurs 

Royaumes. Semblables Aides 

font de rares prefens du Ciel. On 

a beau 
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beau fçauoir choifir ,* ces fortes 
'eledions ne fe peuvent pas faire 
ous les iours. Tous les Siècles 
e font pas lî heureux que celuy 
* Augufte 5 & l'Homme dont le Mon- 
e a befoiriy n'ejip.^s iiHelquesfois cncoY 
é, 

l y a des Ames capables de 
peur ( ce fut le fécond point 
de noftre Conuerfation ) Belles 
ames d*ailleurs 9 & qui ne man- 
quent pas de lumière* Mais elles 
ont point de feu, ou il eft fi mal 
allumé 5 fi foible & fi languiflant, 
qu'il ne paroift point auoir d'a- 
étion. Ces ames ne font propres 
qu'à exercer les vertus aifces-, elles 
ne fçauent agir, que quand elles 
ne trouvent point de refiftance. 
Pareils Miniftres n*ont garde de 
rien donner au Hazard. Ils vou- 
droicnt vn Dieu, pour caution , & 
plus d'vn Oracle, pour affeuran- 
ce, dans les moindres chofes qu'ils 

L 4 entre- 
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entreprennent. Leur Maiftre peut 
auoir du courage ; Mais la timidité 
de leurs confeils emoulTe toufiours 
la pointe de fon courage : lis le re- 
tiennent toufiours, 6c ne le pouf- 
fent iamais. 

Prenez garde, ie vous prie,à ces 
habiles Poltrons, dont Ariftippe 
nous vient de parler: voyez comme 
vne nouvelle expérience met leur 
fagefle en defordre jcomme vn fim- 
ple bruit, fans autheur, de fans fon- 
dement , les iette hors de leur af- 
fiette ordinaire. Quelque graues 
& diffimulez qu'ils foient, à la pre- 
mière alarme, le mafque leur tom- 
be à terre. On apprend toutes lesaffai- 
res y fur leur vlftge ; On y Ht l'aprefdi- 
mêles Depefcbesy qu 'ils ont reçeuesle 
mMÏn ( nous difoit vn iour le bon & 
fage Monfieur Conrart.) Quoy 
qu ils tafchent de fe couvrir^ par 
vn filence contraint , Temotion de 
leur efprit paroift toufiours , dans 
le trouble de leurs yeux. 

Quand 
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Quand noftre Philippcs de 
ominines apprit , par la bouche 
du Duc dcVcnife, laLigue, qui 
auoit efté conclue , contre le Roy- 
Charles fon Maiftre , entre la Sei- 
gneurie , le Pape , le Roy des Ro- 
mains, &c. cette Nouvelle^dont il 
ne s*eftoit point douté, durant le 
;enips de fon Ambaflade, le furprit 
e telle forte , s'il en faut croire le 
Cardinal Bembe , qu'il faillit à 
perdre fubitement Tefprit. Et 
quand il fut forti du Sénat , auec va 
Secrétaire de la Seigneurie 5 qui 
auoit eu ordre de l'accompagner. 
Mon amj , luy dit-il , te te f rie de me 
redire ce que le Vrince fna dit , car 
tay oublié toutes cbofes : le ne fça/ 
uefi deuenué , m ma mémoire , m mit 
'aifon. 

Cet Exemple eflfingulicr, foie 
u Secret garde , entre tant de 
enateurs , & tant d'Amballa- 
eurs , qui auoient traittc la Li- 
;ue*, foitdelafurprifedu Noftre, 

L 5 qui 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



^^o Des Ministres^ 
qui les voyant tous les iours , ne 
fentit iamais rien dcleur Traitté. 
Neantmoins il ne doit pas per- 
dre, pour cela, la bonne réputa- 
tion, qu'il auoit méritée d'ailleurs, 
Vn coup de foudre, en temps fe- 
rain , peut eftonncr vn homme> 
qui ne fonge pas à la tempcfte» 
Mais il y a des hommes , & i'ea 
ay connu quelques-vns, à qui tous 
les bruits font des coups de fou- 
dre , & qui s'eftonnent de tout. 
11 y a des gens que la confiance,- 
& le defefpoir prennent & laif-^ 
fent plufieurs fois , en vn mefme 
^ îour. 

Vne fi vilaine agitation , de Ci 
mcfl'eante à la dignité du Sage (ie 
parle du Sage du Monde , &c non 
pas du Sage des Scoïques ) ell bien 
éloignée de cfette égalité d'efprit,. 
qui doit paroiPcre dans les diucrs 
clianocmens des chofes humai- 
ncs ; dans le flux & le reflux de la 
Cour. Ce n eft pas la confl:ance 

qu'il 
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u'il faut tefmoigner , parmi les 
egeretez & les bizarreries de la 
Fortune. Le Pilote tremblcra- 
t'il 5 & pâlira-t'il , à la première 
vague qui s'eleuera 5 laiflcra -t'il 
tomber Je fes mains le trouver- 
nail ? Quitera - t'il fa place ; Aban- 
donnera-t'ille vaifleau,^ la tempe- 
fte, fielle ne celfe pas fi tofl; qu'il le 
veut ? 

11 peut arriuer vne funefte nou- 
velle , qui caufera vn eftonnement 
vniuerfel . On criera , par tout» 
que tout eft perdu ; On viendra 
dire > qu'Annibal eft aux portes 
de la Ville -, qu'vne Prouince s*eft 
reuoltcc , de qu'vne autre branle» 
En cette confternation publique^ 
le Minirtre s'iroit- il. cacher , au 
fond du Palais , pour pleurer les 
miferes de TEftat , & faire des 
vœux, auÈque les Femmes? Au^ 
contraire , s'il me croit , il fc fera 
voir dans les Places , 3c aux autres 
lieux plus fréquentez : 11 fe prc- 

fcnteraj 
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252 De^ Ministres, 
fcntcra , par tout , à la mau- 
Vaife Fortune ; & parce qu'il ne 
craindra point , il méritera d c- 
ftre refpedle. Vn Pocte a dit plus 
que aïoy , Meruitque tïmeri non me- 
îuens. I 

Ni l'audace des mauvais SuietSfl 
ni la foiblefle des ^ens de bien , im 
les murmures du Peuple ignorantjl 
ni les difcours qu'il entendra , de fal 
chambre > de ceux qui parieront fal 
perte, dans fabafl'e-cour, ne feront 
pas capables de troubler cette feJ 
renite de vifagc, qui deriue au de-^ 
hors de la paix , & delà tranquilliJ 
te du dedans. ^ 

11 ralfeurera , par fa bonne Mi- 
ne, les Cœurs Effrayez. Il fe tien- 
dra droit fur les ruines , qui fon- 
dront fous luy. 11 ne defelperera 
point de la Republique : Mais con- 
îiderant, qu'on fe trompe aufit bien dan 
le defefpoir^ que dans l'ejperance , & que 
ks maladies dont ont memt , & celles 
dmit ongm ïty ont le mefine commets 

cernent'. 



ET DU Ministère. 253 
cernent ; après aiioir employé, en 
celle-cy, tous les remèdes poffi- 
blcs 5 & n*auoir rien oublié des fe- 
i crets de l'Art, il fe jettera 5 entre 
les bras de la Prouidence, & re- 
commcndera à Dieu les affaires : 
Je tiens encore cecy du bon de f^- 
ge Monfieur Conrart, 

Il faut bien que cette afïeuran- 
ce, parmi des Eftonnez , & ce 
calme dans Torage , procède de la 
forte canftitution de T Ame , qui 
ji'eft point fuiette aux defordres 
qu excitent les paffions , & ne 
branle point , de quelque impe- 
tuofité que la Fortune la choque: 
Mais quoy que puiflent dire les 
Barbares de la Cour, ou fi vous ai- 
mez mieux les nommer, les Cour- 
tifans ennemis des lettres, l'eftude 
de la Sageffe n eft pas vn fecours 
inutile à la Magnanimité, & au Ju- 
gement. 

La véritable , h bonne Philo- 

fophie> 
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fophie, car il y en a vne faiiffe, & 
vne maiivaife , nous rend la Mort 
familière par vne fréquente Mé- 
ditation : Elle nous ofte la peur, 
& nous diminué le mal : Elle 
nous apprend que les feules fau- 
tes que nous failons, font les feuls 
malheurs qui nous arriuent; & que 
la confolation que reçoit vn hom- 
me , qui ne perd point , par fon 
imprudence , mais par Tinfideli- 
té d'autruy , eft préférable aux 
bons fuccez de celuy qui gaigne; 
parfon crime, & non pas par fa 
vertu. 

Le Miniftre dont vous -vous 
imaginez que j'ay fait le Por- 
TRAIT, mais que je le garde 
dans ma cafîette , ellant appelle 
au Gouvernement, en ces temps 
fafcheux , fe doit appuyer fur ces 
principes : 11 doit paffcr , de la 
Philofophie des paroles , à celle 
des aftions : Vn accident iinpre-^' 
veûne renuerfera point fes règles, 

écfes 
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& fes maximes ; parce qu'il n y au- 
a point d'accident , qu'il ne pre- 
oye , & qu'il ne fente venir de 
|loin. Il n'appréhendera, ni le dan- 
ger de fa perfonne, ni la ruine de 
fa fortune; Il n'appréhendera que 
le blafme , de la mauvaife réputa- 
tion : Et quoy que la Prudence 
foit vne vertu, principalement oc- 
cupée à la conferuation de celuy 
qui la polTede , la Prudence n em- 
pefchera pas qu il n'y aitplufieurs 
Biens , qu'il eÎHme dauantage que 
la Vie. 

Mais quand les chofes s'adou^ 
ciront, 3c que le Temps fera de- 
venu moins mauuais , il ne s'en- 
dormira pas , pour cela , dans la- 
bonace , ni ne fe relafchera de fa 
première vigueur. Noftre Sage 
ira au deuant de tous les Defor- 
dres, non feulement auec des yeux 
vifs ôc penetrans , mais aufR auec 
vn coeur ferme & intrépide. Sll 
voit paroiftre quelque figne de 

change- 
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Des Ministres, 
changement , & le moindre pre- 
fage de Guerre ciiiile, il tafchera 
d'eftouffer le Monftre , aiiant qu il 
foit né. On aura beau luy repre- 
fenter les inconueniens qui le me- 
nacent , en fon particulier , s*il fe 
veut oppofer à la Fadion naifian- 
te 5 il paiera , fur toutes les confi- 
derations, qui arreftent laplufpart 
des autres Sages , & fongera feu- 
lement à faire fon deuoir, fans fe 
foucier auec combien de péril il le 
fera. 

Quand il y aura , ou vn Fils , o 
vn Frère de Roy , qu'on voudr 
porter dans les brouilleries,iI n'ai-- 
grira point ce Fils , ou ce Frère; 
mais il le flatera encore moins. Il 
donnera des confeils au Pere> o 
au Frère aifné , qui ne feront, ni ti 
mides, ni cruels. Et fion tafchi 
d éloigner de luy Taf^edion de ce 
jeunes Princes , il aimera mieux 
les feruir, fans qu'ils luy enfça^ 
client gré, que de leur plaire, en 

les 
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tT DU Mini STERE. 25^ 
l c es ûclTcruant : Il ne regardera pas 
^?i.tant, à ce qu^ils fembleront vou- 
• loir alors , qu à ce qu'ils voudront 
. à Tauenir ; ni tant aux interefts 
Tautruy , dans lefquels on les em- 
barque, qu à leurs vrais de natu- 
: rels interefts, qui ne peuvent eftrc 
feparez de ceux du Roy, & de la 
Couronne. 
De cette forte il entreprendra 
laCaufe publique, auec vne pro- 
fité couragcufe , & ne tefnioigne- 
rapas dezele indilcret : Sa force 
fera , fans rudefle 5 & fans afpreté: 
la fidélité pour fon Maiftre fera, 
fans haine pour le Frère , ou pour 
le Fils de fon Maiftre. 11 apporte- 
ra vne hardieffe refpedueui'e y 3c 
>leinede modeftie, en des occa- 
lions où les autres gafteroient tout, 
)ar leur violence , ou par leur 
^ollelfe. En tout cas, comme il a 
îftcdit d'abord, il faut quil foit 
[rcfolu, au pis qui luy fçauroit ar- 
iriuer. Que pour fauver TEftat, il 

foit 
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258 Des xMiNib I res, 
foit prodigue de foy-mefme , ce. 
Homme du Roy ; Qu'il ne s'en- 
gage pas Amplement , dans vnei 
adion hazardeufe , 6j dont l'eue-i 
nement puifle eftre douteux; maisl 
qu'il fe deuoiie a vne mort afieu- 
rce , fi le feruice de fon Maiftre 
Texigedeluv. 

C eft cette qualité fi necefîaire 
au xMiniftre, d'aimer la Perfome du 
Prince, auf bien que fon Ejlat. L'vn^ 
& l\'iutre paflion doit également 
pofleder fon ame, .Se Fvne , fans 
lautre , eft deffeducufe. Nous 
allafmcs plus auant ; & après 
auoir refpondu à ce qui fut allé- 
gué de l'Hiftoire de Daubigné, 
îlir le fuiet des Ducs de Joyeufe, 
& d'Efpernon y je reuîns ainfi à 
noftre matière. 

On a dit autresfois , de deux 
Macédoniens , que hn aimoit 
Alexandre , & que Vautre aimoit U 
Roj. Il n'eft pas bien départager 
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f ET DU Ministère. 259 
éivne chofe , qui doit demeurer en- 
tière. Pourquoy feparer le Roy 
d'auec Alexandre , & mettre en 
pièces ce pauvre Prince ? Cette 
diuifion eft violente , & outrage la 
Nature. Ceft coupper vn corps 
en deux. Les interefts du Roy font 
Infeparablement vnis à ceux de 
IrEftat: Et je vous auoiie, que je 
ne puis approuver la bafieile du 
Cardinal de Birague, qui difoit or- 
dinairement , le ne fuis pas Chance- 
I lier de Trance ; le fuis Chancelier du 
Koy: Il pouvoit adioufter^ &deU 
TKeine fa Mere , de laquelle il efloit 
Créature. Pour ne rien dire de pis, 
il me fomble quil ne doit point 
eftre loiic de ce mauvais Mot. 

Les bons Princes proteflent 
eux-mefmes quls font à autruj , & 
quils fe doiuent à la Republique. A 
plus forte raifon luy doiuent ils les 
Magiftrats, & les autres Officiers. 
Ils n'ont donc garde de donner 
ec d'ofter en mefme temps vne 

mefme 
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1(jo Des MiNisTîiEs, 
mefme choie: lis ont l'ame trop 
noble , pour eftre. capables d'v^ 
ne fi vilaine auarice. Se repcnti- 
roient-ils de leur libéralité ? Vou- 
droient-ils reprendre en fecret, vn 
Prefent quils ont fait folcnnelJc- 
ment à tout le monde ? J'appelle 
ainfi radminiftration de la Jufti- 
ce , les bons Juges , & les bonnes 
Loix. 

Sans doute, cet Homme de Mi- 
lan con toit la France pour rien: ]I 
ne pouvoit pas luy mieux faire voir, 
que par là, qu^il eftoit Eftranger, 
& qu elle luy eftoit indifférente. 
Mais n en defplaifeau Cardinal de 
Birague, le Miniftre aimera tout 
enfemble le Roy & FEftat. Et, s'il 
aime encore quelque autre chofe, 
fes fécondes affedions fe range- 
ront toufiours , fous la fuietionr& 
fous les ordres de la première. 

S'il fe marie , il ne prendra point 
d'alliance, quifoit fufpede à TE- 
ftat , & qui donne de jaloufie au 

Pria- 
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PP ET DU Ministère. i6x 
l^?rince. Mais c'eft trop que cela: 
Bill renoncera à fa Patrie; Il rom- 
^ >ra toutes les chaifnes de la Natu- 
re ; 11 facrifiera tout au bien de 
"Eftat , fi le bien de TEftat le 
lelire ainfi. 11 fera voir que dans 
li/ne Monarchie il peut y auoir vn 
Jîjeune Brutus , qui préfère fon de- 
voir à fes Enfans , & les fçait per- 
irejquand il eft befoin,pour le fer- 
l'ice du Roy. Ce fera vn autre 
Marquis de Pifani , qui dit vn jour 
furlefuiet de fîi Fille vnique, de 
:ette Fille , qui a eftc depuis , & 
pi eft encore auiourd'huy , la 
nerueille de fon Siècle , Sijefca- 
îoisqu après ?na mort, elle deuh efire 
femme d'vn homme-, qui nefuUfxsler- 
nteurdu. Rojf ,jel'eJîranglerois > tout à 
çette heure, de mes propres mains. 

Mais fi le Miniftre n'eft point 
'marié , & s*il garde mefme conti- 
nence, ce fera vn auantage aux Af- 
faires de fon Maiftre y encore plus 
|ail'eurc>& fuiet à moins d'inconue- 

niens* 
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26i Des Ministres, 
niens. Ce ne fera pas peu que ce- 
hiy qui doit perpétuellement agir, 
foit du courage, foit de refprit , ne 
connoiflê point les voluptez dé- 
fendues, qui ont abruti tant de Sa- 
ges , & mené tant de Vidoricux 
en triomphe : Mais la bonne cho- 
fe qu il n ait pas mefme de légiti- 
mes pafiîon, qui amufentpour le 
moins, & diuertiffent , fi elles ne 
desbauchent, & ne corrompent. 
Les foins domeftiques , qui vfur- 
pent tant de temps, fur les affaires, 
n'emporteront pas vne heure de ce 
Miniftre. Il ne penfera point à la 
durée de fa Famille; 11 n'aura d. 
penfée que pour leternité de TE- 
ftat. Son affedion qui euft eftc di- 
vifée entre vne Femme, des Fils, 
3c des Gendresjqui fe fiift écoulée 
en d'autres fuites , & d'autres dé- 
pendances du Mariage , & dont la 
moindre partie fuft veniie à fon 
Maiftre , fera vnie & ramaffée en 
ce feul Obiet. Son Ame, eftant 

vuide 



ET DU Ministère. 
aide des petits Coins , fe remplira 
)Lite de ceux du Public, &c. 

près quoy , il ne fera point 
.en peine de chercher des 
ngues vénales , & des Plumes 
îrcenaires. Il fera bien mieux 
mé, par la Voix publique , que 
kr celle des Particuliers. Ce ne 
iront pas quelques Orateurs af- 
Imez , de mendiant ; quelques 
>ètes crottez , & mal vertus, qui 
ront du bien de luy : Ce feront 
^s Prouinces entières , foulagées 
; Tailles, & de Subfiftances : Ce 
ront de grandes & bonnes Vil- 
, conferuces dans leurs anciens 
riuileges. Les Benedidions , les 
^pplaudifTemens le fuyuront par 
^ut. On rappellera , en mefiiie 
ïmps , le Port des Miferables, 
tl'Efcueil des Violents; laCon- 
^lation du Peuple, &reffroydes 
'^irangers, à caufe qu'il les met- 
à la raifon , par fa prudence , 

&ne 
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2^4 I^ES iVilNISTRES, 

& ne les olîenfera pas , par fa va- 
nité. 

Ainfi les Ennemis de TEftat au- 
mireront la Vertu, dont ils auront 
fuiet de fe plaindre. Et que ne 
donneroient-ils alors pour vn 
Homme , qui leur donnera tant 
de peine ? De combien de leurs 
Millions voudroient-ils acheter 
noftre Miniftre ? Quelles pro- 
meflcs , quels artifices n'employe- 
roient-ils , s'il y auoit moyen5jc ne 
dis pas de le desbaucher tout à 
fait , mais de Tadoucirle moins du 
inonde ? Il n eft rien qu'ils ne fif- 
fent, pour amollir la fermeté de 
ce cœur , & pour empefclier cette 
bouche , de dire la vérité. Mais 
celuy qui croit pofléder la fourcedes 
Ferles & la racine de l* Or-, Ce Roy 
qui fe vante , d'auoir le prix de 
toute chofe , enfes coffres , n 
pas affez riche, pour payer feule- 
ment le filence du Miniftre, que je 
me figure. 

Noftre 
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ET DU MixMSTERE. 26% 

Noftre Conference jfînit par vnc 
Digrcffion , qui ne fut pas dcfa^ 
|grcableàla Compagnie 
1 deux Exemples,qui font bien eloi- 
^gnez IVn de l'autre , mais qui tous 
L deux vous plurent également. II 
ne faut pas que j'oublie ce dernier 
^point de l'A V I s de l'autre jour. 

Vne Femme Se des Enfans font 
^ de puilfans empefchemens , 
'pour arrefter vn Homme , qui 
icourt à la Gloire. Quiconque eu 
a, a baillé des gages à la Fortune, 
de n'entreprend rien qu'auec rete- 
E (nue, de peur de perdre ce qu'il a 
^ (baillé. Latriftereprefentationdii 
Ideuil de fa Vcufue , & du bas %e 
de fcs Enfans, luy pafle continiiel- 
Jementjdeuant les yeux Eile en- 
ftre en toutes fes délibérations. Et 
iquand fon efprit s'efchappe,par vn 
mouvement généreux , cette fé- 
conde penfée vient incontinent, 
qui le remet, dans le train ordinai- 

M rc 
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i66 Des Ministres, 
re des ames communes. 11 ne mar- 
che à la Campagne , que fcloii 
qu*on luy tait figne de la Cour : Il 
leue le fiege de deuant vne Place, 
qui n*en peut plus , pour obeïr aux 
ordres fecrets qu'il a receus de ia 
Femme» Dans les plus honnora- 
bles occafionsjil regrette la fumée 
d'Ithaque : il foufpire Tabfence de 
Pénélope : Il préfère les rides dV- 
ne Vieille , qui Tattend au logis , à 
rimmortalité qu'on luy promet, 
s'il veut demeurer à l'Armée. 

Cet Homme qui s'eft marié^eft 
deuenu vn autre dans le mariage, 
Auparauant il croyoit que c'eftoit 
pieté , de fe hazarder , pour la Pa- 
trie^ & il croit à cette heure que 
c'eft cruauté , de ne fe pas conkr- 
ver , pour fa Maifon. H ne fonge 
plus à la Vertu 9 parce qu'il ne la 
peut pas laiffer^par fonTeftament: 
Il ne fe foucie que des Richcffes & 
des Chargesjqui peuvent pafler de 

luy aux Siensppour lefquels il a des 

defirs 
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ET DU Ministère. iC-/ 
defirs fi déréglez , & vne ambition 
M aueugle, qu'il ne connoilt plus, 
11 Dieu , ni Roy , & ne s'arrefte, ni 
auxAuteIs,ni aux! hrofnes,quand 



il s'agit de leur intereft. 

Si Stilicon n'euft point eftc ma- 
rié , fa fin euft efté aulfi lieureu- 
le 5 que la première partie de fa vie 
auoit efté éclatante. LTmpcreur 
Iheodofe, à qui il auoit rendu de 
tres-vtiles, & de tres-fignaJez fer- 
Vices, le j ugea digne de fon Allian- 
ce , & luy donna en mariage fa 
^ niepce Serene , qui eftoit fa Fille, 
q par adoption. Il receut depuis,vne 
^féconde marque de Grandeur, & 
" eut l'honneur d eftre Beau-pcre de 
l'Empereur Honorius. Mais il luy 
fembla peu que fa Fille fuft Impé- 
ratrice , fi fon Fils eftoit cependant 
Suict de fa Sœur , & demeuroit 
L|perfonne priuce. Le malheur vou- 
lut qu'il eut ce Fils, & qu'il aima 
IceFiIs plus que fon dcuoir. Eu- 
chcrms fut caufe queStilicon mou- 

* M 2 iUt 
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i6S Des Ministres, 
rut Criminel de Lcze Majcfl c , & 
Ennemi de TEftat ; quo'y qu'aupa- 
r allant il euft eflc Tuteur du Prin- 
ce, ik Protecteur de TEftat; quoy 
qu'il euft defFendu Tvn de Tautrci 
contre les trahifons de Ruffin , de 
les cntreprifcs des Barbares. 

Le Prince d'Orange Maurice 
n'eftoit pas vn homme com- 
mun , & fes adions méritent bicii 
d'cftre regardées. Particulière- 
ment, il eÙ. àconfidercr ( ces rc 
flexions font dVn Academiciea 
d'Italie) qu*encore. qu'il fift pro- 
feffion dVne Sede j qui ne permet 
pas feulement le mariage,mais qui 
1 ordonne , & qui le commande , il 
n'a jamais neantmoins voulu fe 
marier. Soit qu'il ait crû qu'il ne 
fcroitpasdesEnfans, quiluyref- 
fcmblaflent , foit qu'il ait appré- 
hende que> s'ilenauoit, laconfi- 
cjcration de leur fortune le pouf- 
rcijt poiter à entreprendre quel- 
que 
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r.T DU Ministère. 26^9 
que choie, au preiudice de la Li- 
berté publique; foit qu'il n'ait pns 
voulu partager fon affedion , qu*il 
penfoit deuoir toute entière â fa 
Patrie. 

oilà à peu près mon Avis 
de l'autre jour. Puis que vous 
^n'auez pas trouvé bon qu'il fe per- 
dift 5 en l'air, auec le fon des paro- 
les, & que Monfieurnoflre Gou- 
verneur ne fera pas fafché de le 
voir, fur le papier, vous m'oblige- 
rez de le luy porter, 3c de luy en 
faire , de ma part , vn petit prefent. 
Si i'eftois en eftat de fortir, je vous 
foulagerois de cette peine, & vous 
l^-^ efpargnerois vne harangue. Mais 
je fçay que les peines, que vous 
prenez, pour moy , vous font dou- 
ces , & que les harangues ne vous 
couftent gueres. 

Ce n'ell pas d'auiourd'huy,moa 
cher Monlîeur , que je m'explique 
n:iieux, par voftre bouche, que par 

M 5 la 
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270 Des Ministres, 
la mienne. Vous auez efté plus 
dVne fois mon Ambalfadeur (je 
mefersdevos termes) foitaupres 
de Monfieur le Marefchal d'Effiat, 
foit auprès de Monfieur le Com- 
te d'Auaux : Vous vous eftes fait 
efcouter chez ces bons Seigneurs, 
de m*y auez fait valoir dVne eftran- 
ge forte. Paffons plus auant dans 
noftrc Hiftoire, De ma confiden- 
ce vous eftes entré , en celle de 
Monfieur TArcheuefque deThou- 
louze , & de Monfieur l'Euefque 
de Lyficux. Vous leur promettiez 
de mes Lettres, pour m*obliger de 
leur en efcrire, & ils ont efté au 
deuant de vous, quand ils ont fçeu 
que vous en auiez , à leur donner. 
Auant qu'il fe parlaft dejanfenius, 
& des Janfeniftes, Monfieur l'Ab- 
bé de faint Cyran vous appelloit 
7non Aurore : Il vous receuoit à bras 
ouverts , & vous auez toufiours 
efté bien traitté des autres lUu- 
ftres de noftre Siècle. Celui-cy à 

mon 



! 
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ET DU MiNISTERC. IJl 

mon auis , ne vous traittera pas 
moins fauorablement que ceux 
là. 11 a befoin de fe diuertir, Se 
vous viendrez , pour cela , tout à 
propos. Apres tant de fafcheufcs 
affaires , & tant de triftesobiets, 
dont noftre Province a efté rem- 
plie , depuis quelque temps , il 
pourra fe delaller l'efprit , & fe 
refioiiir les yeux , fur les Crayons 
que vous luy mettrez entre les 
mains. 

Pour le Portrait que vous 
luy auez promis, c'eft vne autre 
cliofe. 11 n*a garde d'eftre dans 
ma calfette 5 comme vous-vous 
imaginez. 11 eft encore dans 1*1- 
dceduPeintre 5 & parconfequent 
il feroit difficile que vous pufliez 
vous acquiterde voftre promeffe. 
Pareilles pièces demandent du loi- 
fir 5 de de la méditation. Vn vieux 
Artifan, comme moy, a quelque 
honneur à perdre , & doit auoir 
a foin de conferuer la bonne opi- 
WL M 4 nion 

I 
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272 Des Min. et du Mm. ^ ^ 
nion quona de luy : 11 doit re- * 
fpeélcr le jugement du Public, 
n'abuferpasdes faueurs qu'il eno^ 
receuës. Je ne veux plus peindre, 
mais je veux encore moins bar^ 
boiiiller. 

F I N. 
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B 

de arheroujfe , qui auoit inteUigence 
J3 auec André Dorie. 74^ 

du Cardinal Birague, Bajfejfe remarqua- 
hle, 2S9 



Caton ejloit vn auftere Républicain , 
mais hors d'vfage , qui ne fçauoit 
pas s* accommoder à la portée de fon Siè- 
cle, pag. 179. Se fuiiianteî. 
Application dvn Vers de Virgile bien à 
propos, iSo, j8z 
de Chrijline > "Reine de Suéde. Bel Eloge, 

I8yl9 

Ciceron ejloit courageux vaillant > pour 
le moins dans le Sénat. 126 
peu de Citoyens luy font femblahlesauiour- 
d'huy» J26yi27 
W hraue Citoyen doit eflre femhlable à Ci- 
ceron. 120,117 
Cleon Gouverneur de la Republique d'A- 
thènes y mocquépour fon extrauagante 
probité» 194- 
Thilippes de Commînes. Zfionnement 

furprifc remarquable. 249 
Conférence, ^elque connoijfance natu^ 
relie que nota ayonsi quelque lumière 

qni 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reprcxJuced by courtesy of Koninklijlce Bibliofheek, Den Haag. 

235 A 20 





T A B L X. 
qui nota vienne d'enhaut, nous ne de- 
^vons point méprifer ce furcroifi de rai- 
fon 3 ^ ce plus grand efclaircijfement 
dù vérité 3 qui fe tire de U Conférence», 
pag. 27. & luiuantes. 
Conqitefie de U Grèce propofée à vn det 
plfts petits Princes d'Italie. log 

du Confeil C'eft le grand Elément de la 
vie ciuile, ilnejîgueres moins neceffairt 
que l'Eau y ^ le lEetu 2$ y 26 

tes lugemens les pltis vifs manquent dê 
clarté en leurs propres interefts . ' zy 
Ceîuy qui prend à* reçoit confeil, ne doit 
pas eftre eflimc moins fage, 37» $s 

X^onfeitters. Il y en a qui par vne humeur 
chagrine ^ fant af que y opinent or dinai» 
tement k la mort , ^ qui s endorment 
quelquefois fur Us Eleurs-de-Lia, j^y, 
JpS 

Tels ConfeiUers ne font pas ceux qui dot» 
vent efire appeliez auprès des Rois, jpg, 
2çg 

de la Court du commerce de piperies, qu9 
Von y exerce. pag. 1^6. Se fumantes. 



I> 



Délibération. Comment s'entend ce qut 
les Bomains difoient , qu'on deuoi t 
délibérer auecrOccafîon, & en Japre- 
fcace des Affaires . 10 s 
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Detnofihene parut trop pointilleux dans ïe 
Confeil d'Athènes y fur le fuietd'vnepe^ 
tite IJIe , qui efloit contejiée entre let 
Athéniens é^leKoyVhilippès. 288,18^ 
des Dialogues. 27 
de Dieu. Il ny a que luy feul qui foh plei^ 
nement content de foy- mefme. 24. 
des Discours de cet Ouvrage, de leur An» 
theur 5 é* grande approbation qu ils 
ont eue y deçà ^ delà les Monts, pag,2. & 
fuiuautes. 

Uîndré Dorie auoit inteUtgence auec "Bar' 
beroujfe, quoy qu'ilfuftbon feruitet4r de 
ï^mperetir Charles- §)uint. 143,1^^ 



Equîttoquts ptaifans l d*vn Homme de 
longue rohbet qtii auoit peu de con^ 
noiffance des bonnes Lettres, éS^éç 
du Duc d'Ejpernon. s, 9 

jEJprit prend vn merueiUeux plaint dans 
le raifonnement, j 01 

Ce qui luy paroift ami éf^fauorahle dans 
lapenfée , fe reuolîe & deusent contraire 
dans r opérât ion, joz 
uenemens, Lesplu^ grands nefontpof tou- 
jours produits par des grandes caufes , 
pag. 83. &fiu«antes. 
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F. 



laj^aueurefivnêTiîle, qui tue bien fort-' \ 
'ventfaprûpre Mere, a», 

^es Tauoris ^épleur defcription , pag. 2 os^ { 
& fumantes. ^ ^ , 

Comment , /'^'' ^«^^^ moyens ils s in' 
troduifent éf* s'eléuent à la Cour ; é»\ 
comment peuàpeu ils s* emparent de l'E- 1 
J^frit d'vn Prince, 20s. &fuiinn- 
tes. 

De quelles rufes&de quels artifices ilsfe 
feruent pour sajfuiettir tout À fait le 
Frince , afin de régner eux-mejmes k 
defcouvsrt, pag. 218, & fuiuantes. 
De la captiuitémalheureufe, en laqneU 
le font réduits Us Princespar leurs Tmo- 
f is, pag. Z2i. & fuiuantes. 
Il n'y a point de plus malheureux intet' 
règne > que la Vie d'vn Prince , quife 
îaijfe gouverner , de la forte , parfes Va* 
njorii. 2z6) 227 

Vn Prince , en cet efiat là , efi mort ciui- 
lement, éf> s* efi comme dépofkfoy-mef' 
me j ce nefi plm que fon Effigie que l'on 
fertenpuhlic, zziy^zS 
"Exemple d^vn Roy de Caflillcy qui nofoit 
pas mefme aller à la promenade, nipren- 
dre vn habillement neuf , fans la per- 
miffton de fonPauori. 22S, 229 

De 
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DES MATIERES. 
De î'ejixt malheureux , auquel eji reduîi 
un Ejlatou Royaumei Ion quvn Fauori 
obéît luy-mejme à vne Maijirejfe, é* 
que l Amour goHuerne la Politique, 

22^, 230 

Belle Leçon aux Rois ^ "B rinces y toU' 
chant le choix ^Veleuationde leurs Ta- 
uoriiou Minijîres, 236* & fui- 

van tes. 

favoris. Les Rot^neffauroientpre/quevi* 
ure [ans 'Favoris, 47 
Ce fer oit une tyrannie d'empefcher les 
Roisd'enauoir. 4S 
Ce n'ejl pas vn crime d' auoir un Confia 
dent, 49 
Dans le Ciel il y a des regards hien-fai-^ 
fans, éfdes inclinations fauorablesyplu^ 
Jlojl pour ceux- cy, quepour ceux-là. sot 

SI 

Le Fils de Dieu a eti mefmtence monda 
desFauorls. sOySi 
De la prudence ç^f* difcretion que doit ap- 
porter un Prince au choix de fesFauoris 
Minijîres d Ejlat. S Si S 4- 

Souvent les Princes fe trompent dans le 
choix qu'ils en font i eleuant des perfonnes 
de néant t fans vertu» fans fcience,él* 
fans aucune expérience , au Gouverne^ 
ment , é^àl'adminiftrationdes Affaires 
d'EJtati pag. ss- & fmuantes. 
Belles penfées , touchant ces Grands- là. 
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^ui ne font remarquables que far leur 
Grandeur, j4 
De la caufe de cette nouvelle "Faneur , (j» 
de la naiffance de cette mauvaife AU' 
thoritéi pag.5 tf. & fui vantes. 
Cette Faueur neji point vne Creatun 
de la Vertu j nonpas mefmede la Verttê 
du Sang. 59,60 
Ces nouveaux agrandis fe trompent y 
8 ils fe perfuadent que Dieu foit obligé de 
leur enuoj/er de l'ejprit , pour bien gou» 
'verner , ^ de faire valoir VeleBicn du 
Trince , par la fubite illumination de fes 
iMiniJlres, ÔJi., 6s 

Tour bien gouverner^ i! faut de l'inJlrU" 
âion, ^ de l'expérience, 6s>66 
'La bonne opinionquadefoy'mefmevr^ 
ignorant Fauoriy le iettedansvnperpe- 
tUel danger de fe perdre , de perdre le 
pais, pag. 66. & fuiuantes. 

Femmes. De Vinfoîence de celles qutpojfe" 
dent VEfprit ivn puijfant Fauoriy ou 
Miniftre d'Eftat ; Et combien vnEjiat 
fe trouve alors malheureux, 229 , 230 

Ifne Femme fe voyant mefprifêe , par fin 
Roy , iette de defpit fin mary , dans la re» 
volte,pour fe venger ifans quilfceuftpar 
quel mouvement il efioit pouffé. S6y 87 

^ûibleffed'Efprit. Ceftvn fuiet de confila" 
tion , pournoflre pauvre Humanité , de 
voir cpu ily tiit eu de l^ homme dans les 
Ueroi, i^Syigj^M dtU 
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DÈS MATIERES. 
h Yoriuijc, dcfesproduSîionsextr/i* 
*vagantes ^ ridicules. sStSâ 
U Forumeefiejiimêe Maifireffe des euene» 
inetJS) Arbitre des batailles, 12 s 
Cette Fuijfance aueugle n'a point d^en^ 
: irU , ni de pouvoir > dans les Ajfem" 
w ' blées Politiques. Jàmefme. 
fâ Fortune veut que ceux quelle fauorife.fe 
fient en elle. 

G. 

Math. ibertif "Euefqucde Veronne , 

\JL Dataire du Pape Clément VU. 
parut trop pointilleux parlant de la ri" 
conciliation du Royaume de Bohême 
auecVEglife, 186» iBr 

Çuerres.\ Les pajjîons des Valets mettent 
fouvent en feu toute la Terre 3 non pas les 
f. interejts des Maiftres , pag. S4. èc fui* 
vantes. 

La guerre que le "RoydePerfe entre-prh 
contre la Grèce , ne fut que pour conduire 
un Charlatan en fon patu Sâ 

I. 

I'aloujte. Vne ialoufe d^ Amour entre des 
perfonnes particulières , a efic la matière 
d'vne guerre générale , p. 83. & fm'uantcs. 
t Ignorance efi fort dangereufe y en vneper- 
fonne,qui a le gouvernement ^ l'admini- 

firation 
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ftratlon des Affairei d'vn Ejîat , pag. 6t, ^ 

&ruiuantes. 
V Ignorance audaàeufe a fouvent prefidé i^'k 

la conduite des chôfes humaines. 62^ 
de tlntereft 11 l'emporte toufiours fur lHon<S 

neur è*/^^^^^^^/^^- uç, 120% 

Vn homme trop attaché à [on interefl,^ 
n'eftpas capable du Gouvernement 
de l' Adminiftration del'Eftat, pag. 22/. 
& fuiuanres. 

Jofeph , le Patriarche y grand Miniflred'E 
jiat, mer ueilleufe ment honoré par Pha 
raonfonMaiJlre. 4<^>4; 

r Italie fournit d'exceîlens Trompeurs. 15^ 

iS: 

la luflice tropfeuere, if^rigotireufe^ rit 
poi toufiours la meilleure î eUeeft mefm 
quelquesfols pernicieufe dommages 
he, pag. iSs.Ôcfuiuames. 
Quand on nom fait lujlice^ il faut s'imn* 
giner on nom fait grâce , /ans s*amti' 
fer à point iller, iSÇyigoï 
Il vaut mietix nauoir pa6 la veuefibon^ 
ne ^ f pénétrant e^ dans ladifcuffion de A 
droits i de peur dy trouver trop deluJliÀ 
ee. içoyiçMx 



L. 



leX antgraue de Hejfe va aux Eaux dê 
jL^Spâ , de là vient à Mets vift-^ 

ttf\ 
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ter le Duc d'Ejpermn. 7, ^ 

Jilvare de Lune Fauori d'vn Roy de Camil- 
le , à quel point d'infolenceparuintjafa- 
'veuvy é^/a^uijfmce y à T endroit de fin- 
Maijire. ^28, 219 



' M. 

Mariage. Vne femme des enfans font 
depuiffans empefchemens.pour ar- 
refier vn homme qui court à la gloire, 

îaximespour gouverner heureufement» 
^pour bien trauailler au bien de l'E[iat , 
auec fuccez. 

Il y a dei Maximes quine font pas itt fies 
de leur nature ymau que leur vfage iufii- 
fie. 

\de Mecenas Minifire d'Ejlat é^Vauori de 
l'Empereur Augujte ; de la facilité de 
, fes mœurs. 250 251 

\le Médecin de la Reine de Perfe fut caufe de 
la çuerre que le Roy Kerxes fit en Grèce, 

SSyS6 

m Médecin fe glorifie d'auoir tuévn hom- 
me, auec la plus belle méthode du monde. 

ç6 

Ueleagre , à la fufcitationdefafemmeje 
iettedansta reucUe, é'i'^wW^we^^wi 
le parti du Tyran, contre le Royjon Mai- 
fircfansfçauoir m vray, par quelmoti- 

wnent 
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'vement ily efioit pouffé. SCy ty 

îdinijîres d'Ejiat. Les Ucîs ^ Vt^ïnces m 
fçaHroicat regm? fans Minijlres)^ag, 2ç, 
Se fuiuantes. ^ 
Les Princes à faire ne peuvent fepajfer 
de ces gens- îk > tes Vrinces faits en ont 
gr and he foin. 

Explication de ce que dit Vlaton. Que 
Dieu donnoit deux Elprits aux Rois 
pour gouverner. 52 
Diuers degrez de Seruiteursy quitrou^ 
'vent tous leur place dans l'adminifir^ 
tiondeVEftat. 53)3^ 
Beaux "Eloges d'vnvray ^parfait Mi- 
nifre d'Ejiat. 3^,$ s 

Outre les Dieux les Démons , dont les 
jinciens ont accompagné leurs Héros > ils 
leur ont encore donné des Hommes , pour 
lesafftjler en leurs entreprifes. 36 
Le Vrince qui au hefoinffe fert du con- 
feild'vn Minijîrej ne doit pas efire ejîitne 
moins faget ni moins fouverain, 37,3% 
h Minijlre fage ^ fîdeUe fe peut dire Je 
remperam en t de la P uiflance d'vn fcul» 
& le bien commun de la Republi(îue.4r 
JE» Grèce les Minifires d Ejiat regnoient 
auec les Rois* 4 2 

En Perfe ils efloient nommez. les Yeux 
du Roy. ^2 
Les Empereurs Romains les honnoroient 
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du titre d'Amis y deComipci^non^.u^z 
Us leur ont fait ériger des Statues 3 vis h 
'vis de leurs , ^leur ont rendu de grands 
honneur ss & liiiuantes. 

^ Vn homme fans 'vertu , fans fcicnce , 
Jansexperiencet neft pas capable du gou- 
vernement é* de l'adminifiration des 
Affaires d'vnEfat , pag. ^ <?. & fuiuaa-» 
tes. 

Pour bien gouverner, HfAHidelafcien- 
ce éf de l'expérience. éSy 60 

De la bonne opinion qu'a de foy-inefinê 
*vn Minifre d'Ejlaty qui efi ignorants 
I Elle effort danger cufe, (j^d'vne confe" 
quence tres-pernicicufe , pag. 6$, Ôc fui- 
van res. 

t II nef pas neceffaire qu^vn Minîfre 
I d'Efiat ayt vnef grande fuùtilité.vojQZ 
[ Subtilité. Vn Miniftre ne doit point cfre 
\ trop attaché àfcn interejlj pag. up. & 
^ fuiuantes. 

i ta confîderation de fon interefi luy caufe 
\ de la timidité, (jy* celîe-cy luy tient captif 
) ve la liberté de parler én d'agir , là mef^ 
[ me. 

I Ceux qui ont vne probité paffîonnêe, indo» 
) cile, ei» impetueufe , ne font pas ceux qut 
\ Von doit appeller auprès de la perfonne dtê 
Irince ; Letir employ reiiffit mieux en 
ejiant éloignez » 167, z6$, lôp. Voyez 
l ^^tihitèjajjmnih. 



f 



TABLE 
Maximes que doiuent apprendre ceux 
qui font Appeliez au gouvernement des 
jîfairesdEjîati pag. 182. & fuiuances. 
Il s'en trouve , qui pour paroijîre ver- 
tueux incorruptibles dans leurs Char- 
ges, fe rendent ridicules, par vne extra- 
vagante probité, pag. ip^. & ruinantes. 
desMiniftresd'Ejiatj é^du Minifier e y pag. 
<24r. & fuiuances. 

Des foins qu'vn Prince doit apporter atê 
choix d'vn Miniftre. 2^1-3,24^ 
Deux vrais à* p^^f^its Minifires dE' 
Jîat. 

C'efi vne chofe bien rare qu'vn braue 
Minifire y ouvnFauori. 2jf.7j2jf.8 
Portrait d'vn vray parfait Minifire 
d*Eftat. pag. 2^8 Ôc fuiuances. 

Wn Minifire ^Efiat doit auoir autant de 
hardieffequedefageffe. 2s3>zs^ 
Il doit auoir vne égalité dE/prit , qui 
doît paroifire dans les diuers changemem 
deschofes humaines , danslefiux ç^re* 
•flux de la Cour. 2s^y2ss 
Il doit efire confiant 0* refolu , fans i>- 
Jicnner d aucune mauvaife nouvelle, otf 
d'aucun mauuais fuccez, là mefme " 
fuiuances. 

L'Efiude la Sagejfe nefipas vn fecom 
inutile à la magnanimités ^auiuge^ 
ment dvn Minifire, 2S9,26o 
Il doit aimer U perfonne du Grince , au (H 
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lien que jm Ejîat , /V» Vautre 
également. 26^^ z6s 

):^aj[effe du Cardinal de Birague. zôs, 

266 

Si le Miniflre fe marie , Une prendra 
point d'alliance qui fait fufpeâe à l'E" 
fiat^ ni qui luy donne ial >ufte 267 
Il doit renoncerait Sang, àfa Paren- 
té. li mefme. 

S'ilne fe marie point . cefera'vnauanta» 
tage aux affaires de fcn Maijîre. z6S 
7i Miniflre Ejpagnol ne put jamais fe re» 
Qudre à reconnoiflre pour Roy de France, 
le feu Roy Henry le Grandi il ne le put 
iamais appeller que le Bearnois, ou le 
Prince de Bearni lorsquilluyvouloit 
faire faueur. là^ 
ucien , Miniflre d'Eflat de l'Empereur 
Vefpaflen, 30,31 



N. 



eflor hon Miniflre d'Eflat, Souhait 
d' Agamemnon, 3à j 37 

.IJuit. Pourquoy les Poètes Grées luy ont 
donné le nom de Sage & de Conreilhe- 
re. 54 
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l^j^ceajion eft ftàette au chmgementA 



du Vrince d'Orange, Maurice* Ilnaia" 
piaU voulu fe marier , pour diuerfes coth- 
fideratïons. ±68,269 



Ifrçseinture a leau repnfenter la chofe^ 
X ce n eft pas elle pourtant , ilyatou^ 
purs de la dtjference. 1 03 

deThocion , de lafiliditédefinefpritn 

le Marquis de Fifani grandement afe- 
BionnépourleferuiceduKoy. 267 

les Voetes ont efté les anciens Précepteurs 
du genre humain, 34^5$ 

laVolitiquenelaiJfepas d'eftre malheur eu- 
fe,fans que le Ciel s en mefle. 107 > 108 

frefomption. Il y quelque chofe deplm 
noble , dans la Vrefomption , que dans U 
Toihlejfe , ^ pareils excez font moins 
hlafmables que pareils défauts. 2 • 

probité extrauagante, 19 4-^ 19 s 

Srobitépajftonnée , ridicule , impetueu" ^ 
fei que Ion peut auîrmentappellcrVcr'i M 
tu brutale. nVi^s^i !P 

Cet^^ qui ont cette ohftination natureU 
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TABLE 

le, &qHtneconnoiJfcnt ne veulent 
connotflred autre raijcn que U leur , ne 
[ont pa, fort propres k gouverner vn 
^-Pat, pag. IS7, ôc fuiVantey. 
Us tombent fouvent dans des abyfmes, au 
milieu du chemin, heurtent fans a 
Je contre des Efcueils , pour auoir l'hoir 
neur de ne point gauchir, i^o, i6i 

Ih ne s expriment qu en termes affirma- 
tîp. & décident les matières les plus dou^ 
teufes ,6- les plus embroiiillées par vn 

llsjont a préférer aux Timides. 166^67 
Cette audace cet te fier té ont eu de Vap^ 
pobationen quelques rencontres , é* ont 
qtielque^ovsjeiiffi. 

f^ei gens-la qui font de ce naturel, diffi^ 
cilement s entendent auec l'Ennemy, 
mais ils fe cabrent facilement contre 
leurMaiJlre. , 
Ih ne font pas propres auprès de la ter^ 
Jonnedvn Prince; leur employ rei' (lit 
tmeux en eflant éloignez. fy . 

Ils aiment l'Eftat & la Patrie-, mai, ils 
haijfem la dépendance, &la Tuietticny 

Us font bons Gouverneurs de ProuirJcty 
& bons Gardiens de laProntiere-, mak 
tls nefontpasproprespour efirebcns Mi- 
nifires d'Eflat , ni bons Courtifans, 

N Dans 
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Vans les Affaires ou il fe peut prendre di' 
^en partis ^ & ou de plufieurs qui s' of- 
frent ^ Von doit choifir le plu s propre pour 
Les l ien manier , on les voit toujours 
dans l'vne , ou dans Vautre extrémité. 

Ils font ennemis detoîtt accommodement y 
^ ne connoiffent point ces temperamens, 
ou aiuftemens quon employé fi utilement 
pour laperfeBion des Affaires, 17 1 ai S 
Dans un Ejiat qui meurt de vielleffe, 
ils vouât oient faire la mefme chofe , que 
s ils gouvernoient dans vne République 
nouvellement eftablie, 17 S, 179 

Semblables à Caton,opinant dans la eau- 
fedeCefar. J78 
Maximes quilsdeuroient aprendre pour 
bien gouverner, pag.iS2. ^fuiuantes. 
Il ne faut efire ni trop feuere , ni trop ri" 
gide , ç^faut quelquesfois s accommoder 
au temps, ^klafaifon, là-mcfme. 
llneftpasneceffaire de pointiller fur les 
formes , ni fur les paroles. Grands Ter» 
fonnagesblafmezpourcefuiet, pag. 187* 
&fuiuaiues. 

Il vaut mieux nauoir pas la veue fi bon^ 
ne&fi pénétrante , dans ladtfcufftondes 
Droits i de peur de defcouvrir trop de lu- 
flice. JçojiQt 
Il s'en trouve , qui , pourparoiftre ver- 
îueux & incQrrttPtibUi j dftns leurs 

Char- 



DES MATIERES. 
Charges, fe rendent ridicules par vne ex- 
irauaganteprobiîé, jp^yiçs 
Il y en a , qui de peur defauorifer quel-* 
quvn ï de/approuvent, hlafment (^con- 
damnent tout le monde, ô* le pl/isfou^ 
'vent fans fçauoirpourquoy, iç6, iq-j 
Telles gens ne font pas ceux qui doiutnt 
ejlre appeliez, aux Confeils des Rois. ip8» 

Prudence. On peut eflre imprudent du con^ 
fentementde Wtrudence* 



la TJ aifin , mefme la plm droite , 

plpti efclairée , s égare fowoenti 

^ les hommes les plus habiles, les plus 

inteUigens font fuiets à fe tromper, pag. 

100, 101. &fuivantes. 
Remèdes, lly en a de faleS) ce font néant- 

moins remèdes. 284. 
la Royauté nefl point compatible auec la 

fubiettion. 238, 232 

Rois. Ejîat malheureux auquel font réduite 

les Princes par leurs Tauoris. Voyez Ta- 

'vori, 

les Rois nefe doiuentpas contenter d'vne in* 
nocence perfonnelie ^ particttliereiéf' 
ne leur fert de rien d'ejlre jufles , s'ils fe 
perdent par l'i?ûufîice de leur Miniflres. 

N 2r Sailliê 
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TABLE 
Saillie ajfez bonne , ^ bien à propos qui 
fit vn Religieux Italien, prefcham de^ 
'vant vn Prince du mefme pats. 232,233 
Belle inftrucîion aux Princesypource qui 
regarde le choix é* leleuation de leurs 
Minifires ou Fauoris. 23^ 
Kejponje du fçauant fage Lipfe fur ce 
fuiet. 

S 

Sagejfe. Réfutation de ce que difent cer- 
tains Philofophesy que le Sage n a be- 
foin de perfonne , & que tout ce qui cft 
feparédeluy, neluy fertde n'en. 22,23 
des Sages de la Cour , quife confeilîent eux- 
jnefineSi au lieu de confeiller leur Mai- 
fi^^' pag. nç, & fuiuantes. 

Vn homme fage ne peut pas garantir les 
fuccezi mais doit refondre de fes inten- 
t ions ,éf*defes auis. 

Nos Prudens politiques deuroient imiter 
le Courage ^ la Magnanimité de Cice- 

. . . , , 126 
La Timidité s'empare de leur T.Jprit , de 
fortey qu'ils defejperent auant qu il faille 
craindre. ^28 
Ils règlent leurs délibérations , comme 
fitotùs les accidens qui font douteux , de- 
'voient aueniry d'ordinaire ils n'agif 

fent point i pour vouloir agir trop feure- 
ment, 

Us 
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DES MATIERES. 
lîsdoiuent ccnjiùtrer%queîout le mal qui 
peut arritfer, n'arrine fas la mefinc. 
lU n enfoncent guère les Affaires , ^les 
conduifent que rarement à leur dernier 
point. jzg 
Leurfageffe fehafie dés la /ortie de leur 
uîmey ^ [ans en venir a l'a6iion. 130,131 
Cejt vne erreur , de s'imaginer que la 
Sageffe ne puijfe jamais ejlre courageufe 
qu elle doiue toujtûurs craindre y tous^ 
jours trembler, 131 
Il faut appeller le péril , au fecours dti 
péril j fortir d'vn mal, parvn autre 
tnal. 131 
Mauvaife conduite de ces Sage: Mini- 
Jlres , lorsquilarriue quelque mauvaife 
affaire y quelque trouble , ou quelque re* 
helliondanslEftat. ^,132, ScCuiuantçs, 
Ils font auffî le plus fouvent amis des 
"Ejlrangers', ^ appréhendent beaucoup 
plus de dejplaire au Koy leur Voifîn, que 
de defferuir le E oy leur Maiftre . 13S 
Si quelque iniure fenfible , qui ne fe 
peut difftmuler , oblige l'Effat à vn ref- 
fentiment public , alors ils blafment la 
ehofe, non dans fin principe, mais dans 
les fuites , ^ par fes effets. iJi-o 
Ils font femblables aux Miniflresde Car- 
ihage i qui ne pouvoient fe confoler dss 
ViBoires d^ Annibal en Italie. 74 0,7 4/ 
îareils Miniflresont efiè eaufe de la fin 

N 3 de 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijlce Bibliotheek, Den Haag. 

235 A 20 



TABLE 

àe deux "Empires , ^ ont ^erdu Rome ^ 
Confiant inople, i^t 
Ils ne poudroient pa^ vendre ç^îiurer 
leur Maifire; mais ils ne font pas fafchez, 
que le Monde ffache qu'ils le peuvent 
faire, 142 
Ils ont mefme quelquefois intelligence 
ttuec les Miniflres des autres Frimes y 
quoy quen pleine guerre. i^^ 
J)ans les affaires particulières, ils ne don^ 
nentquede belles paroles » de bonnes 
re^onfes en gênerai i fans jamais obliger 
frecifément j fçavent ainfî lajfer la 
patience des Solliciteurs , ^ les mettre 
fowuent au defe/poir.p.ijfî.ôcCuiuames. 
Rien ne fepeut imaginer déplus doux,ni 
de plu6 tranquille , que leur malice j lU 
frapent ( comme Ion dit ) fans leuer le 
bras. pag. 14p. & ruinantes. 

Secret. Exemple ftngulier du fecrst gardé. 

Société» Les hommes ne peuvent , ni bien 
viurey nieflrehommesm efire heureux, 
les vnsfans les autres.p.i^.Scfiiiu2ntes, 
Avantage quala Société fur la Solitu- 
de, là mefme. 
Des aduantagesde la Société fur la Soli' 
tude , Vovez Société. 

De la Solitude. Il n'y a que Dieu feul , qui 
jofiijfe d'vne Solitude bien- heur eufe, 
pag.24. ^fuiuances. 

Stilieom 
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\stilicon finit mal-heureufement fa vte» 
four anoir en trop d'ambition pour fes 
enfans, 267 
\Subtilité, De ceux qui ont Vintelligence 
trop 'vague ^ trop ej'endue, qui rai- 
forment auecexcez. 7^ 
^ Semblables k des Tireurs d'Ejfences. -76 
Ce font des Hérétiques d' Eftat, 7 7 
Il y a eu de ces Spéculatifs en tout Vais 
qui ont donné plm de liberté qu'ils ne de- 
*voientà leurs coniecîures, ^ leurs joup- 
çons. 7Si79 
Vtfions efiranges ridicules queproduit 
eneuxvnefaujfefubtilité. 79 
Ils prefument trop auantageufement 
d'vnHommey quiejl fouvent moins que 
médiocre j qui n'a que le quart , ou la 
moitié de la partie Raifonnable. S 2 
Les grands euenemens ne font pas tous-- 
jours produits par les grandes canfes» 
Voyez Euenemens. 

La mauvaife Subtilité ejî caufe quêtes 
chofesne fe font point, pag. fui- 
van tes*. 

llnefipaf neceffiirequ*vnMinifired'E- 
Jîataittantdefubtilifé. pag. 78. Ôc fui- 
vantes. pi. & ruiiiantes.p5.& fumantes. 
Vn grand Efprit, tout feul , efi vn grand 
inflrument a faire des faut es. g S 

La fobrieté de fçauoir ^ de connoijire, 
ejîvnc bonne chofe, 97 
^ T ÂelA 
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dtîa. *~r^imidité. Eîle eft danger eufe fy* 
X préjudiciable en vn Minisîre 
d'EjlatouFauori. 2^^,154 
les Timides font mis au nomhre des 'Empoi^ 
fonneurs, des Affajfmsi Comment ce^ 
la s' entend, 222,123 
Ce font les derniers eJ» les pires de tous les 
Lafches. jzj 
Vn homme fage , doit attendre , fans se- 
jlonner > que la mativaife Fortune foit 
'venue, 125,126 
Traité, Il fer oit expédient de quitter quel- 
que chofe de la Raifon , ^ de l'Honneur, 
plujloft que de manquer à faire un bon 
^honnefle accommodement^ pag. 
& fuiuantes. 
des Tyrans, ^ comment ils fefont ^ fe for- 
ment peu à peu. pag. 20s* &:rujuantes. 



T 1 N. 
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